
Offensive
gouvernementale

contre la hausse du
coût de la vie

A ROME : R. FILLIOL

De notre correspondant particulier :

La hausse constante du coût de la
vie vient d'inciter le gouvernement
Fanfani à adopter une série de mesu-
res draconiennes. La situation , dans
le domaine des prix , s'avère particu-

Pour les besoins de la cause (dés
spéculateurs) les bœufs suédois se
transforment en «viande italienne».

Un coup vache I

lièrement grave. L'hiver qui a été
exceptionnellement rigoureux dans
toute la péninsule , spécialement en
Toscane , dans le Latium , en Campa-
nie et en Calabre a détruit une partie
des olivées , anéanti des milliers
d'orangers et de citronniers et «brûlé»
les cultures de primeurs .

Les méfaits du gel et de la neige
se sont produits à un moment où les
prix au détail manifestaient déjà une
nette tendance à la hausse. Après
une longue période de stabilisation
relative des prix de gros et da détail ,
l' année 1962 a été marquée par une
très forte augmentation du prix des
denrées alimentaires et des produits
manufacturés. L'augmentation des prix
a été , selon l'Institut national de
stat is t iques , de plus de 8% par rap-
port à l'année précédente. Ce mouve-
ment de hausse dû essentiellement à
la politi que d'amélioration des salaires
et des traitements des ouvriers et des
fonctionnaires (politi que du centre-
gauche du gouvernement Fanfani)
s'est , en ce début d'année , accéléré à
tel point qu 'il pourrait remettre en
question le progrès économique
accomp li par l 'Italie depui s 1958.
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LE PAYS BIEN- AIMÉ VA -T - IL SE SOULEVER ?
M. Janos Kadar lâche du lest...
Les f usées «allemandes» f ont des étincelles
Cinq personnalités du Tchad arrêtées

Le pays bièn-aimé
En mars i960, le Congrès pan-

africain déclencha en Afrique du
Sud des manifestations auxquel-
les prirent part plus de 20 000
personnes. La police tira sur la
foule et fit ainsi 60 morts.

Une répression massive succé-
da à ces émeutes et non seule-
ment le Congrès panafricain, mais
toutes les organisations luttant
contre l'apartheid furent interdi-
tes.

SE REGROUPANT DANS LA
CLANDESTINITE, OU ILS
ETAIENT REJETES, LES EXTRE-
MISTES DES DIVERSES ORGA-
NISATIONS QUE L'ON AVAIT
VOULU ETOUFFER, TENTENT
A NOUVEAU DE MENER UNE
LUTTE QU'ILS SOUHAITENT
CETTE FOIS VICTORIEUSE.

Sous le nom de «fer de lance
de la nation», une fraction de I'ex-
congrès national africain se ré-
clame maintenant du nationalis-
me et recommande le sabotage à
ses adhérents. D'autres organisa-
tions similaires visent les mêmes
buts par les mêmes moyens.

L'un de ces mouvements paraît
particulièrement dangereux aux
dirigeants de l'Union Sud-Afri-
caine. Il se nomme le «Poqo» et
se proposerait de détruire la ré-
publique blanche.

Le «Poqo» se développe rapide-
ment. Il avait 70 membres en dé-
cembre dernier. Ils sont actuelle-
ment plusieurs milliers.

Le gouvernement de l'Union
Sud-Africaine accuse «l'étranger»
de soutenir les clandestins. Peut-
être, après tout , qu'ils sont sim-
plement patriotes, attachés à une
terre qu'on deur dispute, en les
méprisant. «Pleure, ô pays bien
aimé !» (AFP, Impar.)

M. Janos Kadar
L'étreinte gouvernementale se

desserrerait-elle en Hongrie, un
peu plus de 6 ans après la révolte
qui mit Budapest à feu et à sang?

Le président Janos Kadar a an-
noncé hier une amnisti e en faveur
des «condamnés politiques».

On pense que cette amnistie ,
qui prendra effet le 4 avril, con-
cerne une vingtaine de dirigeants
de la révolution de 1956.

Mais il a été dit en haut-lieu
hongrois, que le cardinal Minds-
zenty, réfugié depuis ce moment-
là à l'ambassade des Etats-Unis,
ne serait pas bénéficiaire de cette
mesure de clémence.

Mais il pourra, s'il le veut, pré-
senter une demande en grâce. On
sait qu'il s'est toujours proclamé
innocent.

(UPI, AFP, Impar.)

Les fusées allemandes
On semble un peu embarassé,

à Bonn, après les accusations d'Is-
raël contre l'activité de savants
allemands au Caire.

M. von Hase, porte-parole du
gouvernement de M. Adenauer, a
déclaré que Bonn ne pouvait pas
empêcher des ressortissants al-
lemands de se rendre à l'étranger,
et que s'il s'en trouve en Egypte,
travaillant sur des fusées, le gou-
vernement fédéral ne pourrait
que les désapprouver, car il inter-
dit toute livraison d'armes dans
les secteurs où règne une tension.

Mais peu après le porte-parole
du ministère des affaires étran-
gères a affirmé que «au maximum
onze Allemands travaillent à la
mise au point de fusées en Egyp-
te». Israël n'avait donc pas tout
à fait tort ! (DPA, Impar.)

Cinq personnalités
Le président de la République

du Tchad a fait; arrêter cinq per-
sonnalités éminentes, accusées
d'avoir fomenté un coup d'Etat,
ou en tout cas d'avoir pris la
tête de «menées subversives».

Ces cinq politiciens sont le pré-
sident de l'Assemblée nationale,
Abdel Kerim, le ministre d'Etat
Nassour, le secrétaire d'Etat à la
présidence, l'ancien ministre de
la justice et un membre du Par-
lement.

En outre, le haut-commissaire
général du Plan a été démis de
ses fonctions.

On annonce que d'autres me-
sures seront prises contre les
fonctionnaires qui ont participé
à ces actions, que la présidence
qualifie d'«antinationa!es».

(UPI, AFP, Impar.)

La ruée
vers les timbres

Nombreux sont les philatélistes
en notre beau pays où l'on impri-
me de si magnifiques timbres.

La preuve en a été donnée une
fois de plus hier.

C'était en effet le premier j our
de vente des nouveaux timbres
de propagande et du jubilé de la
Croix-Rouge.

A Berne, le bureau de vente des
PTT fut pris d'assaut par des mil-
liers d'amateurs.

Si l'on note qu 'en plus de ceux-
là, il y eut vendredi déjà , 14 000
abonnés — car on peut s'abonner
aux nouveautés philatéliques aus-
si facilement qu'à L'Impartial ! —
servis automatiquement et que
les PTT ont déjà reçu 20 000 com-
mandes par écrit , la preuve est
faite du succès de ces émissions.

Nous avions, en temps oppor-
tun, publié des reproductions de
ces timbres si aguicheurs.

L'art de se faire des amis
Les questions dont un journalis-

te est le plus assailli tournent tou-
jours autour de ce sujet : « Où
allez-vous chercher vos idées d'ar-
ticles ». Aujourd'hui , précisément
est un jour où je  n'ai pas d'idée ,
mais l'envie de bavarder avec mes
lecteurs , s'il s'en trouve à qui Dieu
a donné la patience de me lire !

Le journaliste est un homme pu-
blic , c'est connu. Flatté par les
uns auxquels sa plume peut rendre
service ; honni par d' autres parce
qu 'un seul mot, une fo is , ou une
idée leur a déplu , il doit chercher
non pas à sat isfa ire  tout le monde
—¦ quel triste sort serait le sien ! —,
mais à défendre  des opinions en
sachant d'avance qu 'elles ne sont
pas celles de tout le monde. Et en
voulant qu 'elles ne le soient pas.
Malgré cela , à ce jour , mon meil-
leur bréviaire reste la sagesse po-
pulaire , parfois  superficielle , mais
toujours susceptible d' amener un
homme raisonnable à la médita-
tion. Et puis , il y a l'expérience , ou
plutôt  les expériences ; elles nous
f o n t  commettre les impairs les plus

f lagran t s  avec le sourire ; vous sa-
vez , ces réflexes qui vous parais-
sent excellents quand ils sont les
vôtres et ridicules lorsqu 'ils se ma-
nifestent chez votre voisin !

Alors , le journaliste est un bon-
homme qui ne sort pas du lot du
commun des mortels à une excep-
tion près: vous ne pouvez pas l'igno-
rer , car il s'introduit chez vous mê-
me s 'il n'est pas invité. A l'heure de
la journée où vous ouvrez votre
journal , c'est sur lui que vous
passez votre mauvaise humeur ou
en sa compagnie que vous fai tes
un bout de chemin à la découverte
d' une idée. Une signature attire vo-
tre œil —¦' tiens, que pense Machin
aujourd'hui ? — ou l'éloigné — en-
core ce... ! — Mais il est rare que
le journaliste vous soit totalement
indi f féren t .  Oh ! j e  le sais : un ar-
ticle se lit et s'oublie encore plus
vite, et surtout, en aucun cas, vous
n'accepteriez de vous laisser inf lu-
encer par un homme qui , en fa i t ,
n'est pour vous qu'un nom : cela
lui permet d' ailleurs, et heureuse-
ment, de conserver une vie privée

par Pierre CHAMPION

à moins qu 'il soit amoureux de la
cocarde et des tapes sur l'épaule !
Mais voilà une forme de... dé for -
mation professionnelle facilement
évitable !

Cependant , vous pouvez en être
certains : le journaliste vit cons-
tamment avec vous. Il tâte le pouls
de l'opinion publique , cherche les
occasions de vous renseigner ou de
vous distraire, regarde pour vous
tout ce qui pourrait vous échap-
per ; il connaît vos soucis parce
que les aspects sociaux de l'exis-
tence ne peuvent lui être i n d i f f é -
rents s'il veut faire honnêtement
son métier. Pourtant , cela ne si-
gnifie pas qu'il soit à votre dévo-
tion.

Personnellement , j' ai une répul-
sion pour les bénisseurs à tours de
bras et les « pommadeurs » en tous
genres. Mais stop ! Suf f i ra- t - i l  que
je  n'ai pas d'idée pour que je  me
mette à parler de moi ?

La foule envahit le bureau de vente
à Berne... (Photopress)

/ P̂ASSANT
Ainsi les Genevois ont battu diman-

che dernier un record : celui de l'abs-
tentionnisme...

Je ne parle évidement pas du Salon
de l'auto, où ils se sont précipités en
foule, comme tout le monde. Mais bien
de l'abstentionnisme civique. Peut-être
est-ce un peut tard pour en parler.
Mais les chiffres sont cependant assez
évocateurs pour qu 'on y revienne. Et
ils méritent de passer dans l'histoire des
démocraties où le citoyen est en train
de jouer le rôle de roi fainéant...

En effet, il y a huit jour s les ci-
toyens et citoyennes de Piogre étaient
appelés aux urnes pour se prononcer
sur une nouvelle loi concernant les
tribunaux de Prud'hommes. Or savez-
vous à combien s'éleva la participa-
tion au scrutin ? A 4,24 pour cent
exactement. Naturellement la loi a
passé. Il n'y eut que 154 opposants
contre 6336 acceptants... Néanmoins
on ne peut que constater, une fois de
plus, avec quelle facilité on déserte
aujourd'hui les urnes et se demander
où ce phénomène typique s'arrêtera.

Pourquoi les gens ne vont-Ils plus
voter ?

Parce qu 'ils se désintéressent de ce
qui se passe ?

Parce qu'ils ne sont pas informés ?
Parce que tel scrutin est trop tech-

nique ou la loi trop compliquée ?
Parce que le résultat est connu d'a-

vance étant donné l'absence d'opposi-
tion ?

Ou tout simplement parce que les
charmes du week-end et de l'auto l'em-
portent sur la conscience civique ?

— Sans doute y a-t-il un peu de tout
cela, m'a répondu le taupier. Mais ce
qui est certain c'est qu 'on lasse le peu-
ple par des votations répétées et qu 'il
y a décidément trop de lois. Si on lais-
sait faire les juristes on irait en voter
une tous les samedis et on recommen-
cerait le dimanche ! A part ça plus ça
change et plus c'est la même chose.
Plus on réglemente et plus on trouve de
moyens de passer entre les mailles du
filet. Alors, on comprend que le ci-
toyen et même la citoyenne se fati-
guent...»

Explication qui en vaut une autre
mais qui n 'arrange pas les choses. Qui
trouvera le remède ?

Le père Piquerez.



On a découvert la substance de ia mémoire : L'ARNL

ES collégiens qui préparent leurs
examens n'auront p lus besoin
de passer de longues nuits

blanches sur les œuvres de Racine
ou sur un théorème de trigonométrie.
I l  leur s u f f i ra  de lire une fo i s  le
texte et d'avaler ensuite une pilule.
Leurs succès aux examens seront
assurés.

Ce sera l'une des incroyables con-
séquences pratiques que pourra en-
traîner la découverte annoncée il y
a quelques jours par une équipe de
psyc hiatres de la Me GUI University,
aux Etats-Unis.

Ceux-ci viennent en e f f e t  de dé-
couvrir qu'un produit organique dé jà
connu , l'acide rïbonucléinique ( A R N )
agit directement sur la mémoire.

— En injectant de l 'ARN à plu-
sieurs patients, disent ces psychia-
tres, nous ' avons obtenu des résul-
tats très brillants. Des personnes
souf f r a n t  d' artériosclérose, des vieil-
lards , dont la mémoire déclinait
chaque jour  ont bénéficié d'une
amélioration étonnante.

Un agent d'assurance, que sa mé-
moire vaci llante avait obligé à inter-
rompre son travail, va reprendre sa
profession après un séjour à la cli-
nique de la Me GUI University.

— Ma vie, dit un vieil ingénieur
en retraite, était devenue un enf e r .
Quand j e  sortais, j 'étais perdu. Je
ne pouvais même pas prendre un
taxi pour rentrer à la maison, parce
que j e  ne me rappelais plus mon
adresse. A présent, après un traite-
ment à l'ARN , j 'ai retrouvé une vie
normale.

Ce n'est pas la première f o i s  qu'une
substance pharmaco-thérapeutique

produit d 'importants e f f e t s  sur la
mémoire humaine.

Il y  a deux ans, les Drs Arthur
L. Chandler et Mortimer A. Hartman,
de l 'Institut Psychiatrique de Be-
verley Hills , à Ho llywood , pub liaient
un long rapport détaillé sur les
résultats qu'ils avaient obtenus avec
le Delysid (LSD-25), l'un des plus
puissants produits de la pharma-
copée.

Le patient qui absorbe, f û t - c e  une
seule f o i s , une quantité minime
de Delysid, a des visions e f f r a y a n t e s .
Il commence à voir apparaître des
dragons qui crachent le f e u , des
sorcières à cheva l sur un balai, des
f ées, des satyres, des diables, et
d'autres animaux monstrueux qui
passent l 'imagination.

Mais, en de hors de ces cauche-
mars, et d'autres symptômes, propres
aux psychoses, le malade soumis au
traitement du LSD-25 peut se rap-
peler des épisodes de son passé qu'il
avait oubliés depuis des dizaines
d'années. Plus souvent, le patient ,
au lieu de se souvenir simplement,
revit ses expériences antérieures dans
toute leur dramatique intensité, en
éprouvant jusqu'aux dou leurs phy-
siques. Il était donc naturel que le
Delysid f û t  surtout employé par des
psychiatres.

La possibilité de fa i r e  réa f f l eurer
à la mémoire du patient des épi-
sodes de ses premiers mois, et même

par Charles GENTILLON

ses premières semaines de vie , per -
met de soigner des cas intraitables
jusqu'alors.

D'autres drogues qui donnent des
visions et qui permettent à la mé-
moire de sonder les souvenirs les
p lus  lointains étaient d é j à  connues
en Amérique Centrale depuis plu -
sieurs siècles.

Lorsqu'en l'an 1519 , le conquérant
espagnol Cortez arriva au Mexique,
il observa que les aztèques adoraient
une divinité végétale appelée Peyotl .
Cette plante, surnommée par les
Aztèques « la chair de Dieu », était
un petit cactus en f o r m e  de rave
qui poussait entre les pierres et le
sable près du Rio Grande. Malgré
sa saveur écœurante, le peyotl était
soigneusement cou pé en petites tran-
ches et mangé au cours de longues
cérémonies religieuses. La mescaline
contenue à l 'état pur  dans cette
plante produisait un état d'excita-
tion mêlant les visions aux souvenirs.

Si les psychiatres de la Me GUI

Ces enfants sont-ils des cobayes
pour la pilule-mémoire ?

University s'étaient donc bornés à
découvrir une nouvel le substance
agissant - sur la mémoire, ils n'au-
raient, pas réalisé un exp loit remar-
quable. Ce. lie serait que l'un des
nombreux et parf o i s  éphémères suc-
cès que Ton enregistre constamment
dans le domaine pharmaceutique.

Mais la découverte de l 'ARN va
au-delà de celles de la mescaline et
du Delysid. Ce produit semble en f a i t
conf irmer la brillante hypothèse
d'un savant suédois, H. Heyden, sur
la nature de la mémoire.

Jusqu'à présent, la médecine
n'avait jamais réussi à pénétrer à
f o n d  le mécanisme secret qui nous
permet de nous rappe ler notre passé.

Certains savants supposent que
chaque souvenir est contenu dans un
groupe de quelques centaines ou
milliers de cellules connectées par
leurs dendrites (prolongements des
cellules nerveuses) , en un circuit

taire la. f o rmat ion  d'autres molécules
d 'ARN.

Cet ARN serait un véritable appa-
reil enregistreur vivant.  La vision
d'un p aysage , l'audition d'une mu-
sique suscitent un f l u x  d 'impulsions
nerveuses qui vont l 'impressionner.
A son tour , l'ARN produirait des
protéines qui conserveraient ces sou-
venirs. Des généticiens et des statis-
ticiens ont prouvé que l 'ARN peut
accumuler un trillion d 'in format ions .
Ce c h i f f r e  s u f f i t  largement à expli-
quer les merveilleuses possibilités de
la mémoire.

Cette théorie avait été accueillie
avec un certain scepticisme par les
milieux médicaux. Mais les expé-
riences des psychiatres de la Me
GUI University semblent pleinement

fermé que parcourt sans cesse un
courant électrique.

D'autres pensent que les souvenirs
seraient en quelque sorte imprimés
Cans la cellule, ou bien f i x é s  sur une
chaîne de cellules comme des nœuds
le long d'une f ice l l e .

H .  Heyden a compris qu'il f a l la i t
étudier le mécanisme de la mémoire
à la racine même, là où se cache le
mystère de la vie : dans les atomes
et les molécules.

Dans le noyau de chaque cellule ,
et par  conséquent aussi dans les
cellules nerveuses du cerveau, exis-
tent de grosses molécules essentiel-
lement composées d 'ARN , qui déter-
minent, dans le photoplasme cellu-

la conf irmer.  A l'ère atomique, même
en matière de mémoire, les recher-
ches s'orientent sur les atomes et les
molécules.

Denis-la-menace, votre ami

— Viens voir, papa, comme c'est joli quand
tu oublies de fermer le jet d'eau du jardin pen-
dant une nuit qu'il gèle !

Vous avez entendu Sonate...
La chronique des gâte-français

y Vi î
$ J'ai une furieuse envie d'écrire une DEFENSE DE L'ARTICLE, no- £
 ̂

tamment dans les titres et dans les articles, s'il vous plaît. £
f  Le latin n'avait pas l'article, cette articulation, cette jointure, ce mot 

^
 ̂

de création française qui ne se développe qu'à partir du XlVe siècle. 
^6 Mais la définition que la plus modeste partie du discours donne du nom '/

b est nécessaire à la clarté française, au point que les grammaires énu- 
^

^ 
nièrent limitativement 

et 
brièvement les omissions possibles 

de 
l'article. ;j

 ̂
Celui-ci a une valeur logique, intellectuelle , parfois affective. ^

 ̂
Dans l'entre-deux-guerres, nous ressentions un véritable malaise à 

^
 ̂

lire maints titres d'ouvrages, qu'une mode rococo exécutait, comme autant 
^

 ̂
de condamnés à morts, par amputation de l'article : ENTREE DU DE- 2

J< SORDRE, INFORTUNE DE L'EUROPE. FORMULE d'ANDRE GIDE. %.
5 POLITIQUE DE LA PERSONNE. Ce caprice a si bien passé que nous *
V n'imaginons pas Mme Christiane Rochefort Intituler REPOS DU GUER- ^

 ̂
RIER son bon roman de 1958 ; ce faisant, elle l'aurait voué aux centres ^

 ̂
de démobilisation, plutôt qu'à la course aux prix littéraires.

 ̂
Mais le snobisme d'avant-hier est devenu vice ou ignorance. Un 

^
 ̂

quotidien d'une ville d'études, que nous ne nommerons pas, annonçait 
^

 ̂
l'échec des négociations 

de Bruxelles et dénonçait l'isolement de M. 
^

 ̂
de Gaulle. Il 

sous-titrait : « PERSONNALITES politiques européennes 
et 

^
 ̂

américaines s'insurgent contre les prétentions du chef de l'Etat français. » ^< Diable, les économies, ce n'est pas là que ça se fait ! D'autant plus que ^
 ̂

le compositeur ne manquait point d'espace pour écrire : DES PERSONNA- ^
 ̂

LITES. 
^

 ̂
Cette phrase n'a rien d'un proverbe ou d'une locution sentencieuse, 

^
 ̂

que je sache. Elle n'a pas l'excuse d'ajouter à la vivacité de l'expression 
^

 ̂
d'une énumération : « Femmes, moine, vieillards, tout était descendu. » 2

 ̂
Elle n'appartient pas au langage publicitaire : « Articles soldés. » 

^
 ̂

C'est un germanisme intolérable. Dans la langue de Goethe, l'article 
^

 ̂
Indéfini pluriel n'existe pas : KNABEN signifie DES GARÇONS. A 

^4 moins qu'il ne s'agisse de « franglais » : V. L P. se traduirait par DES ^6 PERSONNALITES IMPORTANTES. En tout cas, pour parler comme 
^

 ̂ Etlemble, c'est du babélisme de syntaxe. 
^

 ̂
Certains annonceurs de la 

radiodiffusion nationale ont peut-être £

 ̂
inspiré notre journaliste. Depuis quelques ' années, ils nous imposent des 

^4 incongruités de ce genre : « Vous avez entendu sonate opus 31, numéro 2, ^
 ̂

de Beethoven. » Ou encore : « Veuillez écouter concerto... » ^
/, Cette façon de confondre le nom d'une forme musicale et le titre z

 ̂
d'un morceau est proprement inadmissible. Sans doute annoncera-t-on : 

^{< OISEAUX TRISTES de Ravel, sans article. Mais on dira : « Veuillez £

 ̂
écouter LES trois nocturnes 

de 
Debussy, NUAGES, FETES, SIRENES » ?

 ̂
on « LA sonate II, opus 5, de Corelli. » 

^
 ̂

Pour une oeuvre célèbre de 
Schnmann, qui a inspiré le romancier 

^
 ̂

Jean-Paul Zimmermann, on l'Introduira sans article : « En fin de soirée, 
^2 vous pourrez entendre CONCERT SANS ORCHESTRE de Schumann, <

 ̂
joué par...» U s'agit du titre(KONZERT OHNE ORCHESTER) attribué ?

v, par le compositeur à une grande sonate, parce qu'elle est conçue dans {,
', l'esprit, écrite avec le brio qui caractérisent le concerto avec orchestre. 

^
 ̂

Admirons donc LA sonate de Schumann Intitulée CONCERT SANS !(

 ̂
ORCHESTRE. 

^
 ̂

Au train dont nous y allons avec nos gâte-français , il faut craindre 
^

 ̂
que, se mettant à la page ou à l'écoute, les guides du Louvre ne disent : 4

4 « Vous avez devant vous TABLEAU de Renoir. » Et l'on entendra à la $
'/ Sainte-Chapelle : « Remarquez OGIVE... » ^
? Eric LUGIN. £i ^

Cours du 21 22
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Hoff.-Roche b. j. 44000 44500
Durand-Huguenin — —
Geigy, nom. 19300 19400

Genève
Am. Eur. Secur. .-7 n7Atel. Charmilles igos lg05
Electrolux 110 110Grand Passage 12g5 12go
Bque Paris-P.-B: 472 478Méridionale Elec. lg  ̂ j 6Physique port. 8a0

' 
880

Physique nom. 7g0 705
Sécheron port. gg. 835
Sécheron nom. 650 ggo
Astra 5y4 514
S. K. F. 347 348

Lausanne
Créd Fonc. Vdois n60 d 116Q d
?'? Z.d' Jlec, ' "00 ° 1100 0Sté Rde Electr. 74Q 745Bras. Beauregard 2gM d 2QQ0 d
Chocolat Villars 1300 d 1300 d
Suchard «A» 1650 d 1750
Suchard «B» g300 g200
At. Mec. Vevey 7g0 780 d
Câbler. Cossonay 7gog 785g
Innovation 1QQ0 100o
Tannerie Vevey 117g 1175
Zyma S. A. 3600 d 3600 d

Cours du 21 22
Zurich
(Actions suisses)

Swissair g34 g34
Banque Leu 2370 2375Union B. Suisses 3805 3B10Soc. Bque Suisse 2BB0 2680Crédit Suisse 2785 280n
Bque Nationale ggg ggg
Bque Populaire 2025 2030
Bque Com. Bâle 495 4g8
Conti Linoléum 136O 1365
Electrowatt 2480 2490Holderbank port. 1085 logn
Holderbank nom. g85 g8g
Interhandel 3B60 3B70
Motor Columbus 1755 j755
SAEG I oo 81
Indelec 12g0 i270 c
Metallwerte Z U70 2050
Halo-Suisse 760 762
Helyetia Incend. 25lg 2575Nationale Ass. 5ggo 5850
Reassurances 410Q 4060
Winterthur Ace. g55 g50
Zurich Accidents 5g4Q 5g20
Aar-Tessin 1745 1700
Saurer 208Q 20go
Aluminium 5700 5B75
„ "y „ . 2040 2010Brown Boveri»A» 27go 2830
™l„„ 8825 8800
Simplon 87. 875
Fischer tgg0 lgg0
Jelmoh 18,0 1780 e,
Hero Conserves 71-Q 7gso
Landis & Gyr ° 3120
Lmo Giubiasco gQQ 8gQ

lf n?a 2400 2420
p!ob,us

r, ... 5880 5790
Mach. Oerhkon 1050
Nest é port. 3330
Nestlé nom. 211Q 2100

î u
Zj  n 9550 B575

Suchard «B» g25Q g200
Sulzer 4710 4740Urs lna 6650 6625

Cours du 21
Zurich
[Actions étrangères)

Aluminium Ltd 94
Amer. Tel. & Tel. 524
Baltimore & Ohio 151
Canadian Pacific 108],2
Cons. Natur. Gas 261
Dow Chemical 250
Du Pont 1033
Eastman Kodak 500
Ford Motor 190%
Gen. Electric 318
General Foods 342
General Motors 274
Goodyear 143
Internat. Nickel 257
Internat. Paper 122

i lnt. Tel. & Tel. 186%
Kennecott 307
Montgomery 146
Nation. Distillers 111%
Pac. Gas & Elec. 140
Pennsylvanie RR 67 V2
Standard Oil N.J. 274%
Union Carbide 458
U. S. Steel 198
F. W. Woolworth 306
Anglo American 121
Cialtalo-Arg.El . 23
Machines Bull 334
Hidrandina 13%
Gen. Min. & Fin. —
Orange Free State 62%

c Péchinev 165
N. V. Phillp 's 184
Royal Dutch 202
Allumettes Suéd. 148 d
Unilever N. V. 177%
West Rand 51 d
A E G  455
Badische Anilin 459
Degussa ' 652
Demag 369
Farbenfab. Bayer 501
Farbw. Hoechst 457
Mannesmann 196%
Siemens & Halsks 554
Thyssen-Hûtte 191

Cours du 21

New-York
Abbott Laboràt. 8ga(/s22 Addressograph 45Air Réduction 57 i4
Allegh.Lud. Steel gg
Allied Chemical 43 .%

g4 Alum. of Amer. 51^4
523 AmeradJ> Petr' ., 121'/»
151% Amer. Cyanamid 53,/s
j 08 Am. Elec. Power 34 yt
2-g Amer. Home Prod. gg//,
2g, American M. & F. 2g 3̂

j „,,„ Americ. Motors 2g '

4gg American Smelt. 67;vu
188 Amer. Tel & Tel. 12ffVs
31B Amer. Tobacco gl,/s
341 Ampex Corp. Î&6.
273 Anaconda Co. 45
143% Atchison Topeka 2B7/8
25B Baltimore & Ohio 35
122 Bell & Howell 22;/ 8
18S Bendix Aviation 51
307 Bethlehem Steel 3Q i/t
j 4B Boeing Airp lane 36 vt
111 Borden Co. 5gs/9
140 Bristol-Myers gn yt

QQ I/„ Brunswick Corp. J B I/2
274(4 Burroughs Corp . 2g \l
45B

'~ Campbell Soup g7 î
196% Canadian Pacific 25
302 Carter Products gg%
120% Caterpillar Tract. 25,,is
,3 

" Cerro de Pasco 92 %
337 Chrysler Corp.' gg,},
13% Cities Service 633/ B

Coca-Cola g3 i^
63 Colgate-Palmol. 48

1B8 Commonw. Edis. 48;/ g
183% Consol. Edison 85
202 " Cons. Electronics 3i*/i
152 Continental Oil gg
177% Corn Products gg ii
so " Corning Glass i58 

"

4g0 Créole Petroleum 38%
455 Douglas Aircraft 23?4
g ĵ g Dow Chemical 58:,/8
367 !?u P°nt  

v _, , 237%
cgi hastman Kodak ll53/s
452 Fairchild Caméra 
igi % Firestone 34'/g
550 Ford Motor Co. 435/5
192 Gen . Dynamics 2gî

22 Cours du 21 22

New-York
87% Gen. Electric 73 73%
4g% General Foods 73% 79Ve
57% General Motors 63!/« 64
94 Gen. Tel & Elec. 24;/a 28¥i
44% Gen. Tire & Rub . .22'/a 22
5is/, Gillette Co 331/a 33»A

126 Goodrich Co 463/3 461/s
533/a Goodyear 33% 33%
3414 Gulf Oil Corp. 41% 42»/a
50% Heinz 41 40%
20% Hertz Corp. 47% 48%
20'/s int-Bus. Machines 411% 414%
68 Internat. Nickel gg% 59Va

1213/s Internat . Paper 28 28%
31V, Int. Tel. & Tel. 425/a 44'/ 8
15 ïi Johns-Manville 44% 45%
45 Jones & Laughlin si?/a 51%
97 Kaiser Aluminium 33S/8 33Va
351/9 Kennecott Copp. 70V8 71%
223/s Litton Industries — 62%
50'/B Lockheed Aircr. 52V9 51%
30% Lorillard 453/s 455/s
36'/s Louisiana Land 80% 81%
59% Magma Copper 71% 72
90% Mart in-Marie t ta  20V1 20%
16% Mead Johnson igi/s 19
2ga/8 Merck & Co 817/a 83
96 Minn.-Honeywell 9314 98%
24% Minnesota M.& M. SS-VJ 59%
62% Monsanto Chem. 51% 52
25% Montgomery 34 34Vs
22% Motorola Inc. 68% 68%
90% National Cash 68:/a 69'/»
B3'/8 National Dairy 60;/a 62%
93% Nation. Distillers 25% 25%
49 National Lead 74 74
48 North Am. Avia. 60% 60'/a
843/a Northrop Corp. 21 Va 21%
31'/a Norwich Pharm. 40% . 40%
59% Olin Mathieson 35 36'/a
50'/s Pacif. Gas & Elec. s^/s 32s/s

160 Parke Davis & Co — 24%
37% Pennsylvania RR l5'/s 15'/s
23Vs Pfizer & Co. 50% 50Vs
59Vs Phelps Dodge 57% 57%

237% Philip Morris 77Vs 77%
11414 Phillips Petrol. 48;/s 49%

37Vs Polaroid Corp. I36s/a 137%
345/B Procter & Gamble 72-Vs 73%
44'/a Radio Corp. Am. 59% 59'/B
27% Republic Steel 36Va 36

Cours du 21

New-York (suite)

Revlon Inc. 4314
i Reynolds Metal s 24%
Reynolds Tobac. 43%
Richard.-Merrell oi'/s
Rohm & Haas Co 108%

1 Royal Dutch 4gj/ s
; Sears , Roebuck 79%
Shell Oil Co 371/3
Sinclair Oil 39%
Smith Kl. French 615/s
Socony Mobil 64%
South. Pacif. RR 29 l/s
Sperry Rand 13
Stand. Oil Calif. 66%
Standard OilN.J. 63'/B
Sterling Drug 751̂
Texaco Inc. 65Vs
Texas In strum. 53%
Thiokol Chem. 245/«
Thompson Ramo 52Vs
Union Carbide 1055/s
Union Pacific RR 345/3
United Aircraft  48%
U. S. Rubber Co. 44
U. S. Steel 45./ 8
Universel Match 1414
Upjohn Co 35»/ s
Varian Associât. 255/a
Warner-Lambert 26%
Westing. Elec. 33S/ 8
Youngst.  Sheet 901/s
Zenith Radio sis/ 8

22 Cours du 21 23

New-York (suite )

43 V* ind. Dow Tones
24 '
44ll/s Industries 675.57 677.83
62'/ B Chemins de fer 151.28 151.58

108% Services publics 135.6I 135.67
47'/s Moody Com. Ind. 367.6 368.6
79% Tit. éch. (milliers) 3220 3820
38V B 

%̂
a Billets étrangers: * Dem. offre

653/s Francs français 86.75 89.7529% Livres Sterling 12 05 12 2513'/s Dollars U. S. A. 4'  ̂ 4^3567 Francs belges 8
'
5n 8.7563 /i Florins holland. ng. 121.2575'/a Lires italiennes i88 .7166'/s Marks allemands 107.25 109.25593/B Pesetas 7] 7.3025 Schillings autr. 1B;B0 m905274

îos'/a prix de l'or Dem offr8
34'/s
49% Lingot (kg. fin) 4880 - 4910 -
43%Vreneli  38.— 40.—
45% Napoléon 35.50 38.—
14 Souverain ancien 40.50 43.50
36% Double Eag le 182.— 190.—
26 
26'/ B * Les cours des billets s'en-
33'Va tendent  pour les petits mon-
90% tants fixés par la convention
525/s locale.

Communiqué par : / ^§\

UNION DE BANQUES SUISSES 1®
Fonds de Placement Prix officiels Cours hors bourse

Emission Dem. en Frs. s. Offre en Frs. 5.
AMCA $ 72.05 302 304
CANAC Se 146.65 565 575
DENAC Fr. s. 90.75 89 91
ESPAC Fr. s. 125 119 121
EURIT Fr. s. 168.25 163 165
FONSA Fr. s. 486.50 471 474 ¦
FRANCIT Fr. s. 146.50 136% 138%
GERMAC Fr. s. 100 99% 100%
1TAC Fr. s. 242.50 236 238
SAF1T Fr. s. 163.50 151% 153%
SIMA Fr. s. — 1480 1500

BULLETIN DE BOURSE
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Â quoi bon des gants de boxe?
Pas pour conduire , bien sûr, mais pour Souplesse, endurance et puis- BMC—le plus grand consortium
symboliser la robustesse et la puissance de sance — telles sont les car acte- de l'industrie automobile
toutes les voitures BMC. Elles ont fait ristiques qui fo nt la rép utation britannique — vous offr e dans
leurs preuves dans le monde entier - sur les de tous les moteurs BMC. chaque catégorie ce qu'il y a
autoroutes, en montagne et dans la Exécution soignée, élégance de mieux à un prix singulièrement
circulation urbaine. Elles ne craignent ni la classique, solidité à toute avantageux. Voilà la raison
chaleur , ni les. grands froids. Chaque épreuve-telle s sont les qualités de l'énorme augmentation des
modèle BMC bénéficie des multiples universellement reconnues ventes de toutes les voitures
expériences accumulées dans le monde entier, des carrosseries BMC. BMC en Suisse.r " ~r~ n i EJHïP lG1PSY PR1NCESS AUSTIN HEALEY AUSTIN |KIMI I MORRIS MG WOLSELEY RILEY .

EMIL FREY AG, Motorfahrzeuge, Agents généraux pour la Suisse: J.H. KELLER AG,
t

Badenerstr. 600, Zurich, Tél. 051/54 55 00 Plus de 150 concessionnaires et stations-service en Suisse Stockerstr. 33, Zurich, Tél. 051/25 66 58 -&*



emlrh. ^11 IO V  ̂mm\lr4r â*\ Allie L'orchestre de classe internationale S A M E D ISCOTCi\ ^UarXeilO LOUlO avec Luigi Fava 23
BAR M A R S

D A N C I NG  TU/. OU^I^:M'  ̂ En ATTRACTION à 22 h. 30 à
L-Robert.13 1 1,6 OlTgKin S avec Nick Killer 20 h. 30

Fiancés:
choisissez FAVORITA vous épargnez des centaines de francs!

~^^ .5̂  I sont de plus en plus appréciés!
FAVO RITA , Chambre à COUCher 2 litS, FAVORITA , chambre à coucher 2 lits se compose de: spa=

cieuse armoire 4 portes, lits avec entourage, 2 tables de chevet, ' Tout , autour de nous, se modernise et se standardise selon les
magnifique noyer, panneaux à filets discrètement bombes. Un .. grande commode et miroir mural) cristal véritable> avec con- impératifs de la technique. On s'attache donc le plus souvent
agencement intérieur étudié jusqu 'au moindre détail , des lignes so]e _ Un plaj sir de ,.admirer _ une joie d> en être i'heureux possible à créer dans son propre foyer une atmosphère heureuse
élégantes- et sobres font de cette chambre à coucher la favorite possesseur , Et > surprenante performance, son prix : complète, et reposante. Le bois, matériau sympathique et chaud, con-
incontestable de tous les amateurs de meubles au fini arti- chez Pfister.Ameublements 2250.- seulement tribue' Par sa nature même et sa beauté, à rétablir l'équilibre
sanal soigné. . . . . . , . . . . . i harmonieux que nous cherchons.

FAVO RI TA, le vaisselier FAVO RITA,l'ensemble rembourré FAVORITA vous offre ies éléments d'un «home» accueillant
dans lequel vous respirez la joie de vivre et dans lequel vos

se distingue par son magnifique noyer flammé, son agence- vous offre un merveilleux confort des années durant. Les | enfants grandiront joyeux et confiants,
ment intérieur en érable blanc , avec bar encastré. Y compris dossiers extra-hauts vous assurent une détente parfaite! Rem-
3 tiroirs à couverts montés sur glissières. Un modèle élégant bourrage mousse moelleux et durable tissu résistant soigneuse- ^ ̂  ̂ .^ FAVQRITA ^^ gu{gMet prat,que pour votre salon-salle a manger son prix ment assort,. Complet, avec canape-ht (pour vos hôtes 0 et 2 

^^ ̂
.

 ̂ yenez1025.- seulement fauteuils 1290.- seulement convaincre personnellLent:

| ( s . jj gp 
canaoé-llt mobilier FAVORITA»

l|j ||||| f ai f [Il 
I —g^ "Tj8 ' I complet (selon illustration) chez Pfister-Ameublements

S lli ' ' Vous le constatez: un achat chez Pfister-Ameublements vaut 1
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^
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de vente à crédit PFISTER , sans risque pour vous. Discrétion ;

 ̂ -̂ ^yy ŷyyk H^iflSLJ^^'"ïïë*il P* "j] , ^SStÉÊl I \ assurée. En cas de maladie ou accident, suppression des paie-

Uîl COnScll . prOIlieZ ClC 
^"̂ P^^^^^^^^p- "̂ ^p5 B^r Profitez du garde-meubles gratuit de longue durée avec prix

VOtrP Çn mpH i  f mat i nH  de COnSé ' ^ ŜRltS S 7  ̂
garantis! En votre qualité de clients Pflster , vous bénéficiez en

VUL1 C ïxalllCUl \111CU.XIL.J \-i\^ v^ii£,^ .  "̂ |r /  ;  ̂ || outre des avantages et services après-vente exclusifs du spé- Kg
__r-nl-1_1̂—-_MÎ,nnMmllnrTT|TnM»MBiM cialiste d'avant-garde en Suisse. L'a plus grande collection PPHH

ĵgm\m m̂mm m̂ m̂mmlmmMWmm™mmmmmMmmWlm*mmmm VBL JBg^MW^ ĵB d'Europe !
1ÊSanKfl à adresser à Pfluter-Ameublements SA â Neuchâtel, | ;-y.y '̂  
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'rfr ^̂ l 
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l3 : l W Êm-mmm m L\Sl M 'mW Jmmmm\mWLm ¦' ' ,; W M ** 1 "  ̂Êk m WmW^^^ v̂llrW^&Vw^^mEpuZ^H Nom/Prénom: __—. —— B ¦ ,Â r - '; w «jLlk ^1a^d<fc^^A.al HEflifôlol WlM'.y#\l ^^jJL*iW Rue/No: , ; ffi |MH*m BMPPIVVF» Bnp BTyH ammKfflHJlWBWB ÉfaBBKaÉ
¦ 9H Locaiité/ct.: — HHH Hf — ¥1 8IHI*5 *J L,"j  11L*"* 11k̂ T — m H3S¥lnragffTpW EMff : ^aa"'' -M-H 14 | gjWCTBMBB|miBwm

¦Ml fr^WHl 
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Protestation contre la construction
d'une usine aux Forges

La réponse du Conseil communal
Une protestation, signée par plus

d'une centaine d'habitants du Buil-
ding et d'autres immeubles locatifs
voisins s'élevant contre la construc-
tion d'une usine de matières plasti-
ques au pied sud du Building, avait
été adressée aux autorités législative
et executive de la ville. Cette protes-
tation collective avait été lue devant
le Conseil général , lors de la derniè-
re séance, et transmise au Conseil
communal.

Celui-ci vient d'adresser sa répon-
se aux signataires de cette protesta-
tion en même temps qu 'il nous la
communiquait.

Dans cette réponse , l'autorité exe-
cutive précise que la décision du Con-
seil général de mettre ledit terrain
à la disposition de la maison Inca
SA date du 3 juillet passé. Si donc les
protestataires jugeaient que ce ter-
rain devait être maintenu en zone
de verdure , ils avaient la possibilité ,
conformément aux dispositions de la

loi sur l'exercice des droits politiques ,
de lancer un référendum contre la
décision du Conseil général , dans le
délai de 20 jours fixé par ladite loi.
La requête des protestataires du
quartier des Forges contre la cons-
truction d'une usine est donc «tar-
dive et ne peut être prise en consi-
dération».

En outre, le Conseil communal
tient à faire remarquer aux signa-
taires que «la maison Inca S.A. ne
fabrique pas des matières plastiques,
mais utilise celles-ci comme matière
première des objets qu'elle confec-
tionne. C'est une industrie très pro-
pre, qui ne dégage aucune odeur et
de plus peu bruyante. Elle a exercé
pendant très longtemps son activité
dans une usine à la rue Jardinière
151 et n 'a jamais donné lieu à des
plaintes de personnes habitant le
voisinage. La Commission de salubri-
té publique n 'a également jamais eu
à intervenir à propos de cette entre-
prises

Hier matin , vers 7 heures, un au-
tomobiliste de La Sagne qui roulait
sur le boulevard de la Liberté, en di-
rection de l'ouest , fit un tête-à-
queue à la hauteur des tours et heur-
ta l'avant-gauche d'un trolleybus
roulant en sens inverse, avec le flanc
droit de sa voiture.

Le conducteur , M. Balboni et une
passagère qu 'il transportait ont été
légèrement blessés. Ils ont reçu des
soins à l'hôpitaL

Tête-à-queue

W LA CHAUX - DE - FONDS W

Examen d orientation professionnelle
Pour diriger votre enfant vers le métier ou la profession lui convenant

le mieux, un moyen sûr vous est offert :

On serait bien surpris de
savoir combien de person-
nes , parmi la mult i tude de
ceux qui travail lent , exer-
cent un métier ou une pro-
fession ne correspondant
pas à leurs capacités ma-
nuelles ou intell ectuelles !
L' erreur est courante , de la
part  des parents , d'impo-
ser A leur s enfants , qui
n 'en ont ni le goût ni les
aptitudes Intellectuelles ,
des études secondaires ou
supérieures. N' a-t-on pas
entendu quelquefois un
père déclarer sans hésita-
tion : « Je veux que mon
fils fasse des études , je
suis prêt à sacrifier tout
l' argent qu 'il faudra pour
cela. » Et voilà un parasite
de plus sur les bancs du
Gymnase, puis d'une quel-
conque école sup érieure du
pays I L'inverse se produit
également: des parent s qui ,
en dépit de tous les con-
seils , mettent  entre les
mains de leur fils un métier alors
que ce jeune homme aurait peut-être
la capacité intellectuelle et la persé-
vérance de faire ce qu 'on nomme
« des études ».

Le devoir des parents est , avant de
décider de l' avenir de leurs enfants
selon leur propre désir , de s'entourer
de toutes les précautions indispensa-
bles , d'écouter les conseils , surtout
ceux venant de personnes bien inten-
tionnées et toutes désignées pour en
donner.

A La Chaux-de-Fonds
Depuis quelques années , à La

Chaux-de-Fonds , la plus fructueuse
collaboration s'est établie entre l'Of-
fice d' orientation professionnelle et
l' enseignement du degré secondaire
en vue précisément d'offrir  aux jeunes
gens et aux jeunes filles terminant
leur scolarité obligatoire la possibilité
de s'engager dans la voie la meilleure ,
c'est-à-dire convenant à leurs capa-
cités.

Cette collaboration mérite le plus
vif intérêt et nous avons pensé utile
d' en examiner les bases et d' en con-
naî t re  les résultats pratiques . Nous
avons donc organisé une interview à
quatre  réunissant dans les bureaux de
l 'Office d' orientation professionnel le ,
le chef de celui-ci , M. Marcel Calame ,
son adjoint M. Jean Porret , le direc-
teur de l' ensei gnement secondaire , M.
André Tissot , et le pré posé aux
apprentissages , M. Paul Guerry .

La première question posée per mit
à M. Calame de résumer l' activité de
son office :

— Au dé part , notre office est charg é
dn l' orientation professionnelle des
adolescents ayant achevé leur scola-
ri té  obligatoire.

Cet examen n 'est pas obli gatoire ,
les parents sont donc libres de le de-
mander ou de s'en passer. Il est nom-
mé examen d' orientation profession-
nelle , mais il s'agit en fait autant
d' orientation scolaire que d' orienta-
tion générale , c'est-à-dire vers des
études ou vers des apprentissages.

— Quelle est la proportion d'éco-
liers ut i l i sant  vos services ?

— Il est réjouissant de constater que
li nombre de parents ayant recours
A nos services augmente régulièrement.
Lors de l' exercice 1961-62, le 95 °/ci des
écoliers ayant  a t te in t  le terme de la
scolarité obligatoire au niveau de

Le jeune homme livré à ses seuls
réf lexes manuels.

l'école secondaire se sont présentés à
l'examen. Au niveau du degré pri-
maire cette proportion fut de 81 °/o.
Chez les jeunes filles les pourcentages
sont bien inférieurs : 63 %> au niveau
secondaire et 39 %> au niveau primai-
re. La nécessité de leur trouver une
situation professionnelle n 'est pas en-
core très répandue. Ces chiffre s mon-
trent , à tout le moins , que ce sont
les parents des élèves ' du degré se-
condaire qui s'intéressent le plus à
l'avenir professionnel de leurs enfantsl

— Le perfectionnement des métho-
des d'examens est sans doute la cause
directe de cette augmentation du nom-
bre de parents utilisant votre office.

— Le public , en effet , Comprend
toujours mieux la valeur de là tech-
ni que moderne des tests qui a fait
d'importants progrès ces dernières
années. On a criti qué l' emp loi abusif,
aux Etats-Unis , de tests dans tous les
secteurs professionnels , dans l'armée ,
dans l'industrie. Une partie du public ,
aujourd'hui encore , pense qu 'il suffit
d'un test pour pouvoir déterminer
« le  » métier pour lequel un adoles-
cent possède toutes les aptitudes.

M. Tissot
^ souli gna , à ce point de

l'interview , la nécessité d'un ensem-
ble de tests , condition indispensable
d'une connaissance sérieuse des qua-
lité de l' examiné.

Il y a loin , en effet , de quel ques
questions banales et simp les à la tech-

nique modems très poussée de ee»
examens d' orientation.

— Quelle est la base de la testolo-
gie actuelle ?

— Il s'agit essentiellement de dis-
tinguer les différentes aptitudes , et
même les inaptitudes , rencontrées chez
les candidats. Ces aptitudes peuvent
relever de divers facteurs , la mémoire ,
l'élocution , les chiffres et le calcul ,
le sens spatial , les connaissances sco-
laires , ou dans certains domaines spé-
cifi ques , l'imag ination , la concentra-
tion , l'app lication , la persévérance ,
etc. Après avoir tenté d'évaluer ces
aptitudes personnelles , l'examinateur
fait une synthèse destinée à détermi-
ner le niveau de chaque candidat , en
relation directe avec le niveau pro-
fessionnel souhaité , envisagé ou con-
seillé en tenant compte du degré de
difficulté théorique inhérent à toute
profession ou métier .

Notre rôle consiste donc à établir
un parallèle entre ces deux aspects.

En ce qui concerne les études , pré-

cisa M. Tissot, les connaissances sco-
laires sont liées au pouvoir scolaire.
On peut être un élève doué, mais si
l'on n'a pas travaillé au cours des
années d'école inférieure, les lacunes
sont telles que la poursuite d'études ,
même avec des dons reconnus, est
impossible. C'est là que le lien entre
l'orienteur et l'école revêt toute son
importance.

A La Chaux-de-Fonds ces relations
sont extrêmement précieuses et fruc-
tueuses et l'on s'est heureusement
éloigné de ces examens psychotechni-
ques de naguère sans liaison avec les
résultats scolaires et les nombreuses
perspectives d'études possibles. C'est
dire qu 'aujourd'hui l'office d'orienta-
tion et les directions de l'enseigne-
ment secondaire travaillent en étroite
collaboration.

Nous verrons , dans la suite de cette
interview , les résultats acquis sur le
p lan extrêmement intéressant de l'o-
rientation professionnelle.

Interview G. MAGNENAT.

On s'abonne à «L'Impartial*
en tout temps !

M. Marcel Calame, chef de VOf f i ce  d orientation , expliquant un test
un jeune homme subissant des examens.

De gauche à droite , M M .  Paul Guerry, préposé aux apprentissages , André Tissot , directeur du Gymnase et
de l'Ecole secondaire , Jean Porret , collaborateur de M. Marcel Calame. (Photos Impartial.)

Que faire dimanch e ?
La saison de hockey sur glace est terminée. Celle de football n'a pas

encore pu reprendre chez nous. Peut-être aussi attendez-vous le 1er avril
pour reprendre les plaques de votre voiture. Que faire dimanche î—

Même sans voiture, rien ne vous empêche d'aller faire un tour au
Salon de Genève. Le train, c'est pratique et reposant ! Mais si les
carrosseries rutilantes ou les moteurs à double arbre à cames ne vous
attirent pas, chaussez derechef les chaussures de sport et prenez rendez-
vous avec le grand air.

Skis sur l'épaule, marchez jusqu'aux Grandes-Crosettes, puis montez
au Reymond. A la hauteur du passage à niveau, chaussez les lattes et
prenez le raccourci par le Mont-Sagne. Depuis le sommet, laissez-vous
glisser sur la pente douce jusqu'à Boinod, près du restaurant du Cheval
Blanc. Depuis cet endroit , la montée jusqu'à la Vue-des-Alpes, n'est plus
qu 'un jeu. U vous aura fallu 1 heure et demie pour atteindre le sommet
du col.

Pour se rendre l'e plus directement de la Vue-des-Alpes aux vieux -
Prés, but de la promenade, il faut passer par la Carrière que l'on atteint
en quelques vingt minutes, en suivant le versant sud du Mont-d'Amin,
puis descente en forêt sur la Poiiete-Mange, site pittoresque et sauvage.
Vous apercevrez un peu plus loin, dans une belle clairière, les deux
fermes des Posats. Plus bas, vous arriverez à la Biche, un coin de pays
également ravissant, et vous aurez alors le choix entre le chemin, les
bois ou encore les champs pour parvenir aux Vieux-Prés (1030 m.).
Depuis la Vue-des-Alpes vous aurez encore marché ou skié durant 1 h. 15.

Les « quatre heures » terminés, la descente par la route, en direction
du Grand-Chézard , ou par la Charrière de Dombresson ne sera plus
qu'un jeu. Le trolleybus vous ramènera ensuite jusqu 'à la gare des
Hauts-Geneveys.

Bonne promenade.
FABIEN.

Les délégués des sections neuchâ-
teloises de la Société suisse des em-
ployés de commerce, groupant envi-
ron 3000 membres, se sont réunis à
La Chaux-de-Fonds sous la présiden-
ce de M. G.-A. Golay (Le Locle).

Ils procédèrent à l'examen de di-
vers problèmes et prirent attitude en
particulier relativement à la revision
de la loi sur la juridiction des prud'-
hommes, le régime fiscal, l'organisa-
tion des examens d'apprentis.

Des travaux préparatoires sont
présentement en cours en vue de re-
viser la loi du 23 mai 1951 concer-
nant les tribunaux de prud'hommes.
Diverses propositions seront soumi-
ses au Département de justice en vue
d'adapter cette législation aux exi-
gences actuelles.

Dans le domaine fiscal , il est ma-
nifeste que les employés paient un
lourd tribut à ce que l'on a appelé la
«progression froide». Le contribuable
dont le revenu nominal a augmenté
depuis la guerre parce que son salaire
a dû être adapté à la hausse du coût
de la vie se trouve , en raison du
régime progressif de l'impôt , beau-
coup plus lourdement frappé par le
fisc que jadis quand bien même sa
capacité d'achat est demeurée sensi-
blement la même. Les employés con-
sidèrent qu 'il y a lieu de supprimer
tes rigueurs ae ce système.

En ce qui concerne les examens
d'apprentis de commerce et d'ap-
prenties vendeuses, les délégués, très
aimablement reçus par la section de
La Chaux-de-Fonds, se prononcèrent
en principe pour la création d'un or-
gane qui sera appelé à trancher les
recours interjetés par les apprentis.

Les employés neuchâtelois
lace aux problèmes

d'actualité

Depuis 50 ans , le magasin Perre-
noud de La Chaux-de-Fonds , offre aux
amateurs de beaux meubles ses com-
pétents services. Aussi est-ce par une
exposition particulièrement soignés
que cette maison a choisi de marquer
cet anniversaire. La renommée de sa
marchandise n 'est plus à faire , aussi
laisserons-nous à chacun le loisir de
juger par lui-même.

Les locaux ont été agrandis et ren-
dus plus accueillants que par le passé.
Leur rénovation leur apporte le con-
fort et un luxe bien faits pour agré-
menter .les visites . A l'enseigne du
bon goût , l'exposition du cinquante-
naire du Magasin Perrenoud , recueil-
lera sans doute la faveur qu 'elle mé-
rite. P. K.

L'exposition Perrenoud
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Depuis toujours
le stylo c'est
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Un apéritif d'une saveur ex-
quise,
Que l'on boit gentiment sans
qu'il nous grise ,
C'est un Weisf log. Que chacun
se le dise.

GENEVEYS-sur-COFFRANE
UN DEBAT SUR

L'EDUCATION SEXUELLE
(gc) — L'Emulation a convié le pu-

blic , dans la grande salle de l'Hôtel des
Communes, à une causerie sur le thè-
me : «L'éducation sexuelle».

Nous y reviendrons.

ASSEMBLEE RAIFFEISEN
(me) — Les membres de la caisse de

crédit mutuel de la commune, au nombre
d'une quarantaine, se sont réunis sous
la présidence de M. Roger Sandoz.

Après les souhaits de bienvenue le pré-
sident a désigné les scrutateurs : MM.
J.-M. Evard et R. Favre.

Le président a donné ensuite lecture
de son rapport annuel qui dit bien la
bonne marche de l'établissement. Le
caissier M. G.-A. Aeschlimann a donné
un reflet et les commentaires des comp-
tes qui bouclent par un bénéfice net
de Fr. 5931,75 portant la réserve à Fr.
70.804,41. Voici un extrai t de la situa-
tion : bilan Fr. 2.073.890,85 ; roulement
Fr. 7.133.580,64 en 2845 opérations ; 742
carnets d'épargne ; 44 prêts hypothécai-
res. Nombre de membres : 186 avec les
mutations suivantes : 10 membres nou-
veaux et 15 démissionnaires ou décès.

Le président du conseil de surveillance
M. P. Boss a donné lecture du protocole
de révision , en particulier un extrait du
rapport des pouvoirs centraux de Saint-
Gall recommandant le vote des conclu-
sions. Elles l'ont été à l'unanimité.

CHÉZARD-SAINT-MARTIN

Les amateurs d'art pictural trouveront
pl aisir à visiter, durant la semaine qui
vient , une belle exposition du peintr e
françai s Carlo Sivi , à Centrexpo.

D'emblée, ils seront conquis par une
impression d'ensemble très favorable ,
dominée par une solide conception de
base du dessin, une architecture fort
bien équilibrée et une recherche remar-
quable de la mise en page.

L'artiste est servi par une inspiration
féconde qui lui permet de présenter de
nombreuses toiles dont la diversité des
thèmes et des couleurs est un élémen t
po sitif de grande valeur. Adept e de
l'impressionnisme , utilisant souvent la
sp atule pour avantager les e f f e t s  de re-
lief ,  Carlo Sim possède en maître l'art
de la perspective -

Le choix des coloris et leur répartition
savamment dosée et nuancée contribuent
aussi et dans une imp ortante mesure
à satisfaire la joie ressentie devant ce
beau défi lé  d'images- Ni la lumière écla-
tante des paysages du Midi , ni l'ombre
attirante des sous-bois , ni les touches
grises ou blanches , ou rouges , des mai-
sons ou des rues, ne sombrent dans le
fa de  ou l'excès. Tout au contraire vous
invite à la rêverie, à la poésie , à la beauté
de la nature , de ses ciels, de ses mers et
rivières, de ses décors que le peintr e
sait nous of fr ir , parce qu 'il les aime,
avec beaucoup de vérité.

Le vernissage de cette exposition a eu
lieu vendredi soir et nous souhaitons que
le public de chez nous réponde à l'invi-
tation de Carlo Sim. Il ne le regrettera
pas car il s'agit d'un bon peintr e en vé-
rité- R. A,

Le peintre f rançais
Carlo Sim à Centrexpo

Ce matin , le Conseil national a
décidé de l' octroi d'une nouvelle con-
cession au chemin de fer des Monta-
gnes neuchâteloises vivement recom-
mandé par M. Adrien Favre-B ulle.

Le conseiller nati onal de La Chaux-
de-Fonds a att iré l'a t tent ion sur l' ano-
malie de la situation qui veut que
deux li gnes exp loitées par le CMN,
celle des Ponts-de-Martel bénéficie du
rapprochement  tarifaire , tandis que
celle des Brenets ne bénéficie pas de
cet ali gnement  sur le tarif  CFF. Il a
demandé à M. Spuhler de bien vouloir
revoir cette s i tuat ion ; les intéressés
lui en sauront gré.

Crédit en faveur du chemin
de fer des Montagnes neu-
châteloises et Intervention
de M. Adrien Favre-Bulle

A la Salle de Musique

Concert d'abonnement Gérard Souzay

LA CHAUX-DE-FONDS

«Préfacer des poèmes, quelle héré-
sie ! Quelle indécence! C'est offrir des
nouilles sans sel à qui s'attable de-
vant un Lacrima-Christi, ou vouloir
expliquer La Neuvième à qui se pré-
pare à l'entendre...». Alphonse Mété-
rië, en 1952, avait un scrupule à écri-
re une préface à l'ouvrage d'Arthur
Nicolet ; en 1963, nous avons le mê-
me sentiment de la vanité de notre
effort pour parler du concert donné
hier soir par MM. Gérard Souzay
et Dalton Baldwin. Nos commen-
taires auront la même saveur, hélas,
que les nouilles sans sel dont parle
le préfacier...

Lully, Schubert , Martin , Debussy,
Wolf , Ravel , et vous avez ce pro-
gramme qui atteignit la perfection.
Comme l'exprime si bien Ponge :
«Nous n 'avons pas à notre disposi-
tion d'autres mots ni d'autres grands
mots (ou phrases, c'est-à-dire d'au-
tres idées) que ceux qu 'un usage
journalier dans ce monde grossier
depuis l'éternité prostitué» . Le mot
lâché, nous ne voulons pas revenir
en arrière ; nos commentaires, nos
louanges, nos analyses n'apporteront
rien de neuf. Nous préférons rester
sur notre impression de perfection
et dire le plus simplement du monde
notre très vive gratitude à Gérard
Souzay. Les galipettes de notre plu-
me n'apporteront que des confusions
et des embrouillamini. Les gens qui
ne furent cependant pas au concert
désirent être informés ; c'est du reste
toujours eux qui sont les plus sévè-
res...

Les réalisations de Gérard Souzay
ne sont pas uniquement vocales ; el-
les ont quelque chose en plus. Par
l'intelligence du geste, le grand chan-
teur français donne à ses interpré-

tations un relief dont le moins qu'on
puisse dire est qu'il est extraordi-
naire. Les 6 Monologues, extraits de
Jedermann.de Fr. Martin , ont atteint
une grandeur pathétique dont nous
n'avons pas le souvenir dans nos
concerts (ou très rarement) . L'œu-
vre fut écrite en 1943 ; les six frag-
ments situent l'attitude de Jeder-
mann face au jugement qui l'attend.
Dans les Mélodies de Schubert et de
Wolf , Gérard Souzay a donné la cer-
titude de son intériorité, de sa com-
préhension ; il rendit à ces pages
lyriques leur expression la plus tou-
chante dans la mélancolie. Ravel et
Debussy et les rappels furent des
explosions et de finesse et de musi-
calité. Le baryton français n'est pas
un acteur ; sa prononciation parfaite
lui aide cependant à extérioriser les
sentiments les plus subtils. Sa voix
possède les inflexions les plus va-
riées et... nous voulons terminer ici
nos remarques car nous ne voulons
pas reparler des nouilles sans sel
et du Lacrima-Christi.

A l'accompagnateur, à la Société
de Musique, nous exprimons, notre
très grande joie d'avoir pu écouter
dans de si heureuses conditions celui
qui à l'heure actuelle est vraisembla-
blement le plus grand chanteur que
nous ayons. M.

L'IMPARTIAL » assure le succès
de votre réclame. Chiffre de tirage

contrôlé par la Fédération
romande da publicité.

PAYS NEUCHATE LOIS « PAYS NEUCHATELOIS ? PAY S NEUCHATELOIS

LE VAL-DE-TRAVERS
A MONTMARTRE OU LE CABARET

FLEURISAN DE LA PETITE
RINCETTE

Qui dit Bâle pense à leckerli , qui cite
Gruyère songe a fromage , de même que
quiconque transite par le Val-de-Tra-
vers lève son verre anisé à la gloire trop
célbère d'une certaine fée verte... L'ab-
sinthe , puisqu 'il faut l'appeler par son
nom , mérite l'hommage que lui rendent
ceux qui ne mouillèrent jamais dans
son eau , mais qui chantent, disent ,
jouent , gouaillent et encanaillent à son
insu et à ses dépens les petits travers
du train-train régional.

Autre fois Chat-Noir , toujours Mou-
lin-Rouge et Folies-Bergères, mainte-
nant Petite Rincette... Autant d'en-
seignes cabaretières derrière lesquelles
la satire minaudière, le verbiage trucu-
lent , le franc-rire déchainé et le liber-
tinage mutin s'entendent comme des
frères.

Et le dernier venu , bien de chez nous,
de ces repaires souterrains de la bonne
humeur et de la détente , ne le cède en
rien à ses comparses aines. Pendan t
près de trois heures , sous la voûte chau-
lée d'une antique et authentique cave
de distillerie , les animateurs de La Pe-
tite Rincette charrient l'actualité , l'es-
prit de clocher et l'âme pantouflarde ,
utilisent Prévert et les chansonniers du
boulevard pour louer Paris, sa tour, ses
ponts et ses trottoirs, taquinent le ré-
gionalisme sous le couvert du Lycée Pa-
pillon et rêvent de mélopées espagnoles
ou de chansons coquines. Comme à tou-
te bonne ratatouille , la sauce ne mari-
que guère au cabaret fleurisan. Et ain-
si de plat en piat, Charlotte Landry,
Christiane Givord , Claude Montandon ,
Paul Lusc.her, François Sandoz , Mau-
rice Jéquier et Freddy Juvet défilent ,
solitaires ou groupés.

Pour une année , La Petite Rincette a
vécu, au sortir de sept représentations
consécutives.

Val-de-Travers

La copropriété ou la propriété par étage
On nouveau pas vers la propriété privée, vous avez eu la parole

Qu'est-ce la copropriété ?
Dans quelques années, vous direz

peut-être : «Venez jusque chez nous»
comme vous le dites maintenant,
niais les mots auront pris une valeur
nouvelle ! «Chez nous», ne voudra
plus seulement dire : là où j 'habite,
mais, dans mon fief , mon apparte-
ment. Est-ce de l'anticipation ? Pour
le moment, l'idée de propriété par
étage fait encore partie d'un hypo-
thétique futur , lointain et brumeux.
Cependant, cette vision des choses à
doucement fait son chemin dans l'es-
prit du public, il s'y est habitué sans
s'en rendre compte et lorsqu 'on pose
la question au premier venu :
«Qu'est-ce que la propriété par éta-
ge ?» il réfléchit un instant et re-
pond : «Ah oui ! comme en France».
En effet comme en France. Actuelle-
ment, la loi n'autorise pas la copro-
priété, c'est-à-dire, la dissection de
tout un immeuble en autant de pro-
priété privées qu 'il y a d'étages et
d'appartements. Seul le Valais s'est
attribué ce droit. D'aucuns argueront
que cela existe aussi chez nous, oui,
mais pas sous la forme de coproprié-
té. Des locataires peuvent se grou-
per en une société anonyme et leur
part d'actions leur dorme droit à
l'habitat. Ce n'est pas là le sujet qui
nous préoccupe. Il s'agit en effet ex-
clusivement de l'achat d'un apparte-
ment comme on achèterait un ter-
rain , une maison ou une voiture.

Le « Haut » favorable ,
le « Val-de-Ruz » réservé

Mis à part un manque évident d'in-
formation , un petit sondage effectué
au hasard, au Locle , à La Chaux-de-
Fonds et au Val-de-Ruz, a montré
chez M. Tout-le-monde, une faveur
presque étonnante et pour le moins
inhabituelle, en regard d'un sujet ab-
solument nouveau . Nous avons re-
marqué, cependant, que les plus
chauds soutiens de cette nouvelle loi ,
se situent dans la classe de la popu-
lation se trouvant à l'abri de toute
nécessité d'achat d'appartement.
Aussi à la question «êtes-vous pour
ou contre», le 4/5 des réponses
étaient affirmatives, mais à la ques-
tio.. : «si l'occasion s'en présentait ,
le feriez-vous ?» , seul un petit tiers

Aurons-nous un jour , dans un sem-
blable bâtiment quelques dizaines de

propriétaires ?

répond favorablement. Ce pointage , a
permis de recueillir l'avis de la clas-
se la plus modeste à la classe aisée,
en gsavissant toute l'échelle des con-
ditions financières.

C'est au Locle que la notion de pro-
priété nous est apparue la plus vive.
Seul un retraité et ancien proprié-
taire, s'est prononcé carrément néga-
tivement. Toutes les autres personnes
interrogées, sont favorables au prin-
cipe et une bonne moitié s'engage-
rait sans restrictions dans une trans-
action immobilière.

La Chaux-de-Fonds, approuve le
proj et et le principe à la quasi una-
nimité , mais touchant la réalisation
p. ..tique, on se montre beaucoup plus
circonspect.

Enfin le Val-de-Ruz, est opposé
dans sa grande majorité au principe
de la propriété par étage. U désire
violemment son autonomie mais con-
sidère qtte ce n'est Eaarialïsér'' qu'à

. moitié d'opter pour ce système.
Après ce rapide examen des réac-

tions dans leur ensemble, venons-en
au détail. "' ' '

De la place libre aux impôts
A tout seigneur tout honneur , com-

mençons par l'avis des autorités. El-
les considèrent la propriété par étage
comme bénéfique dans la mesure où
elle permet à un plus grand nombre
d'individus, recrutés dans toutes les
classes de la société, d'accéder à la
propriété privée, d'où un facteur de
stabilité et peut-être un remède aux
spéculations sur le marché du loge-
ment. D'autre part , l'extension démo-
graphique et l'amélioration constan-
te du niveau de vie des citoyens a

tendance a provoquer une expansion
toujours plus importante des mai-
sons familiales ; elles couvrent des
parcelles toujours plus rares et plus
éloignées du centre. La propriété par
étage, permettrait à de nombreux pe-
tits propriétaires, de réaliser le rêve
de l'indépendance ( relative) pour des
sommes moindres. A l'appui de cette
thèse, une personne logeant dans une
villa locative nous a dit : «ce système
comporte tous les avantages de la
propriété individuelle sans en grou-
per les inconvénients. Les frais d'en-
tretien sont répartis sur plusieurs
locataires, ainsi que toutes les char-
ges, et cela nous permet d'être situés
non loin de la ville». Les représen-
tants de la Commune formulent ce-
pendant toutes réserves quant à l'or-
ganisation pratique de ce système,
mais à vrai dire, ce sujet ne les con-
cerne que d'assez loin.

Nous avons tenté d'obtenir des
renseignements concernant l'aspect
fiscal du problème. Bien qu'aucun
arrêté n'ait encore été édicté, on peut
d'ores et déjà affirmer, et c'est lo-
gique, que le fait de posséder en pro-
pre un appartement n'attirera pas de
charges plus importantes qu'un car-
net d'épargne. Chose curieuse, au
cours de nos petites interviews, per-
sonne n'a soulevé ce sujet. Il faut
donc en déduire que la fiscalité n'in-
téresse plus beaucoup les autochto-
nes.

Banques et gérances sceptiques
Plusieurs coups de téléphone aux

banques de la place nous ont permis
de faire le point financier de l'initia-
tive. Alors qu'elles ne voient pas là
un élément susceptible de modifier
le système d'épargne, plusieurs ha-
bitants et particulièrement une j eune
mère de famille, y voient un moyen
d'assurer pour eux d'abord, et pour
leur descendance ensuite, un capital
ferme et (en principe) à l'abri des
fluctuations de la monnaie. Plusieurs
directeurs de banques conviennent

.- .cependant que l'introduction sur une
grande échelle de la copropriété né-
cessitera l'ouverture de crédits tou-
jours plus nombreux.

C'est à ce sujet surtout que des
ouvriers consultés à l'entrée d'une
fabrique, ont formulé le plus grand
nombre de réserves. En effet , disent-
ils, en théorie, l'ouverture de crédits
remboursés sous forme de location
méritent une attention particulière.
Mais qu'adviendra-t-il si se présen-
tait une récession dans les affaires
et l'industrie ? Si celui qui a signé
des traites pour couvrir le montant
prêté, par la "force des choses, est
incapable de les honorer , qu'arrive-
ra-t-il ? Il sera saisi, mis à la porte?
Pour beaucoup d'entre eux, cet as-

pect constitue le principal point noir
au tableau. Un jeune homme sur le
point de se marier, craindrait de
s'engager pour une somme aussi im-
portante (au Valais un appartement
peut valoir Fr. 60 000.—) à une épo-
que de l'existence où un jeune mé-
nage à revenu moyen a déjà bien de
la peine à faire face à ses engage-
ments.

Enfin, plusieurs gérances d'im-
meubles consultées ont émis un avis
fort pessimiste.

Elles sont sceptiques quant à la
réalisation pratique des rapports en-
tre copropriétaires. A voir le nombre
de réclamations diverses, de querel-
les d'étages qui trouvent leur épilo-
gue dans les bureaux des gérances,
on peut douter de la fertilité des re-
lations de ces voisins subitement
devenus propriétaires. Selon ces gé-
rances, la nécessité de la révision de
cette loi a été conditionnée par le
désir toujours plus fréquent , d ac-
céder à la propriété privée. Aussi
ces propriétaires en puissance, ne
trouvant que difficilement des ter-
rains à bâtir, à la fois à des prix
abordables et proches du centre, pré-
fèrent se replier sur la copropriété.
Cet avis paraît être à l'opposé de
l'état d'esprit régnant dans les cam-
pagnes et particulièrement au Val-de-
Ruz, puisque la presque totalité des
personnes questionnées, si elles ai-
meraient être indépendantes, ne s'ar-
rêteraient pas à cette solution, lui
préférant pour quelques dizaines de
milliers de francs de plus, la cons-
truction d'une petite maison.

Après ce tour d'horizon , il ne reste
plus qu'à rappeler à ceux qu'inquié-
terait cette loi votée au Conseil na-
tional jeudi, qu'un loyer de Fr. 200.—
payé pendant 10 ans, coûte Fr. 24 000.-
Alors, au lieu de tout abandonner
aux bons soins d'un propriétaire, si
cette somme restait vôtre sous for-
me d'appartement ?...

Pierre KRAMER.

Opterons-nous de préférence pour la
petite propriété , symbole de

l'mdividualisme ?

318,3 tonnes de poissons ont été po-
chées en 1962 dans le lac de Neuchâtel
dans lequel il a été déversé, pour le
repeupler , plus de 15 millions d'alevins
de palées , près de 82.000 préestivaux de
brochet et 37.000 estivaux de truites de
lac. Ces 318,3 tonnes de poissons dépas-
sent de peu la moyenne des 45 années
précédentes.

La pêche des bondeiles, qui représen-
te le 45% de la pêche totale, fut prati-
quement nulle du début de l'année à la
mi-juillet , ce qui fut fort préjudiciable
aux 39 pêcheurs professionnels du lac.

Selon un rapport officiel , la mortalité
qui avait frappé les poissons en 1959 et
au printemps de 1960 s'est de nouveau
manifestée en juin 1962. Ce. sont surtout
les perches et les poissons blancs qui
périrent , tandis que les truites et les co-
régones n 'étaient pas frappées. La cause
de cette épizootie n 'est pas connue.

I^a pêche dans le lac
en 1962

Assemblée de la Fédération
suisse des femmes

protestantes
Depuis hier , la Fédération suisse des

femmes protestantes tient ses assises à
Neuchâtel. Le congressistes sont arrivées
en fin d'après-midi . Elles ont soupe à la
Maison de Paroisses, puis, se sont ren-
dues à l'auditoire du Collège des Ter-
reaux , où il y eut une conférence sur les
«Perspectives de la Suisse d'aujourd'hui».

Samedi matin se tient l'assemblée gé-
nérale des déléguées, qui se poursuivra
l'après-midi et après laquelle ¦ aura lieu
une visite de la ville et mie visite au cen-
tre de réadaptation fonctionnelle.

NEUCHATEL

Chute d'un motocycliste
(ae) — Jeudi soir à 23 h. 30, un mo-

tocycliste loclois a fait une chute au
Col-des-Roches, au cours de laquelle il
s'est légèrement blessé au visage. Il a
été reconduit à son domicile par un auto-
mobiliste complaisant.

LE LOCLE
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C^̂ K# SPLENDIDES NOUVEAUTES
*V-Ĵ "5̂ . EN RIDEAUX

VOIR NOS VITRINES
DEMANDEZ UN DEVIS
SANS ENGAGEMENT
VENTE ALI METRAGE
Place de l'Hôtel-de-Ville

Institut pédagogique
BK35B5&SSB Jardinières d'entants,

institutrices privées.

Lbu Contact Journalier
avec les enfants

• Placement assuré des
QTÏj îÇ élèves diplômées

, Lausanne, 10. .(aman
ilitirif* Téléphone :
lUliSlb ,021) 2;î 87 «5

e i

Auto-Ecole
J'enseigne à La Chaux-de-Fonds
sur voiture avec double commandes.
Leçons théoriques et pratiques en
français et en allemand.

A. Allimann
Tél. (039) 4 94 36

L J

Bois en grume
Sapin-épicéa, en long bois plus par-
ticulièrement, et en billons, sont
achetés au prix du jour Paiement
comptant
CH. HENRI MICHEL1 S , scierie
et commerce de bois, La Chaux-de-
Fonds. Tel (039) 2.50.90

CREDIT
Pour tous vos meu-
bles, tous les atouts :
— Discrétion.
— Pas de formalités
— Acomptes à vo-

tre convenance.
— Durée Jusqu 'à 3

ans.
La maison
spécialisée

MEUBLES

tjjHÂÔE/i
Au Bûcheron
Tél. 2 65 33

73, av. Léop.-Robert
La Chaux-de-Fonds

xÉÉËL 'X

C'est avec
plaisir

que je note et traduis
le texte de vos annon-
ces pour notre

(Strancnffiofcr^SBIatt
Langnau BE, le journal
reconnu pour les offres
de places. 36 476 abon-
nés. Je vous réponds
sur le Nn. (035) 2 19 11

Tél. (031) 811 50

PRÊTS
sans caution
jusqu'à 2000 fr.
sont accordés à
ouvriers, em-
ployés ou fonc-
tionnaires sol-
vables. Modes
de rembourse-
ment variés.
Bureau H. Graz
S. A., rue du
Tunnel 15, Lau-
sanne. Tél.
(021) 23 92 57.

i j

Prêts
sans

caution
ni formalités com-
pliquées. Si vous
avez besoin d'argent
pour faire face à des
dépenses inatten-
dues, écrivez -nous.
Discrétion absolue
garantie.

BANQUE
PROCREDIT

Fribourg
Tél. (037) 2 64 31

PRÊTS
de 500 à 2000 fr.,
remboursements
mensuels sont ac-
cordés sans forma-
lités compliquée, â
personnes à traite-
ment fixe, employés,
ouvriers, ainsi
qu 'aux fonctionnai-
res. Rapidité et dis-
crétion.

Bureau de crédit
S. A.

Grand-Chêne 1
Lausanne

Banque
de Crédit

S. A.
U, rue d'Italie

GENEVE
Tel < 022 i 25 «2 65

Réparations de chemises

kHBJKlJlSi
CONFECTION DE BEAUX COLS, etc.

pris aussi dans le fond de la chemisa

TEINTURERIES REUNIES - lour du Casino
31a, Av, Léopold-Robert - La Chaux-de-Fonds <

Nous vous offrons des

prêts
Jusqu 'à Fr. 10 000.— , aussi pour les vacan-
ses — Rapide , discret, coulant.

enocari + cie
Gartenstr. 120, BASEL. Tél. (061) 35 53 30
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Importantes décisions au Conseil général
SAINT-IMIER

(ni) — Le Conseil général a siégé sous
la présidence de M. Jacques Vollaert
président du législatif communal.

Nominations
H s'agissait de remplacer Mme Anaïse

Fluckiger, qui pendant des années, a
rendu de réels services aux jardins d'en-
faits comme membre de la commission.
Le choix du Conseil général a désigné
Mme Marguerite Vuithier.

Il a ensuite procédé à la nomination
de trois membres de la commission de
l'école secondaire. Il s'agissait des re-
présentants de la commune au sein de
la commission. La fraction socialiste et
ouvrière qui détient la majorité au Con-
seil général se réserve de renforcer ses
positions également dans cette commis-
sion, ce qui est légitime. Elle demande
en outre que lors de la prochaine démis-
sion d'un représentant de l'Etat sa suc-
cession soit assurée au parti maj oritaire
Au vote, le Conseil nomme : MM. An-
dré Sieber, Robert Gerber et André
Tschanz. M. Marcel Kaelin faisait partie
d'office de cette même commission.

Mlle Lily Luthert a postulé pour la
place de jardinière d'enfants à la suite
du départ de Mlle Jacot. Elle a été nom-
mée à l'unanimité.

Enfin, la commission de l'école pri-
maire a reçu la postulation de Mlle
îdith Luthy de Tavannes. Tous les metru
bres ont donné leur voix à cette nouvelle
institutrice.

L'ouverture de nouvelles classes
L'augmentation du nombre des élè-

ves au collège primaire est à la base
de cette demande des organes scolaires.
Ces derniers n'ont pas eu de peine à
justifier leur double proposition, sanc-
tionnée par un vote unanime. L'ouver-
ture de ces nouvelles classes entraîne
automatiquement l'engagement de nou-
veaux enseignants. Pour les 9 mois de
cette année la dépense est de l'ordre de
Fr. 10.100.— crédit extraordinaire ac-
cordé sans aucune opposition.

Garantie pour la Fête de musique
Cette manifestation revêtira une im-

portance particulière. Chacun comprend
que cette garantie doit être donnée, à
moins d'un événement extraordinaire et
cette garantie ne déploiera pas ses ef-
fets. Elle est consentie par le Conseil
unanime, et est assortie de l'obligation
pour les organisateurs de confier les
travaux d'installations électriques des
cantines aux Services techniques. Cette
condition émane de la fraction socialiste
et ouvrière. Elle est compréhensible.

Rachat du Technicum ;
"" Î1 s'agissait là 'de l'obje t le plus Im-
portant porté à l'ordre du jour. Ce rap-
port traite de l'ensemble du problème,
Le montant de la somme payée par l'E-
tat, pour le rachat est de Fr. 1.675.000.—.
Il en résultera néanmoins un sacrifice
financier dans l'immédiat de Fr. 551.699
réduit aujourd 'hui à Fr. 454.836,40, sacri-
fice d'ordre matériel largement compen-
sé par les avantages présents et futurs
qu'offre le technicum à la commune. Le
prix de vente est le résultat d'évaluations
faites par des experts neutres, quant aux
bâtiments, parc de machines, la commu-
ne évitera l'emprunt qu'elle aurait dû
faire pour payer les frais de transforma-
tions et d'agrandissements qui ont at-
teint , Fr. 2.577.956,85 dont il faudra dé-
folquer les subventions reçues : soit Fr.
391.789,10. L'Etat en payant la somme
de Fr. 1.675.000.— a évité à la commu-
ne une charge d'intérêt de Fr. 58.625.—.
L'élévation de l'école d'horlogerie et de
mécanique à l'échelon cantonal a d'au-
tres conséquences financières heureuses
pour la commune qui devait supporter
le 45% des salaires du personnel. Elle
a payé Fr. 123.000.— pour 1961, le can-
ton faisant face à toutes les autres dé-
penses. Or, pour l'année 1961, ces dé-
penses se sont élevées à Fr. 663.554.—
au total pour passer à Fr. 862.000.— en
nombre rond l'année dernière. L'énon-
cé de ces chiffres fait ressortir l'avan-

tage matériel très net que retire la
commune de la situation nouvelle. Mais,
il y a plus que le côté matériel : cette
décision a mieux assis encore la répu-
tation de cette maison de formation
professionnelle. Le nombre des mem-
bres du corps enseignant a passé de 16
à 23 ; celui des élèves de 120 à 185. D'ail-
leurs l'avenir verra une nouvelle ex-
tension du Technicum déjà trop à l'é-
troit dans son cadre actuel.

Au terme de son rapport, le Conseil
municipal a demandé au Conseil général
de l'approuver et de recommander la
vente de l'ensemble de la propriété.

Les porte-paroles des deux fractions,
MM. Marc Boillat, d'une part, et M.
Michel Meyrat , d'autre part , ont recom-
mandé au Conseil d'approuver le rap-
port et de donner un préavis favorable
avant la votation communal, car il ap-
partiendra aux citoyens de décider en
dernier ressort , le Conseil municipal
d'entente avec la commission des finan-
ces fera des propositions pour amortir
la dette restante de Fr. 454.836,40 ; il
avait fixé à Fr. 80.000.— par an l'amor-
tissement prévu pour l'emprunt de Fr.
2.300.000.— voté par le corps électoral le
7 novembre 1957.

Commission d'étude HLM
Elle émane de la fraction socialiste et

porte treize signatures. Le maire ren-
seigna sur le travail d'étude déj à fait
par une commission composée de per-
sonnes de différents milieux de la loca-
lité en vue de la réalisation d'une mai-
son pour personnes âgées.

Il appartiendra au bureau du Con-
seil général de nommer ses représen-
tants et au Conseil municipal le sien.

D'autres questions ont encore retenu
l'attention du Conseil général , questions
sur lesquelles nous rie pouvons nous ar-
rêter aujourd'hui.

Chronique horlogère
Les exportations en février
ATS. — En février , l'industrie horlo-

gère suisse a exporté en tout 3.310.00C
montres (février 1962 : 3.506.200) re-
présentant une valeur de 102 ,8 mil-
lions de francs (99,4). Le nombre des
pièces a ainsi diminué, mais la valeut
qu'elles représentent a augmenté. En
janvier , 2.542.700 pièces ont été ex-
portées représentant une valeur de
77,5 millions de francs.

Une heureuse nouvelle !

Parmi toutes les informations relatives à la production d'électricité en Suisse ,
l'une d'elles nous convainc de la bonne volonté des entreprises responsables
de l'approvisionnement . Comme nous l' avons indiqué hier dans notre
chronique alémanique , le premier groupe de la nouvelle usine hydroélectrique
de Litnmem vient d'entrer en service et , en quelques heures, a pu fournir
environ un million de kilowatts. Voici des techniciens examinant les éléments
démontables du tableau de commande de la nouvelle usine, dont la mise en

service contribue à améliorer notre approvisionneme nt. (Photopress)

CONSEIL MUNICIPAL

(ed) — Certes, les modes de vie, les
us et coutumes ne sont pas les mêmes
dans les différentes partie du canton.
Dans le but de mieux se connaître et de
mieux se comprendre les concitoyens de
l'Ancien canton, le Conseil municipal a
décidé de nouer des relations suivies avec
la commune de Murren et d'inviter ses
autorités à se rendre à Sonvilier afin
d'y discuter des problèmes économiques
et politiques.

Il s'est ensuite occupé à l'édification
d'un classement des traitements des
fonctionnaires, basé sur le décret sur
les traitements des membres d'autorités
et du personnel de l'Etat de Berne du
29 novembre 1961.

Il a en outre décidé de sévir contre
les propriétaires de chiens qui errent
dans le village pendant le jour et la
nuit. La nuit surtout, ces bêtes doivent
être enfermées et ne pas perturber la
tranquillité publique.

AFFAIRES SCOLAIRES
(ed) — Les examens d'ouvrages au-

ront lieu le mardi 26 mars prochain,
alors que les examens généraux auront
lieu le vendredi 29 mars toute la journée.
Les vacances de printemps débuteront
le 30 mars et la reprise des classes se
fera le mardi 16 avril.

SONVILIER

DECES DE M. R. SCHEIDEGGER
(lw) — Mardi après-midi décédait à

l'hôpital de La Chaux-de-Fonds, M. Ro-
ger Scheidegger, âgé de 59 ans. Il y a
4 ans déjà, les premiers assauts de la
maladie l'avaient contraint à quitter
son travail durant quelques mois qu'il
passa, en traitement à l'hôpital de Ber-
ne. C'est au début de cette année 1963
que le mal l'assaillit à nouveau et eut
rapidement raison de sa forte consti-
tution.

M. Scheidegger était né en 1904 au
Bois Français, dans cette commune des
Bois qui fut le cadre de toute sa vie fa-
miliale et professionnelle. Sa scolarité
terminée, il entra à la fabrique Huot, qui
bénéficia , 44 ans durant, de son labeur
consciencieux. Homme intègre et extrê-
mement serviable, M. Scheidegger sut
constamment garder l'estime de ses
chefs et de tous ceux qui le côtoyèrent.

Nous prions son épouse, ses deux fils
et leurs familles de croire à notre sin-
cère sympathie.

LES BOSS

DES DEPARTS A L'ECOLE

j -.Xhi) TT- M. Jacob Christen a, remis
sa démission de président de la Com-
mission scolaire, après 26 ans de fonc-
tions au sein de cette autorité, dont 12
de présidence. On regrettera vivement
ce départ , car M. J. Christen conduisait
avec beaucoup de compréhension et de
dévouement les destinées de l'école. Il
s'en va assuré de la reconnaissance de
la population et du corps enseignant.

D'autre part, une cérémonie a mar -
qué le départ de M. Ivan Gagnebin ,
instituteur de la classe moyenne, qui se
destine à l'enseignement profession-
nel et qui va suivre un cours d'un an
à Lausanne. Au nom des autorités, M.
Ed. Affentranger, de la commission, et
M. Paul Froidevaux, conseiller munici-
pal, ont exprimé reconnaissance et
voeux à M. Ivan Gagnebin dont 12 ans
et demi d'enseignement à la Montagne
ont permis d'apprécier les hautes quali-
tés.

LES REUSÇILLES

LA VIE JURASSIENNE • LA VIE JURASSIENNE^ LA VIE JURA SSIENNE
' *- ¦ ——¦-.-. w.. L, ¦ ¦ ¦ - -..¦¦¦ - ¦¦¦ :¦ ¦¦: ¦.-¦..a.v.̂ .. :¦ ¦- - ¦ ¦ ¦¦- ¦ . ¦ - ¦¦:¦ - - ¦- . -.- .¦¦¦¦ ¦ ¦• ¦- -,: ¦- ¦>:¦ - ¦:¦:¦;¦ ¦:¦:,:- ¦- - : ¦ ¦ - .- - ¦ . - - ¦ - - ¦ -;¦.- -; .  . ... - - ¦ ¦ ¦ 

. . . ¦:¦¦ . ¦ ¦ .¦ - . . ¦¦ .-.,,. -¦¦¦ ¦ ¦¦ ¦ . , ¦¦¦¦¦. . ¦¦¦, :¦¦¦¦¦;¦¦-:- ¦ - ¦- ¦ - ¦ -:, - - :  ,_— _̂ ,— _̂—— _ _ : '¦¦¦¦¦¦ — - " '-¦ " ' 

Du matériel de sauvetage
endommagé

(ac) — Pendant plusieurs semaines
des milliers de personnes se sont pro-
menées sur le lac gelé. Par mesure de
prévoyance, du matériel de sauvetage
(bouées , perches et échelles) , avait été
déposé sur la ligne de démarcation ain-
si que le long des rives. Des membres
Ju service de sauvetage et des samari-
tains étaient prêts à intervenir en cas
de besoin. Or, des individus sans scru-
pules ont endommagé si gravement une
partie du matériel de secours qu'une
rupture de la glace aurait pu tourner
a. la catastrophe. Par bonheur, aucun ac-
cident grave ne s'est produit.

Réussite d'une industrie
de précision

ATS. — La Mikron Holding S.A., Bien-
ne, a tenu jeudi sa première assemblée
générale sous la présidence de M. Chris-
tian Gasser, président du Conseil d'ad-
ninistration. Cette Holding a été fondée
le 21 décembre 1961 avec siège à Bien-
ae. Les actionnaires de la Société Mi-
kron , créée en 1908, reçurent en échange
de leurs anciennes actions 22.500 ac-
tions nominatives de 100.— fr . et 1500
parts de propriété de 500.— fr. Avec ces
trois millions de francs, la Holding Mi-
kron est ainsi l'unique propriétaire de la
Société Mikron. Une augmentation de
capital de deux millions a été décidée.
En j anvier 1962, elle a repris pour
960.000 francs la Société Haesler, à Bou-
dry, qui a pris le nom de Mikron-Haes-
ler. Elle a acquis aussi le capital-actions
de la Société Goulder, à Huddersfeelds
(Angleterre) . Elle prévoit enfin la créa-
tion d'une filiale Mikron-Hellas en Grè-
ce, qui serait la première industrie de
précision dans ce pays.

L'assemblée générale a approuvé le
rapport d'activité et les comptes de
l'exercice écoulé. Le dividende a été fixé
à 10 francs par action nominative et à
50 francs pour les parts de propriété. M.
André Mottu, directeur technique de la
Société d'instruments de physique, à
Genève, a été appelé au Conseil d'admi-
nistration. Le directeur Fornallaz a fait
un exposé sur la vente des nouveaux pro-
duits.

BIENNE

A L'OFFICE D'ORIENTATION
(hi) — M. W. Jeanneret, maire et

recteur de l'Ecole commerciale et pro-
fessionnelle, a été désigné pour faire
partie du comité de direction de l'Of-
fice d'orientation professionnelle du
Jura sud. On sait que cet office, dont
le siège est à Tavannes, Intéresse les
districts de Courtelary et de Moutier ,

UNE RETRAITE
(hi — M. Louis Berger , concierge et

encaisseur de la Banque cantonale de
Berne, prend sa retraite après 28 ans
de service. Notre population garde un
excellent souvenir de cet employé ai-
mable et consciencieux, à qui s'en vont
nos voeux pour une longue et heureuse
retraite.
La direction de l'établissement a nom-

mé le successeur de M. L. Berger en
la personne de M. Serge Vuilleumier -
Lienhard. Nos félicitations.

NONANTE ANS
(hi) — En parfaite santé, Mme Julia

Marchand-Pétermann a fêté ses 90 ans.
Les autorités communales lui ont remis
le cadeau traditionnel. A Mme Mar-
chand s'en vont nos compliments et
nos voeux.
POUR HATER LE DEBLAIEMENT
(hi) — Pour- hâter le déblaiement de

la couche de gravillon des rues et trot-
toirs , la commune va louer une balayeu-
se. Le travail sera ainsi effectué en
2 ou 3 jours, alors qu'il faut trois se-
maines à l'équipe des cantonniers pour
en arriver à bout. Toujours est-il que
hier matin , c'est la nouvelle bonne cou-
che de neige dont nous avons été gra-
tifiés que la machine aurait pu enle-
ver.

TRAMELAN

D'ANS LA PRESSE
M. Charles-René Beuchat , jusqu'ici

rédacteur en chef du «Jura» , vient
d'être nommé directeur de ce journal
bruntrutain.

PORRENTRUY

Petit coop de klaxon... recommandé !
La nouvelle loi sur la circulation

Selon la nouvelle loi sur la circula-
tion routière, l'automobiliste doit, en
présence d'un danger, donner un si-
gnal avertisseur, soit en klaxonnant,
soit en faisant usage des signaux lu-
mineux. C'est surtout lorsque des en-
fants se trouvent sur la chaussée et
qu'ils ne font pas attention à la cir-
culation que le signal avertisseur
s'impose. Les nouvelles dispositions
prescrivent aussi que le conducteur
devra actionner son avertisseur
avant de s'engager dans un virage
serré et dépourvu de visibilité.

Le Bureau suisse d'études pour la
prévention des accidents écrit à pro-
pos du signal avertisseur réglemen-
taire :

«Les automobilistes suisses roulant
en France font souvent l'objet d'une
observation ou d'une contravention
de la part de la police pour n'avoir
pp donné le signal avertisseur avant
un tournant , une croisée de routes
ou un endroit ou la visibilité est ré-
duite. On peste contre cette pratique,
considérée non seulement comme
une chicane mais aussi comme un
bruitage superflu , organisé officiel-
lement... mais au fond , l'exigence de
la loi française ne nous parait pas
excessive chez nous.

2>Aussi le législateur vient-il de
prescrire l'usage du signal avertis-
seur dans des cas bien déterminés.
L'appareil avertisseur doit être ac-
tionné lorsque près de la chaussée
se trouvent des enfants qui semblent
ne pas prêter attention à la circula-
tion. Nous disons bien près de la
chaussée, et non sur la chaussée. Ils
seront sur un trottoir , dans un jar-
din, devant une maison ou sur n 'im-
porte quel emplacement bordant la
route. Ainsi, lorsque des enfants ne
prêtent pas attention à la circula-

tion (11 n'est pas nécessaire qu'ils
jouent ou qu'ils se chamaillent — il
suffit par exemple qu'ils tournent le
dos à la route) , le conducteur ne
doit pas se contenter de ralentir et
de s'apprêter à freiner, il doit encore
donner — discrètement — un signal
avertisseur.

De plus, le nouveau code de la
route, sanctionnant l'usage que font
les chauffeurs PTT de leur signal
musical, exige qu'à l'extérieur des
localités le conducteur actionne son
a. értisseur avant de s'engager dans
un virage serré et dépourvu de visi-
bilité».

H résulte du rapport du labo-
ratoire de la Fédération laitière ber-
noise parvenu au Conseil municipal, que
pour la dernière période, le paiement
du lait , relativement à sa qualité, a
été appliqué à 51 producteurs. 48 d'en-
tre eux ont fourni le 92,7 % de la pro-
duction et ont été classés en lre caté-
gorie alors que 3 autres qui ont livré
le 7,3 % seulement de la totalité ont
été attribués à la 2e catégorie.

En même temps que ces résultats, le
Conseil municipal a pris connaissance
du rapport du chimiste communal, M.
Paul Landry, favorable dans son en-
semble.

AUGMENTATION
DE LA POPULATION

(ni) _ si en 1962 on a enregistré
une diminution de la population de 21
âmes, on constate un accroissement du
nombre des habitants en ce début
d'année. En effet , en janvier l'aug-
mentation a été de 21 personnes et en
février de 15.

Le nombre de 6281 habitants à la fin
du mois passé, sans les ressortissants
étrangers non bénéficiaires du permis

• d'établissement —: serait certainement .
' .aplus: élevé • si . l'on -disposait d'apparte^-"

ments en suffisance. Il faut donc bâtir "
. ' davantage encore ."si 'l'on veut dépasser'

dans un avenir rapproché le nombre
ci-dessus.

LE PAIEMENT DU LAIT
SELON LA QUALITE

(ni) — La session des examens de di-
plôme de l'Ecole supérieure de commer-
ce de Saint-Imier a pris fin, vendredi
après-midi, par la proclamation des ré-
sultats. Les treize candidates et candi-
dats qui se sont présentés ont obtenu
le diplôme.

Ont pris la parole lors de la confé-
rence des experts et à la proclamation
des résultats : MM. Frédéric Savoye,
président de la commission, Marcel Kae-
lin, chef du dicastère des écoles et Lu-
cien Morel, directeur. En remerciant le
corps enseignant, ils ont félicité les nou-
veaux porteurs du certificat de capacité
les encourageant à étendre encore le
cercle de leurs connaissances et en for-
mant des vœux pour leur avenir, vœux
auxquels nous nous permettons d'asso-
cier les nôtres avec nos compliments.

Voici les résultats ; nous publions les
moyennes générales de 5 et au-dessus :
1. Roehtlisberger Yvette, avec l'excellen-
te moyenne générale de 5,50 ; 2. Chris-
ten Josette 5,43 ; 3. Béguelin Jean-Paul
5,39 ; 4. Hess Heidy 5,36 ; 5. Pingeon
Simone 5,25 ; 6. ex-aequo, Altermath
Jean-Paul et Bihler Ariette tous deux
5,15 ; 8. Bourquin Yvette 5 ; puis par
ordre alphabéthique : Droz Michel, Ger-
ber Mady ; Kohli Mariette ; Schnell
Monique et Schweickhardt Roland.

Examens de diplôme
de l'Ecole supérieure

de commerce

(ni) — Un dicton dit que lorsque le
bâtiment va... tout va ! C'est bien vrai à
St-Imier et l'on s'en réjouit d'autant
plus que le manque d'appartements est
patent.

Avec beaucoup de satisfaction , l'on
a appris le dépôt de plusieurs deman-
des de permis de bâtir. Toutes ne se
rapportent pas à la construction d'ha-
bitations.

C'est ainsi qu'outre - l'agrandissement
de la fabrique «Nivarox» et l'extension
de la fabrique «Paul Dubois S.A.», la
Cie des montres «Longines» a soumis
les plans po ur le rehaussement de deux
étages du bâtiment:'- industriel No 13,

- qui
^

a été construit- 'il y a moins dé- dix
ans. De son côté, la Banque cantonale
de Berne. a .déposé les plans: .pour l'a-
grandissement de son établissement ban-
caire actuel. Il s'agit d'un agrandisse-
ment important.

On verra encore la réalisation d'autres
projets. Il s'agit de maisons d'habita-
tion, dont une «tour», prévue à la rue
des J enchères et que. «Longiness, fera
bâtir sur sa propriété , d'une maison-
tour qui procurera une trentaine d'ap-
partements, avec des locaux à caractère
sociai-

Intéressants projets

Un laïc missionnaire, le docteur Maggi, dirige l'hôpital de
Tokombéré, au Nord-Cameroun. L'Action de Carême des _ _̂
caîholiques suisses veut soutenir l'effort missionnaire en asËHljfev
faveur des Eglises d'Afrique , d'Asie et d'Amérique latine. Êtt B



JiWlB

aOaf^SHp

"Vous me demandez pour quoi mon chef a acheté
pour moi un appareil a dicter Philips? C' est
simple: Philips me perme t de travailler
plus tranquillement , de répartir mon temps
au gré de mes travaux , d' avancer plus rapide-
ment et surtout de terminer sans heures
supplémentaires!N' est-ce pas épatant?"
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2 appareils à dicter Philips pour parer à la pénurie de personnel et faire de votre gffî ,-:-|
travail de bureau un plaisir quotidien : | 

;.

Philips 81 R. Modèle standard d'un prix Philips 82. Le non plus ultra des
avantageux, apprécié depuis plusieurs appareils à dicter! De forme, couleurs et t Xv.WW ": -
années grâce à sa cassette à bande ma- caractéristiques très séduisantes. ; , aï'-.'""
gnétique pratique, son excellente qualité Travaille avec cassette miniature trans- KS^
de son et sa manipulation aisée. parente. ',

Fr. 496.— + accessoires , Fr. 625.—h accessoires ^
l*,: S

PHILIPS Appareils à dicter 1
¦nrtvr Veuillez D nous faire une démonstration gratuite D nous envoyer des pros- ni .
±3 v/ lN pectus avec prix. Prière d'adresser ce talon à jr"

Oetiker S. A., 5, Avenue Léopold-Robert, La Chaux-de-Fonds.
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ANTIQUITÉS - ROLLE - Tél. (021) 75 11 55
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Fabrique de lunettes - 10 opticiens diplômés

VOYAGE DE PAQUES MIGROS
1963

LA HOLLANDE
Amsterdam et ses champs de tulipes

dès Fr. 210.-
Renseignements et programmes détaillés

dans les magasins Migros et les Ecoles Clubs

Inscriptions à Migros, service des voyages
16, rue de l'Hôpital - Neuchâtel - Tél. (038) 5 83 49

(Secrétariat da l'Ecole Club ouvert du lundi au vendredi
de 8 h. 40 à 12 h. et de 14 h. à 21 h. 15, samedi de 8 h. 40 à 12 h.)

Attention : nombre de places limité

VI vous apprensz «es succès à itotro Ecole agréés par Is Ministère Ang lais do l'Instruction g

iiiil ANGLO-CONTINENTAL SCH00L 0F ENGLISH
j |i Bournemoutti (cota da sud). Cours principaux ds 3 i 9 mois — Cours spéciaux ds 4 i 10 "IHSEH j3 semaines — Cours do vacances on juillet , août , septembre — Préparation à tous les «a- E

BlT f\rH mens 0"'c'e's d'anglais. Prospectus et renseignements gratuits par notre Administration: j
SfllCpi Secrétariat ACSE, Zurich 8 ¦

MMwflW Seefel(lstrasse 45' Téléphone 051/34 49 33. Talex 52 529

' m ça c'est la ¦
BOULE I

K HOOVB :|
'̂•¦fi&'^: ¦'".'¦ ' / * ' ' :::-MJlfê

|-a;.;.-M L'aspirateur du minage |||||!
;|J£3t; à usages multiples. Il plane - et ':WÊ
WÉiÈi sv**> P08 ^ P85* partout où me- *fi|lf
flillÉ nage à faire il y a. IJBÉ

il! ».330tgl
¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦
m Quincaillerie m
U Toulefer s.a. 1
WÊ Place Hôtel-de-Ville H

I M-
RESTAURANT
à Lausanne

à remettre en gérance à person-
ne solvable, de toute moralité
et titulaire du certificat de capa-
cité professionnelle.
Affaire d'importance moyenne.
Intermédiaire s'abstenir.

Faire offres sous chiffre
PC 34 046 L, à Publicitas, Lau-
sanne.

-CREDIT-
Vous bénéficierez d'un système

nouveau, plus de soucis ; vous
fixez vous-même vos mensualités.

Geminiani-meubles
Rue Jaquet-Droz 29

Tél. (039) 2 76 33

-CREDIT-
f ĵ K^' " "•""-T fJs^HS

12-15 avril (4 jours )
Pâques: La Côte d'Azur
Marseille-Nice-Monaco

Pr. 195.— (forfait)

12-15 avril (3% jours)

PARIS
Visite de la ville avec guide de
l'endroit , Pr. 170.— (forfait)

Renseignements et inscriptions :

AUTOCARS CJ - Tramêlan
Tél. (032) 9 37 83

<— <

S33EB
combat eitlcacement ta déperdition
des forces intellectuelles autant
que corporelles Boites â Fr. 7.45
et 13.95 dans les pharmacies et
drogueries ou directement chez

Pharmacie du Lion, Lenzbourg E.
-



Le Conseil national renouvelle la concession des
Chemins de fer des Montagnes neuchâteloises

casionne aux administrations et en-
treprises fédérales, non seulement à
Genève mais également dans les
autres grandes villes du pays.

Aujourd'hui, les démissions de
fonctionnaires sont en effet notable-
ment plus nombreuses qu'aupara-
vant. Cependant, cet état de choses
s'observe non seulement parmi le
personnel fédéral , mais aussi dans
toutes les branches de notre écono-
mie. Les mutations de personnel sont
même beaucoup plus nombreuses
dans la plupart des secteurs de l'in-
dustrie privée que dans les services
de la Confédération.

Pour améliorer les conditions de
travail du personnel fédéral , les trai-
tements ont été augmentés de 4
pour cent au début de 1962, mais de
400 francs au moins par an.

Le 4 mars 1963, le Conseil fédéral
a décidé de modifier la classification
des fonctions. Cette mesure entraîne-
ra une amélioration de classement
pour 75.000 fonctionnaires environ.
Elle sera mise en vigueur cet été
avec effet rétroactif au ler avril 1963.

Le Conseil fédéral examine actuel-
lement d'autres mesures visant à
r -éliorer la situation pécuniaire des
fonctionnaires fédéraux .

Le Conseil fédéral vouera en outre
une attention accrue à la question
du logement du personnel et conti-
nuera d'encourager la construction
d'habitations à loyer modéré car
l'engagement du personnel dans les
villes est sérieusement entravé par
le manque de logements et le prix
des nouveaux appartements.

EN SUISSE ALEMANIQUE
O TUE AU SERVICE. - Un acci-

dent s'est produit hier matin à Buus
(Bâle-Campagne] lors d'un exercice de
tir à balles de la compagnie de fusi-
liers IH-99. L'appointé Werner Rothe,
né en 1937, domicilié à Riehen, en
fut la victime. Le défunt dirigeait un
exercice de groupe, lorsqu'on mani-
pulant le fusil d'assaut, un soldat tira
par erreur une balle, qui atteignit l'ap-
pointé Rothe à la poitrine et le blessa
si grièvement qu'il mourut peu après.

• UNE PREMIERE DE DUERREN-
MATT. - Comme pour la présentation
des « Physiciens », l'affluence du pu-
blic a conduit la Comédie de Zurich
a organiser trois séances pour la pre-
mière de la nouvelle pièce de Duer-
renmatt « Hercule et les écuries d'Au-
gias ». Cette comédie , où Augias n'est
p lus roi , mais président d'un parle-
ment paysan , remporte un grand suc-
cès.

• INCENDIE DANS UN MAGASIN.
—A cause de l'échappement de gaz
explosifs, un incendie a éclaté sou-
dainement dans le grand magasin
d'une fabrique de fibres de verre à
Zurich. Le bâtiment fut en flammes en
un instant et les ouvriers n'eurent
que le temps de se sauver. Il y a
pour 25.000 francs de dommages.

• CAMBRIOLEUR ARRETE. - Un
cambriolage avait eu lieu en janvier
dans une fabrique de Kreuzlingen.
L'auteur avait tenté d'emporter le
coffre-fort et avait forcé le coffre
d'une automobile stationnant dans les
environs. La 'police vient d'arrêter le
coupable , un grutier âgé de 27 ans.

• CHUTE MORTELLE. - M. Félix
Windlin, 27 ans, marié, charpentier ,
de Berg, en Thurgovie, qui était en
train de poser des armatures de bé-
ton, a fait une chute et est venu
s'écraser la tête en avant sur une
dalle de béton, où il resta sans con-
naissance. Il vient de mourir à l'hô-
pital cantonal de Muensterlingen.

ATS. — Le Conseil fédéral répond
à une question urgente du conseiller
national Primborgne (cons. Genève) ,
qu 'il a connaissance des difficultés
que le recrutement du personnel oc-

Pour améliorer
ta situation

du personnes fédérai

Des abris pour deux millions et demi de civils
AU BILAN DE LA SESSION FÉDÉRALE

(De notre correspondant de Berne)

Au Conseil national, on a parlé de
l'absurdité des temps actuels : parce
que l'éventualité d'une guerre n'est pas
encore exclue , les pays doivent dépen-
ser des sommes folles pour la défense
militaire et la protection civile.

La protection des civils est une oeu-
vre indispensable, à laquelle même les
antimilitaristes se rallient. C'est que,
dans les conditions de la guerre mo-
derne, la population civile est menacée
au moins autant que les soldats du
fron t ; c'est que , en outre, la Suisse a
un retard considérable à, rattraper dans
ce domaine, par rapportr'à. la Suède par
exemple. Il est vrai que ' la protection
civile ne sera jamais totale, car il est
très difficile de se prémunir contre le
danger nucléaire. Mais il est nécessaire
de chercher à sauver ce qui peut l'être,
dans la mesure du possible.

Il y a une année, les Chambres fédé-
rales approuvaient la loi sur l'organisa-
tion et les troupes de la protection ci-
vile. Il s'agit de créer des organismes
locaux, des postes sanitaires et des dé-
pôts, et de mettre sur pied une troupe
form ée de 480.000 femmes volontaires et
de 350.000 hommes exemptés du service
militaire. Cela coûtera 850 millions de
francs (dont les deux tiers à la charge
de la Confédération) pendant une quin-
zaine d'années.

On a déjà dit que cette organisation
est excessivement lourde. Elle serait en
outre parfaitement inefficace si elle
n 'était pas complétée par des abris
antiaériens, qui sont la condition es-
sentielle d'une protection valable.

Il existe déjà en Suisse des abris pou-
vant accueillir 1.500.000 personnes. L'un
des résultats principaux de la présente
session parlementaire de Berne est le
vote de la nouvelle loi sur les cons-
tructions d'abris. Au cours des douze
prochaines années, on construira des
abris pouvant protéger un nouveau con-
tingent de 2.500.000 civils ; cela coûtera
1920 millions de francs, dont 70 % à
la charge des pouvoirs publics. Certains

parlementaires, estimant qu 'il s'agit là
d'une partie de la défense militaire et
que ce n 'est pas aux propriétaires et
locataires d'immeubles d'en supporter la
charge, auraient voulu que la Confédé-
ration assumât la totalité de la dé-
pense.

En principe, donc, 4 millions de ci-
vils suisses disposeron t d'abris de pro-
tection vers 1975, c'est-à-dire la popu-
lation des localités de plus de mille
habitants. On semble avoir oublié que
les campagnards seraient soumis autant
que les citadins au péril des radiations
nucléaires. Cependant, les bases, princi-
pales sont posées et il faudra mainte-
nant passer des plans à leur réalisation.

En espérant bien sûr que nous n'au-
rons jamais besoin d'utiliser nos abris,
aussi coûteux soient-ils. Car la meil-
leure protection contre les risques de
guerre, c'est encore la paix !

Chs MONTANDON.

JokSik et Bengal vont-ils être extradés ?
p'j iïai;:,:!!::::!!:;';!,! !!!::!!!:,:!!:; :!!:;!!!!::!!!1::,!!! :!!!:,:!;!? ;:! iHltiliiiiiimfllflimilillliltHmuminiHifflnBlIlItltnillIinmminumunmiIlliœ

| ATS — Selon le département fédéral de Justice et Police, le minis- |
| tère de la Justice de la République fédérale allemande a informé l
| officiellement les autorités suisses de la présentation, dans le cou- g
| rant de la journée de vendredi, d'une demande d'extradition de J
| l'ingénieur Otto Joklik, Autrichien, né le 21 janvier 1921 à Maeh- I
| risch-Ostrau, vraisemblablement domicilié à Salzbourg, et du res- j
| sertissant israélien Josef Bengal, né le 21 janvier 1930, à Tel Aviv, 1
| prétendu fonctionnaire au ministère de la Justice et ^es^Cnltures. j§
j  La demande d'extradition n'est pas encore parvenue à Berne.
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C'est à la division de police du dé-
partement fédéral de Justice et Po-
lice qu 'il appartient, en premier, lieu,

d'examiner ime demande d'extradi-
tion. Cette compétence qui, en vertu
de la loi sur l'extradition aux Etats
étrangers, appartient de droit au
Conseil fédéral, a été déléguée à la
division de police, les intéressés
ayant toutefois le droit de recourir
au département et au Conseil fédé-
ral. Etant donné l'importance que
revêt l'affaire de l'arrestation à Zu-
rich des deux agents maintenant in-
carcérés à Bâle, il n'est guère vrai-
semblable que la division de police
si c'est elle qui donne un avis défi-
nitif , le fasse sans consultation préa-
lable du Conseil fédéral.

Si les deux agents s'opposent à leur
extradition, en vertu de la loi fédé-
rale, du .traité d'extradition germano-
suisse ou d'une déclaration de réci-
procité, le dossier doit alors être
transmis au Tribunal fédéral pour,
décision. C'est le cas, notamment, si
le délit était de caractère politique.

'PHIL
LA FUSÉE

BEAU COUP DE FILET OE LA POLICE
ATS. — Dans les derniers mois de

1962 d'importants cambriolages avaient
été commis dans les localités vaudoi-
ses, où des coffres-forts étaient atta-
qués au chalumeau.

Les différents services de police
arrivèrent à la conviction qu'il s'a-
gissait de délinquants d'habitude,
dont le principal devait être un Fran-
çais déjà condamné dans son propre
pays pour divers délits. Ce Français
revenait fréquemment en Suisse, où il
dépensait des sommes importantes
dans des établissements publics.

Cet individu de 30 ans a été arrêté
il y a huit jours par la police judi-

ciaire munici pale de Lausanne et la
police de sûreté. Il était porteur d'un
outillage perfectionné pour ouvrir les
coffres-forts et il a avoué avoir com-
mis plusieurs vols par effraction dans
des dépôts, commerces, usines et vil-
las du canton de Vaud. Le montant
des vols atteint 30.000 francs.

Des recherches furent entreprises
en France et en Suisse pour retrouver
les complices. Un Français de 29 ans,
recherché aussi pour complicité de
meurtre , a échapp é jusqu 'à présent à
la police. En revanche, les deux au-
tres , des Suisses de 20 et 21 ans, ont
été arrêtés.

Typhoïde : nouvelles mesures à Zermatt
ATS. — Un wagon de lazaret mis à disposition par l'armée a permis

l'évacuation de 14 nouveaux patients, alors que deux autres ont été dirigés
par hélicoptère sur les hôpitaux. Le centre hospe rilier de Zermatt a reçu
7 cas de personnes suspectes. Il s'agit ici essentiellement de patients tra-
vaillant à la station.

Un détachement de l'armée formé
de 42 hommes est arrivé à Zermatt
Quatre médecins en font partie. Il a
pour mission essentielle de seconder
les organes civils dans l'exploitation
de l'hôp ital de Zermatt et dans les
diverses tâches d'administration , de
collaborer aux examens bactériolog i-
ques et sérolog iques de la population
et de procéder à la désinfection des
locaux infectés.

La section épidémiologique diri gée
par lo Dr Hazeghl , médecin bactério-
logiste , chargé de réunir toutes les
données qui touchent à l'apparition
cl à l'extension de l'épidémie, poursuit
les recherches. Comme il a été an-
noncé dans les communi qués précé-
dents , la source d'infection n 'est pas
encore détectée.

Huit cas à Zurich
Huit cas de typhoïde ont été an-

noncés ces dernières semaines à Zu-
rich. Un patient vient de quitter l'hô-
pital. Les sept autres sont toujours
en traitement. Il s'agit de cas peu
graves.

Tous les cas se | rapportent à l'épi-
démie qui a éclaté au Valais.

Mise en quarantaine
impossible

ATS. - Le service fédéral de l'hy-
giène publi que communi que :

Au sujet de l'épidémie actuelle de
fièvre typhoïde de Zermatt , on peut
se demander pourquoi le village de
Zermatt n 'a pas été mis en quaran-
taine , c'est-à-dire isolé dans ses re-
lations avec le monde extérieur.

Une telle mesure n 'entre pas en li-
gne de compte : selon la loi fédérale
sur les épidémies , même lors de l'ap-
parition des maladies infectieuses les
plus sérieuses , comme variole , choléra ,
typ hus exantémati que ou peste , la mi-
se à ban d'une certaine localité ou
contrée est interdite.

Même si elle était licite , cette me-
sure ne serait pas indiquée dans le
cas de la fièvre typhoïde : le risque
d' une contamination directe est res-
treint. Le gros danger réside dans la
propagation par des produits alimen-
taires , comme le lait et l'eau , qui ont
été souillés par les excrétions de ma-
lades ou de porteurs de germes.

ATS. — Vendredi matin, dernière
séance de la session de printemps, le
Conseil national, au vu de rapports
écrits de M. Bachmann (cons. Lucer-
ne) accorde la garantie fédérale à
des dispositions nouvelles des cons-
titutions cantonales de Genève (in-
compatibilité de la charge de conseil-
ler d'Etat) et dTJrl (régime fiscal).

Puis, par 119 voix , sans opposition ,
il est décidé , sur rapport écrit de M.
Stalder (cons. Saint-Gall) d'accor-
der une nouvelle concession aux Che-
mins de fer des Montagnes neuchâ-
teloises, lignes Les Ponts-de-Martel -
La Chaux-de-Fonds et Le Locle -
Les Brenets.

A cette occasion , M. Favre-Bulle
(radical , Neuchâtel) exprime le voeu
que cette dernière ligne, dont la lon-
gueur n 'est guère que de quatre ki-
lomètres, puisse néanmoins être
mise au bénéfice du rapprochement
tarifaire. M. Spuehler , président de
la Confédération , chef du départe-
ment des postes et des chemins de
fer , répond que la question sera étu-
diée avec bienveillance.

Par 121 voix, sans opposition , le
Conseil national adopte en votation
finale la modification de la loi sur
la police des eaux.

ATS. — Comparativement au mois
correspondant de l'année précédente,
les importations ont diminué de 33,5
millions (— 3,3%) et atteignent
983,3 millions de fr . (mois précédent :
1033,7 millions) , alors que les expor-
tations enregistrent une plus-value
de l'ordre de 47,5 millions (+ 6,5 %)
et totalisent 783,5 millions de fr.
(mois précédent : 707 millions). Le
mouvement de notre commerce ex-
térieur par jour ouvrable s'établit à
40,9 millions de fr . (février 1962 :
42,3 millions) aux . entrées et à 32,6
millions (février 1962 : 30,7) aux sor-
ties.' . .

Le mouvement contraire enregistré
de part et d'autre de la balance com-
merciale s'est traduit en février , par
une diminution sensible de l'excé-
dent d'importation, qui se monte à
198,8 millions de fr. contre 326,7 le
mois précédent et 279,8 millions en
février 1962. De ce fait , la part en
valeur des sorties en pour-cent de
celle des entrées se situe à 79,8%.

Le commerce extérieur
en février 1963

ATS. - Afin de présenter aux visi-
teurs de l'Exposition nationale 1964,
une ville propre et coquette , la Mu-
nici palité de Lausanne interdit , dès le
mois de mars 1964, dans le centre de
la ville, sur les voies principales me-
nant à l'Exposition , tout empiétement
sur le domaine public par des fouilles ,
des dépôts de matériaux , des écha-
faudages , des palissades.

Les travaux de construction , d'en-
tretien des immeubles , le ravalement
des façades , tout cela doit se faire
avant le 24 mars 1964, dans les quar-
tiers du centre , les voies de transit
prioritaires , les artères menant à l'Ex-
position , les rues à proximité de l'Ex-
position.

l'îi e ville propre et coquette
pour l'Expo

Le feuilleton illustré
des enfants

?

par Wilhelm HANSEN

Petzi, Riki
et Pingo
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Il y  a j o  ans qu'Air-India parcourt le ciel! oE

Profitez de l'avion qui vous emmène à New York, pour faire un
merveilleux voyage en Inde. Sans chasse au tigre, mais sans aucuns

frais supplémentaires. D'ailleurs, le parcours Londres -Idlewild
ne dure que 7 heures et demie.

A peine à bord d'un jet d'Air-India, vous devenez Vous entamez une conversation avec l'un de vos vol-
semblable à un prince de l'orient sins. S'il est indien, c'est la plus facile des choses:

les gens de l'Inde sont des causeurs-nés.
Adieu routine , bousculade, foire d'empoigne! Près de Et vous jetez un coup d'œil au dehors : «Que d'eau,
vous, une magicienne: l'hôtesse. Vous percevez le que d'eau !»,se serait écrié le maréchal de Mac-Manon
frou-frou de son sari, tant les moteurs Rolls-Royce qui n'eut pas la chance de connaître les vols d'Air-
qui équipent votre Boeing 707 sont silencieux. India entre l'Europe et New York.
Vous goûtez les délicieuses spécialités indiennes. Mais vous, vous saurez qu'un banal trajet au-dessus
Ou bien vous commandez les plats préparés pour de l'Atlantique peut se transformer en un merveilleux
vous par des chefs européens. séjour au cœur de l'Inde. Et vous aurez compris pour-
Vous vous détendez sur de moelleuses étoffes dans quoi la popularité croissante de cette ligne trans-
un décor indien. atlantique exigeait de notre part un service régulier.

Partez pour l'Extrême-Orient avec une compagnie d'aviation qui connaît bien l'Asie : Air-India. Vols quotidiens par jets à desti-
nation de Bombay depuis l'Europe (au départ de Genève, Rome, Francfort , Paris, Prague ou Londres ). Ligne directe pour

Bangkok, Hong Kong, Tokyo et Sydney. Air-India dessert 26 villes réparties sur 5 continents. _

y  AmW m ŝaiLm. àmWàwm iHF ITîII ,̂ w y - -- -;AIR-INDIA
Vous réserve un accueil de Maharajah En collaboration avec B.O.A.C. et Qantas

Genève - 7, Rue de Chantepoulet , Tél. (022) 32 06 60 Zurich - Bahnhofstrasse 1, Tel (051) 25 47 57 ||
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aussi bon que
les meilleurs A

mais ^«sÉSkl
à meilleur prix
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SAUNA GAMBONI / MORGES

IIII Ecole Bénédict I
ĵjF • Neuchâtel I

13, ruelle Vaucher Tél. (038) 5 29 81
Fondée en 1930 ;

L'école privée de langues et de commerce (exter-
nat) la plus ancienne et la plus réputée du canton
— plus de 30 années d'expérience
— plus de 30 professeurs qualifiés
— plus de 300 élèves réguliers par trimestre
O Cours préparatoire pour l'entrée aux PTT -

CFF - douanes - Ecoles de commerce - Ecoles
professionnelles

9 Section commerciale
O Section de français pour élèves de langue

étrangère (6 degrés)
# Section de français des cours de vacances

(8 degrés). Durée 4-6 semaines
O Section des langues modernes
© Section des cours du soir
Q Section surveillance et préparation des devoirs

scolaires

Ses diplômes sont reconnus par la Fédération
suisse de l'enseignement privé

Centrée scol - ' e de printemps : 17 avril

I Langues Commerce Raccordements

_M\ Etude Approfondie de l'Allemand

I Petites classes Certificats Diplôme

J^al Demandai notr» prospertui niustrA
Dlr. G. Jacobi

50 DIVANS
90 x 190 cm., com-
plet , soit 1 divan
métallique, 1 protè-
ge - matelas, 1 ma-
telas à ressorts (ga-
ranti 10 ans) , 1
oreiller , 1 duvet et
1 couverture de lai-
ne.
Les 6 pièces
seulement

Fr. 220.-
(Port compris)

KURTH
Rives de la Morges 6

MORGES
Tél. (021) 71 39 48
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pour moi un
Vivi!
Vivi , le merveilleux
rafraîchissement — puisé à même
la source minérale — Vivi , la
boisson saine et délectable —
Vivi plaît toujours !
Source minérale Eglisau SA

La Simca lOOO vous apporte de nombreuses
années de satisfaction. Car cette élégante 5 ch
a été conçue dans le style des dix ans à venir.
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Lancée voici plus d'un an, la Simca iOOO est une brillante Elle a tout pour séduire: 5 places, 4 portes, grand coffre,
réussite, Un modèle vraiment nouveau. Sa ligne équilibrée 5/50 ch, plus de 125 km/h. 4 vitesses, toutes synchronisées
reflète le style de l'avenir. Plus que beaucoup d'autres mar- (brevet Porsche), à commande par levier central. Avertisseur
ques, Simca garde une longue fidélité à ses modèles. Ainsi lumineux. Vidange tous les 10000 km. Graissage tous les
la Simca lOOO va-t-elle au-devant d'une belle et souriante 20000 seulement Prix de catalogue 6590 fr. Petit acompte
carrière. et crédit jusqu'à 30 mois»

ca c'est simca ï
En Suisse, 200 agents Simca se feront un plaisir de vous confier le volant d'une de leurs voitures. Un coup de téléphone suffit

ra.ss.ta*

LA CHAUX-DE-FONDS : Garage Métropole S. A., 64, Rue du Locle YVERDON : Garage Moderne, Robert Carette, 38, Rue
T .,, , ,,«,« „„: Haldimand. Téléphone (024) 2 47 41Téléphone (039) 2 95 95 

AUVERNIER : Garage du Port, Frédy Sydler
FLEURIER -. Garage Edmond Gonrard. Tél. (038) 9 14 71 Téléphone (038) 822 07

LE LANDERON : Garage Jean-Bernard Ritter. Tél. (038) 7 93 24
NEUCHATEL : Garage Hubert Patthey, 1, Pierre-à-Mazel VALLORBE : Garage J.-P. Carrard, 16, Rue Neuve

Téléphone (038) 5 3016 Téléphone (021) 8 4213

DURS D'OREILLES

^P̂  Auditis iiii i
I\  

Centre de rééducation ^Êm§Ê
de l'ouïe au moyen Jpl§r

I

JÊBSÉLm d'appareils acoustiques jgT 
g

• Appareils neufs avec garantie à partir de Fr. 270.- 9 Prothèse
auditive électronique # Lunettes et Earettes acoustiques à transistors ¦"

1 4  

Voie aéro-tympanique et conduction osseuse CT
Essais sans engagement - Rééducation gratuite

z DÉMONSTRATION - SERVICE DE DÉPANNAGE
5 LUNDI 25 MARS 1963, de 10 h. à 12 h. et de 14 h. à 17 h.

Ix 
PHARMACIE COOPÉRATIVE

. Avenue Léopold-Robert 108 La Chaux-de-Fonds Tél. (039) 3 48 83

' *[ * > r~~* 1 ' i I 111 1 PI U1 1T 1 11

crédit - confection

Charpente
A vendre, en bon état , charpente
avec 1500 tuiles, environ 100 m2 de
toit.

S'adresser à
Transports von Bergen & Cie
La Chaux-de-Fonds
Tél. (039) 3 16 08

A vendre
piano à queue « Bechstein »
un orgue électronique et
une ondioline. instrument électronique à
percussion.
Ecrire sous chiffre AS 64 478 N , aux An-
nonces Suisses S.A., Neuchâtel.

¦ •Retard tES règles ?
| B 'ERIODUL est efficace

S a n  cas de règles retardées et difficiles
En pharmacieJH. LEHMANN-Amrein,̂D jjjj. spécialités pharmaceutigues >H
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Si vous
construisez..
une villa ou un gratte-ciel , ne manquez pas
de consulterELCC. Spécialisée depuis 30
ans dans la fabrication de brûleurs à ma-
zout, ELCO vous garantit un chauffage
sûr. pratique et extrêmement économique.
Demandez l'envoi de prospectus ou la vi-
site de notre spécialiste.

2. rue des Sablons Neuchâtel
Tél. 038/4 02 31
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Course à l'espace et... utilisées. Et tout au long de CHRYSLER-VALIANTàcel le mandes disposés en fonction de yeux. -Et ce n'est pas tout...
ChryslerCompact?Que peuvent- l'année, vous le constaterez d'une conduite conventionnelle ses mensurations de bras laDODGE-DART et la
ils avoir de commun? Bien chaque jo ur au volant de votre à système hydraulique... personnelles ! Dans la DODGE- CHRYSLER-VALIANT vous
davantage qu'il n'y paraît. Chrysler DODGE-DART , de votre Quelle différence! Et combien DART et la CHRYSLER- offrent une plus-value: celle
en effet est l'un des artisans CHRYSLER-VALIANT. Ces d'autres détails encore qui _ VALIANT, les commandes sont de la qualité artisanale du
de la conquête spatiale améri- deux voitures sont jeunes et exprimentlesouci deperfection également placées «fonction- montage suisse-aux usines de
caine, donc , connaît et utilise restent jeunes!-Le même souci des constructeurs, même nellement»: boutons-pressoirs de Schinznach-où la volonté
aujourd'hui déjà les matériaux de de perfection préside à la s'il est logiquement impossible la boîte à vitesse automatique, de produire un travail de haute
demain. -Pour vous, auto- construction de votre voiture et d'aller aussi loin dans le domaine du rég lage sensible de la qualité l'emporte sur le souci
mobiliste, celasi gnifie beaucoup! à la mise au point des fusées automobile que dans celui climatisation, tout est à portée de gagner du temps à n'importe
Cela signifie: supériorité interplanétaires. Comparez par des satellites. Notre illustration de main d'un simple mouve- quel prix,
technique indiscutable, servie exemple la sensibilité de révèle par exemple que, dans ment. Résultat : un confort par-
par l'exceptionnelle résistance conduite instantanée de votre son habitacle, le cosmonaute a fait, une conduite aisée,
des matières premières DODGE-DART ou de votre ses instruments et ses com- sans jamais quitter la route des

Le montage suisse... une plus-value! (̂B̂  Schirunach-Bad



Capucine : Un cont e de iées ou un prodige de volont é ?

(HUMOUR ( /ARIéTéS & cIE... "

Il était une fois...une jolie f i l l e  qui
se promenait sur les Champs-Ely-
sées . C'était la première fois  qu'elle
venait à Paris , et , ravie, elle regardait
les boutiques, les passantes élégan-
tes, le f leuve des voitures .

« Comme ce serait beau, pe nsait-
elle , de vivre ici , d'être habillée
comme ces femmes , d'avoir leur ai-
sance... »

Elle était toujours plongée dans
ses réflexions quand un photogra-
phe s'approcha d' elle , lui parla :

— Vous avez un merveilleux vi-
sage , mademoiselle !

Mais Capucine, la Capucine d'au-
jourd'hui rit de bon cœur lorsqu'on
lui rappell e ce conte de f ée s , cette
biographie à Veau de rose inventée
de toutes pièces par les agents de
publicité de Charles Feldmann , son
producteur américain.

— Aux Etats-Unis , explique l'ex-
mannequin parisien devenu vedette
à Hollywood , ils ont exploité pour
moi le conte de Cendrillon. La pe-
tite provinciale française , qui, au
cours de sa première visite à Pa-
ris, rencontre un photographe de
mode et devient mannequin. Et qui,
plus tard , se trouvant par hasard à
Hollywood , participe à un grand
concours et se voit choisie entre des
milliers d' actrices déjà a f f i rmées
pour interpréter le rôle principal du
« Bal des Adieux ». Quiconque lit
ce genre de biographies peut s'i-
maginer qu'il ne m'en a rien coûté
de devenir une actrice...

Or, Capucine est l'une de celles
qui ont le plus travaillé p our con-
quérir le titre de vedette.

— J' ai peut-être même trop sa-
cr i f ié  à mon métier, dit-elle.

— A dix-sept ans, je  n'avais qu'un
rêve : voyager. J'habitais Toulon,
avec mes parents. Mon père , un in-
dustriel , voyait mon avenir dans
l'enseignement. Mais la perspective
de passer ma vie à fair e la classe à
des écoliers ne m'enchantait pas.

tf n J e décidai alors -de , devenir ,
Manne.qui7i,, . Qr y . .cela n'cÇ: '- pas été - :
ausèi ' simple que Te r'dcShîe via ' bio-
graphie américaine.

Il fa l lu t  quelques années à Ca-
pucine, qui à l'époque s'appelait en-
core Germaine Lefebvre , pour de-
venir le plus célèbre mannequin de
France. Germaine Lecomte, Maggy
R o u f f ,  Givenchy se la disputèrent.
Avec le succès, Capucine put enfin
voyager : elle parcour ut le Moyen-
Orient, l'Allemagne , l'Angleterre , les
Etats-Unis. .

A Neiv-York , elle eut l'occasion de
parler au producteur Gregory Ra-
t o f f .  Ell e s'était déjà quelque peu
rapprochée du cinéma, puisqu 'entre

temps , elle avait épousé le comé-
dien Pierre Trabaud (dont elle a
divorcé depuis) .  Elle avait étudié
l'art dramatique , fa i t  de la f igura-
tion dans quelques f i lms.

Gregory Rato f f  lui proposa un
bout d' essai. Elle crut que tout était
gagné lorsque le studio lui signa un
contrat de sept ans.

¦— Je comptais tourner assez vite,
mais on m'avait « mise en réserve ».
Pendant quatre ans, prise en main
par des professeurs méticuleux, j' ap-

pris l'anglais , là ndgë ', l'équitaiion,
le tennis, la diction.

Ra to f f  ne voulait la lancer qu'à
coup sûr, la présenter comme une
nouvelle Grâce Kelly. On r a f f i n a
encore sa beauté très classique et
un peu froid B i on voulut surtout
faire  d' elle une véritable actrice.

Elle se sentait à bout de ce qu'el-
le appelait « sa claustration », lors-
qu'on lui o f f r i t  le principa l rôle du
« Bal des Adieux », f i lm qui retrace
la période la plus pathétique de la
vie de Liszt, elle y avait Dick Bo-
garde pour partenaire.

Mais Hollywood a f i n i  par la las-
ser, comme tant d' autres actrices
européennes. Elle tourna encore
quatre autres f i lms , dont « Le
Triomphe de Michel S t rogof f -» et
« Le Lion ». Mais sans parvenir à
s'a f f i rmer  comme l'une des « gran-
des » de l'écran. Dick Bogarde , de
son côté , aurait voulu lui faire
abandonner l'écran pour pouvo ir
l'épouser. Capucine demanda trois
mois pour réfléchir... puis entreprit
un nouveau fi lm.

' Avec l'esprit " ae décision qui îuï
est naturel, elle a un jour quitté
Hollywood et ses pompes , mais elle
ne s'est installée ni à Paris, ni à
Rome, où elle vient pourtant de
tourner « La Panthère rose », et où
elle entend poursuivre sa carrière.
C'est à Lausanne qu'elle a acheté
un appartement, comme les grands
acteurs au sommet de la gloire en
rupture de f isc.  Veut-elle forcer la
chance ? Commence-t-elle, à trente
ans, à être fatiguée de ces voyages
qui lui ont beaucoup apporté mais
l'ont aussi beaucoup déçue ?

François VERAN.

DE J. LE VAILLANT: No 806

Horizontalement. — 1. Transforment
les morts en cendres. 2. République
d'Afrique occidentale. 3. Il a l'habitude
des bûches. Eruption de boutons sur
la face. 4. Gré. Rivière de Normandie.
5. Ancien péché capital. Ce sont ceux-
là, bien sûr, qui virent la malchance
les poursuivre partout durant leur exis-
tence. 6. Canton français. Reçoit, le
premier, la lumière du jour. 7. Partie
de la France qui touche à l'Allemagne.
8. Ils ondulent au souffle des vents.
Contrée d'Afrique. 9. Chargeassent. 10.
Existes. Obtenue. Un dur.

Verticalement. — 1. Que l'on peut
voir en esprit. 2. Pas fausses. 3. Elles
veulent toujours savoir les affaires des
autres. 4. Elles rendaient furieux nos
pères. D'une grande étendue. 5. Est
souvent deux fois dans une phrase.
Vient après un porc. Article contracté.
6. Lettre grecque. Un bail d'autrefois. 7.
Cheval qui prend part aux courses sans
obstacles. Habitudes. 8. Importune.
Permet la mise à l'eau d'un navire. 9.
Ne seras pas d'accord avec le juge.
Pille d'Harmonie. 10. Pronom person-
nel. Se trouve. Et le reste.

SOLUTION DU PROBLEME
PRECEDENT

Horizontalement. — 1. Affrontera. 2,
Croupières. 3. Cirée ; Lomé. 4. Eva ;
rassis. 5. Logées. 6. Elève ; Pise. 7. Ri ;
oserait. 8. Etel ; me ; tu. 9. Remuai ;
oui. 10. Assaut ; nés.

Verticalement. — 1. Accélérera. 2. Fri-
volités. 3. Forage ; Ems. 4. Rue ; évo-
lua. 5. Opérées ; au. 6. Ni ; as ; émit.
7. Tels ; pré. 8. Eros ;ia ; on. 9. Rémi ;
situé. 10. Ases : étuis.

9HM6 cmuéé

Nouvelle au pinacle du cinéma ,
L'ex-impératrice Soraya ,
En séduisante star interprétera
« La mère Michel a perdu... »

En vers et en rosse !

De l'utilisation pratique des tragédies

— Vous n'avez donc jamais essayé
de présenter une pièce à la Comé-
die Française? me demandait-on, un
soir, chez des amis.

Cette troublante question appelait
des confidences. Et comme j'ai at-
teint l'âge où l'on se gausse des pe-
tits déboires du passé, je m'exécu-
tai avec bonne humeur :

— Si fait, si fait... Il y a de. cela
trente-cinq ans. J'avais commis une
tragédie en cinq actes. Cela s'appe-
lait « La Croisière sur l'Achéron ».

Donc, un jour, j ' endossai ma re-
dingote un peu lustrée , je me coiffai
de mon haut de forme un tantinet
rougeoyant puis, mon rouleau sous
le bras , je pris le chemin de la
célèbre Comédie.

A cette époque , il était d usage de
présenter une pièce sous la forme
d'un rouleau soigneusement atta-
ché au moyen d'une belle ' faveur
rouge. C'était la mode !

Afin de paraître plus avantageux,
j' entrai chez un perruquier et je
me fis friser au petit fer. Que vou-
lez-vous, autres temps, autres
mœurs ! Je pouvais être introduit
près de l'administrateur, me trou-
ver dans son cabinet avec de grands
artistes qui m'auraient épluché de
la tète aux pieds. U y a de ces pe-
tites coquetteries qui ne sont pas
négligeables. Et avec quel soin j' avais
noué ma superbe lavallière en éta-
mine noire, confortable comme un
nœud d'Alsacienne !

Je me vois encore devant la pe-
tite porte qui donne sur la place ,
m'encourageant à entrer .

— Va donc, va donc , on ne te
mangera pas !

J'entre en fermant les yeux et
j ' entends ime grosse voix qui me de-
mande :

— Où allez-vous ?

C'était le concierge qui se rensei-
gnait. Eh bien ! devrai-je vivre cent
ans, je me rappellerai toujours ce
gros homme grisonnant aux airs
soupçonneux de gendarme. Il était
coiffé d'une toque de velours gre-
nat très amusante, une toque com-
me en portent certains personnages
de Daumier, agrémentée d'un gros
gland doré à franges.

Je balbutiai :
— C'est pour une pièce, m'sieu.
— Quel genre de pièce ? me de-

manda cet homme de poids qui cul-
tivait la facétie : une pièce de vin,
une pièce d'étoffe ?

Mon visage s'empourpra et j'a-
vouai comme s'il s'agissait d'un gros
péché :

— Non , une pièce de théâtre.
A ces mots, il parti t d'un gros rire

enroué.

On eut dit que la chose lui sem-
blait d'une extravagance inouïe. Il
m'ouvrit sa porte :

— Entrez, jeune homme !
Puis il m'invita à m'asseoir, ce que

je fis humblement.
U se cala à son tour dans un vas-

te fauteuil Voltaire et procéda à
mon interrogatoire. Il me fit d'a-
bord décliner mes nom et prénoms,
âge, adresse, me demanda quels
étaient mes moyens d'existence et
se fit remettre le rouleau que je
tenais serré sous mon bras.

U se gratta le menton tout en
soupesant le rouleau comme s'il s'a-
gissait d'une livre de beurre, puis
d'un air important :

— Eh bien, j eune homme, on ver-
ra çà !... Revenez un de ces jours ,
quand vous aurez occasion de passer

dans le quartier. Ne vous dérangez
pas exprès, surtout !

— Dans combien de temps ? ris-
quai-je.

— Peuh... peuh... Je ne saurais
vous dire, moi. Songez donc, mon
ami, qu 'il y a en France une moyen-
ne quatorze mille auteurs, sans
compter les jeune s gens qui sortent
des grandes écoles, dont l'ambition
est de se faire jouer à la Comédie
Française. Tous ont un manuscrit
dans nos tiroirs. Alors il faut lire
tout ça, vous comprenez.... Enfin , re-
venez dans six mois ; il y aura peut-
être une bonne réponse.

— Très bien, monsieur, je vous
remercie de votre aimable accueil.

A mon salut cérémonieux, il ré-
pondit par un petit salut protec-
teur.

— Six mois après, jour pour jour ,
je franchis la même porte. Et la
même grosse voix me redemanda :

— Où allez-vous ?
— Vous ne me reconnaissez pas,

m'sieu ? modulai-je. Je suis le jeune
homme qui a déposé une pièce, il y
a six mois, vous savez bien , La Croi-
sière sur l'Achéron, cinq actes en
vers.

Il réfléchit un bon moment, re-
garda autour de lui sur la cheminée,
sur le buffet , sur une étagère , puis
il passa dans la pièce voisine.

— Dis, Adèle , demanda-t-il à sa
femme, tu ne connais pas ça, toi,
La Croisière sur l'Achéron ?

Alors, à travers leurs chuchote-
ments, je perçus très distinctement
la réponse d'Adèle , et elle me frap-
pa de consternation.

— J'ai lu ça, ce n 'est vraiment
pas fort , tu sais, Anatole , alors je
m'en suis servi pour couvrir les
confitures !...

Alphonse CROZIERE.

— C'est , ici qu 'il y a une fuite de
gaz ?

— Dommage que tu n aies pas pu
emporter ton p iano à queue , Robert I

— ]e m 'excuse d' entrer comme ça.
mais il y a le feu à la cuisine !

— Ce que je veux faire avec ma
rè gle à calcul ? Mais tu viens de
me demander à quel point je t' aime?

- Sortie de secours.

— Mais comment est-ce qu 'on va
pouvoir leur procurer des emplace-
ments pour stationner dans une di-
zaine d' années ?

fl

- Cette fois vous vous êtes beau-
coup mieux débrouillé pour la des-
cente !
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Tous les samedis Morteau
Départ 13 h. 30 Fr. 5 —

Dlm. 24 mars Dép. 14 h. Fr. 10.—
Venez avec nous pour la

Cueillette des
perce-neige

Mercr. 27 mars Dép . 14 h. Fr. 5.—

Fabriques Suchard

PÂQUES 1963
Vendredi-Saint, 12 avril Dép. 7 h. 30

BALE
Visite du port et arrêt au zoo

Prix de la course Fr. 13 —

Vendredi-Saint, 12 avril Dép. 8 h.
VALLEE DE LA LOUE

BESANÇON
Prix de la course Fr. 15.—

Vendredi-Saint, 12 avril Dép. 14 h.
Tour des lacs de

Neuchâtel et Morat
Prix de la course Fr. 13 —

Samedi 13 et dimanche 14 avril
Départ 12 h.

PAQUES EN ALSACE

STRASBOURG
Prix : voyage, repas du soir, loge-
ment, petit déjeûner , menu de Pâ-
ques Fr. 77.—

Dim. 14 avril Dép. 6 h. Fr. 26 —

Tour du lac de Zurich
Aéroport de Kloten

Dim. 14 avril Dép. 6 h. 45 Fr. 26.—

Lac d'Annecy
Genève - Cointrln

Lundi 15 avril Dép. 14 h. Fr. 12,—

Course en zig-zag
Magnifique circuit

avec quatre heures Fr. 15.—

SERVICE EXPRESS

TALONS 5 MINUTES

SERVICE EXPRESS

TALONS 5 MINUTES

Av. L.-Robert 58 La Chaux-de-Fonds

Enchères publiques
de bétail et matériel agricole

Le mardi 2 avril 1963, dès 9 h. 30, M. Jean Zbin-
den, agriculteur, au Rocher, Le Verger, Le Locle,
fera vendre par voie d'enchères publiques à son
domicile, en raison de cessation de culture, les
biens suivants :
Matériel :
4 chars à pont, dont 2 sur pneus, 1 moto-faucheu-
se Bûcher K 3, 1 moto-faucheuse Bûcher, 1 soleil
pour tracteur Bûcher, 1 râteau-lion à cheval

i Bûcher, 2 tourneuses à fourches, 1 râteau-fane ,
1 coupe-racines, 1 coupe paille, 1 meule à aigui-
ser pour moteur, 1 piocheuse, 2 herses dont 1 à
prairie, 1 scie à ruban, 1 tombereau à fumier sur
pneus, 1 tombereau à terre basculant, 1 brouette
à fumier en fer sur pneu, 3 harnais complets ,
brides, selle, couvertures laine et imperméable ,
cloches, chamonix, clôture électrique avec acces-
soires Lanker , brancard, palonniers, chaînes, 1
grande civière, fourches, râteaux, presses, cordes
à char, 2 auges en fer, outils pour bûcheron, tout
le matériel et ustensiles pour le lait, ainsi que
tout le matériel nécessaire à l'exploitation d'une
ferme.
Bétail :
16 vaches , fraîches , prêtes ou portantes ; 4 génis-
ses portantes pour l'automne ; 1 élève de 3 mois ;
2 veaux d'élevage.
Tuberculose : reconnu officiellement indemne.
Brucellose : reconnu officiellement indemne, avec
certificats vétérinaires verts.
Bétail avec papiers d'ascendance et carte de
saillie.
Vente au comptant.
Cantine sur place.

Le Locle, le 15 mars 1963.

Le greffier du Tribunal :
S. Huguenin, subst.

A VENDRE

DAUPHINE
T. O., 1961-1962 , impeccable , 1 seul
conducteur.
Téléphoner aux heures des repas
au (039) 312 29. M. Pierre Gacon ,
Agassiz 7.

BEAU

Garage
situé début Jacob-
Brandt, est à louer
pour le 30 avril . —
Ecrire sous chiffre
A P 5920, au bureau
de L'Impartial.

STUDIO
ou

PETIT
LOGEMENT
est demandé tout
de suite . — Tél.
f039) 2 54 30.

Lisez L'Impartial

ON CHERCHE

Chambre
et pension
dès le 16 avril pour
jeune fille 16 ans,
qui fréquentera le
Technicum. Vie de
famille souhaitée. —
Offres sous chiffre
P T 80511 L, à Pu-
blicitas, Lausanne.

TERRAIN
Environ 2000 m2

sont à vendre. Si-
tuation tranquille,
ensoleillée à 20 mi-
nutes de la ville ;
conviendrait pour
chalet. — Offres
sous chiffre B P
5665, au bureau de
L'Impartial.

Cartes de visite
Imp. Courvoisier S.A.

Nous vous rappelons le bulletin
de versement encarté dans l'une
de nos précédentes éditions.
Usez de ce moyen de paiement
qui présente tous les avantages.
D'ici au 10 avril prochain,
vous pouvez, à l'aide de cette
pièce, acquitter votre souscrip-
tion sans frais.

L'IMPARTIAL

1 mois fr. 3.70 6 mois fr. 20.25
3 mois fr. 10.25 12 mois fr . 40.—
Chèques postaux IVb 325
ou a nos caisses §fl

i ¦
COMMISSION SCOLAIRE
DE LA CHAUX-DE-FONDS
SOCIETE DES CONFERENCES
ET AMIS DU THEATRE

Mardi 26 mars 1963, à 20 h. 15
à l'Amphithéâtre du collège pri-
maire
Conférence publique et gratuite
avec film en couleur

RENÉ MORAX
ET LE THEATRE DU JORAT

par M. Jacques Béranger , an-
cien directeur du théâtre de
Lausanne, directeur des spec-
tacles Karsenty et Herbert

-

1913 - 1963
Groupe obusiers 5

Anciennes Batteries 7, 8, 9
Anciennes Batteries EM, 1-5,

II-5, III-5

Le groupe obusiers 5 fêtera son
cinquantenaire cette année. Il est
prévu d'éditer une plaquette et
d'organiser une rencontre le 8 sep-
tembre. Les officiers, sous-officiers
et soldats qui ont été incorporés
dans l'une ou l'autre des batteries
du groupe sont priés de faire con-
naître leur adresse à : PU Amiotl de
Dardel, Adj. gr. ob 5, Pain-Blanc 21,
Neuchâtel.

( r^CiCjP* i

offre à vendre

Locatif de 15 appartements
de 2, 3 et 4 pièces, tout confort ,
central général mazout, garage,
dégagement et routes d'accès, à
vendre sur plans, à Marin/NE

Villa
de 5 pièces sur le même étage, tout
confort, central mazout, garage,
beau jardin-terrasse , libre immé-
diatement, à Bôle

Belles parcelles
pour villas, environ 1000 m2, situa-
tion tranquille, magnifique vue très
étendue et imprenable, à Chanélaz,
Cortaillod

Beau terrain avec grève
et bois de pins, environ 2000 m2,
situation exceptionnelle, sur la rive
nord du lac de Neuchâtel, à Areuse

Agence 13 * 13 Neuchâtel
Epancheurs 4 , tél. (038) 5 13 13

j
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SIROP GOLLIEZ

AU BROU DE NOIX
Pour demeurer en bonne santé, purifiez votre
sang !
Une cure régulière de sirop Colliez au brou de noix
vous aide à conserver votre bonne santé. Le sirop
Golllez régularise la circulation du sang et active
les fonctions du foie, de la vésicule biliaire et des
reins. Il débarasse le sang de ses impuretés , et
provoque une meilleure dissolution de l'acide
urique.
Le sirop Golllez ou brou dé noix est actuellement l'une das
préparations naturelles à effets multiples les plus avanta-
geuses. Composé selon des données scientifiques rigou-
reuses, le sirop Golllez exerce un effet biolog ique particuli-
èrement bienfaisants sur l'organisme.

La cure produit un effet durable en cas de:
Constipation -impuretés de la peau - furonculose
- manque d'appétit - pâleur maladive - manque
de force.
Convient aux enfants aussi bien qu'aux adultes.
S'obtient dans toutes pharmacies et drogueries, ou directe-
ment à la pharmacie Golllez , à Morat,
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Grand garage de Neuchâtel cher-
che pour entrée immédiate ou date
à convenir un

magasinier
qualifié.
Bon salaire, caisse de retraite, as-
surance maladie.

Faire offres sous chiffre P 50 071 N,
à Publicitas , Neuchâtel.

Etude de Mes Pierre et Henri
SCHLUEP, notaires, Saint-Imier
On offre à vendre dans localité
du Vallon de Saint-Imier

café -restaurant
avec 2 logements de 3 pièces.
Seul établissement public de la
localité.
Entrée en jouissance : ler mai
1963 ou époque à convenir.
Pour tous renseignements et pour
traiter, s'adresser au notaire
soussigné, chargé de la vente.
Saint-Imier, le 21 mars 1963.

Par commission :
H. Schluep, notaire



MORGES : CONSERVATION DE LA NATUREA
U 1er siècle de notre ère, les

auteurs latins parlent de l 'Afri-
que (essentiellement la Tunisie

et la Liby e actuelles) comme du
grenier de Rome. Hélas.

A la même époque , il est question
des vastes for ê ts  du fu tur  Maghreb.
Il n'en reste guère . On compare à
l'aurochs du pay s des Daces (Rou-
manie) le lion de N umidie . Les der-
niers bisons européens ont été tout
juste  sauvés il y a 100 ans de
l' extinction quand des jardins d'ac-
climatation en reçurent quelques
couples et Tartarin de Tarascon f u t
le dernier à croire aux lions de
l 'Afrique du Nord .

L' expansion de la civilisation hu-
maine a cause par tout le même ap-
pauvrissement. Si Vhomme vit de
mieux en mieux , les espèces animales
sauvages vivent de plus en plus mal.
Si la civilisation technique remplace
progressiv ement les dons de la na-
ture par la création de substances
artif icielles , c'est au détriment du
vaste inventaire des herbes, des
plantes , des arbres , des eaux et des
sols .

La prise de po ssession de l'univers
par l'homme-roi s'e f f ec tue  avec une
telle vigueur qu 'il s u f f i t parfois  de
quelques décennies pour détruire
l' accord millénaire entre la nature
et les peuples chasseurs , pêcheurs ,
pasteurs et humblement jardiniers
ou cultivateurs.

— 5000 bisons abattus en un jour ,
annonce en 1S38 une équipe de tueurs
au service de l' armée f édéra le  amé-
ricaine.

Le général se f ro t t e  les mains :
— Les Indiens reculeront.
— 1600 kangourous fusi l lés  en une

nuit à la lueur des ph ares d' auto,
me confiait  en 1960 le chasseur pr o-
fessionnel engagé par un propriétaire
australien .

Les kangourous devront disparaî-
tre. Ils mangent l 'herbe maigre pro-
mise aux mérinos des millionnaires.

Dans toute l 'Afriqu e actuelle , les
Noirs font  un carnage insensé de
bêles sauvages. Il s y mettent une
sauvagerie qui est en général le fa i t
d' une civilisation technique très dé-
veloppée quand se trouve en jeu sa
valeur essentielle , c'est-à-dire l' ar-
gent . Pour un maigre p r o f i t , les gens
du Congo , du Kenya , de l'Ouganda
abattent ou empoisonnent les élé-
phants et leur coupent les pattes ,
souvent sans les achever . Ces mornes
trophées servent à confectionner des
poufs , des tabourets et se vendent
facilemen t aux touristes. Des chas-
seurs de son vont jusqu 'à enregistrer
les barrissements d' agonie du pachy-
derne mutilé et qu'on ne prend pas
la peine d'achever. Ces bandes ma-
gnétiques sont passées le soir aux
clients des safar is  internationaux ,
pour leur donner l'illusion d' une nuit
dans la brousse . Le triomphe du
dép ays ement en conserve.

L assaut contre la terre

Sous prétexte de soumission à l'in-
telligence conquérante , d' exploitation
rationnelle , d' augmentation de la
productivité et du rendement à l'uni-
té de sur face , le sol a été mis en
condition. On a méprisé la diversité
de ses fonctions et de ses pouvoirs ;
sur le vaste clavier prévu par la
nature , un doigt borné a f r a p p é  la
note simpliste de la monoculture.

Le désastre saute aux yeux de tous
les voyageurs . Privées de leurs forê t s
originelles , les vastes pampas des
provinces de San Juan et San Luis ,
au pied des Andes argentines , ne
sont plus qu 'un désert. Saccage à
mettre au compte du colonialisme

L'abandon dn l' au tor i té  coloniale par les Européens a déclenché en plu-
sieurs pays af r ica ins  un massacre . général de la faune sauvage. On tuai t
1rs girafes pour leur queue. Les Ang lais les achetaient  à un bon prix
depuis que la fermeture des frontières tibétaines les privent des queues

de yak dont ils faisaient depuis plus d'un siècle les perruques
ids leurs juges.

L' un des arguments emp loyés par I 'UICN pour arrêter les massacres de la faun e africaine est le bénéfice du
tourisme. Un rhinocéros vu par quelques centaines de touristes descendus d' avion et séjournant trois semaines

au Kenya ou en Ouganda rapporte  inf in iment  p lus que son cadavre empalé au fond d'une fosse.

qui voulait priver l'Indien de son
repaire naturel et surtout transfor-
mer la terre libre en pâturage-usine
à viande . Le couvert a disparu , l'In-
dien aussi , le bétail crève de soif et
le colon blanc de misère sur sa terre
inutile et crevassée.

Au Kazakhstan , la terre chère à
Krouchtchev , le communisme crée à
l ' aide d'investissements fabuleux un
autre désert dont les colonnes de
sable montent déjà en trombes cré-
pitantes à l'assaut des avions d'Aero-
f lo t .  Le labourage profond vide de
sa substance l'humus fragi le , le laisse
exténué après un cycle de moissons
miraculeuses.

Au Brésil , la monoculture de la
canne à sucre représente un exemple
typique de dévastation due au capi-
talisme du siècle dernier . A l' aboli-
tion de l' esclavage (1SS7) , cette cul-
ture s'est monopolisée et concentrée
autour des grands moulins. Les pe-
tits propriétaires sont devenus ou-
vriers ou ont été chassés. Les petits
jardins , les champs diversif iés dont
ils vivaient, les pacages où ils entre-
tenaient une vache et de la volaille
ont disparu . Les structures n'ont pas
changé malgré les progrès d'une dé-
mographie galopante. A l'heure ac-
tuelle , un ouvrier agricole gagne
1 f r .  50 par jour , en travaillant avec
l' aide de ses 5-12 enfants  dont les
deux tiers meurent avant l'âge d' un
an , il f a u t  l'admettre. Le chômage
forcé  est de 4 mois sur 12. Et les
moulins tournent sempiternellement
malgré l' e f fondrement  des prix du
sucre sur le marché mondial et l'évi-
dente catastrophe de la monocul-
ture.

En Afr ique équatoriale , malgré les
conseils répétés des agronomes qui
recommandent l' assolement bisan-
nuel mil-coton ou trisannuel selon
les régions : mil-coton-arachides ,
d'immenses périmètres sont voués à

Adieu aux Everglades
C'est dans l'immense et mysté-

rieuse réserve naturelle des Ever-
glades que les équipes de Walt
Disney ont tourné les séquences de
«Marais». Et là aussi sans doute
que Jean Renoir avait réalisé son
admirable «Eaux mortelles» où l'on
voyait un vieux vagabond philo-
sophe contempler les étoiles en
méditant sur la condition humai-
ne.

Ces crocodiles p hotograp hiés au bord du Congo vivront : ils sont trop
gros et ont la peau trop épaisse pour faire de bons sacs à main.

une monoculture intensive et , malgré
l' abondance de la main-d' œuvre dis-
ponible , mécanisée comme elle l' est
à peine dans les pays industrialisés
où la main-d' œuvre fu i t  en ville, la
lèpre rouge des terres latéritiques ,
épuisées , gagne du champ pour ainsi
dire à vue d'œil .

Les Everglades , sanctuaire d' une
faune  et d'une végétation incroya-
blement riches , auront bientôt dis-
paru. Voici pourquoi.

Fernando de la Riva , planteur
cubain , s'est réfugié aux Etats-Unis
après avoir été privé par la révolu-
tion castriste de 22 millions de dol-
lars , valeur de ses plantations de
canne dans l'île. Soutenu par des
banques de Floride , il a acheté 18.800
petits « arpents du bon Dieu » dans
le. Everglades . Il a couvert de pom-
pes mécaniques et de bulldozers ce
foui l l is  de bois , de verdure et d' eau
habité par les rats musqués , les hé-
rons, les râles , les butors , les spatules
et autres ibis . Les machines ouvrent
des sillons jour et nuit. Des équipes
de Cubains coupent à la machette
les bouts de canne d'où s'élèvera la
plantation de demain, d'autres ma-
chines recouvrent les plantons en
mêlant à la terre des insecticides et
des engrais au soufre . Le rendement
à l'arpent sera très supérieur à celui
de Cuba ; 3,26 tonnes contre 2,25 ton-
nes. La Floride produisait 150.000
tonnes de sucre. Le rendement va
passer à 500.000 tonnes en 1963. Des
moulins modernes s'édifient. Victoire
de la monoculture. Victoire de la
destruction des conditions de nature.
Victotie de l'étouffement par elle-

même d'une civilisation qui se prive
de poumons pour respirer, de zones
de paix et de retraite .

Morges , cap itale mondiale
de la conservation de la nature

C'est à cause de cent, de mille
Everglades que depuis pas mal de
temps et en de nombreux pays , sous
les régimes les plus divers , des gens
ont décidé de s'unir et d'agir . Ils de-
mandent que soit conservé et amé-
nagé ce qui peut encore être sauvé ,
ils exigent qu'on repense en somme

l'aménagement du territoire à la
mesure de l'univers.

Le premier à lancer l'idée f u t  le
Dr Sarrasin , de Bâle. C'était en 1914.
Vingt ans plus tard , Bruxelles voyait
naître un O f f i c e  international pour
la protection de la nature . Rien de
concret . Nouvelle initiative suisse en
1946 , puis française en 1948. Naissait
enf in  une Union internationale pour
la conservation de la nature : 15 gou-

En Ouganda , en i960, il y a eu une hécatombe d'hi ppopotames. Mort s ds
faim parce qu 'ils se portaient trop bien et proliféraient trop. Conserver,

e'est aussi maintenir une espèce dans des conditions naturelles de
reproduction et d'alimentatioiw

vernements, 250 associations privées,
siège f i xé  à Morges par une décision
de 1960.

Conserver ne signifie pas
mettre au musée

L'Union ne veut nullement être
une ligue de protection des sites , des
bêtes et des p lantes. Son ambition
n'est pas de placarder des «Verboten *
partout. Elle se refuse à considérer
la nature comme une chose f igée .
C'est pour le bien de cette humanité
qui se plaint de plus en plus du
rythme de son existence, du bruit , de
l 'étouffement  citadin , de l'empoison-
nement par les fumées  industrielles
ou les résidus des moteurs à explo-
sion, c'est pour l'homme de ce temps
et sa descendance qu'elle travaille.
Elle voudrait d'une part éviter le
gaspillage de ce qui reste de réserves
naturelles plus ou moins intactes,
d' autre part en augmenter le ren-
dement grâce à une gestion pensée.

Sa tâche est triple : éducation ,
protection, conservation.

Education, pour convaincre les
gouvernements et les populations
qu'il est dans leur intérêt de ne pas
saccager les forêts  .- le déboisement
inconsidéré prive le sol de ses alliés
naturels, appauvrit l'humus, appelle
le désert . Quant à la monoculture ,
elle fa i t  du sol une sorte de ma-
nœuvre spécialisé et le priv e rapide-
ment de ses échanges biochimiques
normaux.

La pollution des eaux est une autre
forme de suicide lent. Enf in , la me-
nace de disparition de nombreuses
espèces animales est un signe d'ap-
pauvrissement . Dans ce domaine, la
science peut déformer , mais pas
créer : chiens à deux têtes, lapins
géants. Ou subsister : reproduction
in vitro, cœur artificiel . Ou modifier:
croisements, hybrides, sélection des
espèces domestiques. Créer est d'un
autre ordre.

Bien entendu, les dirigeants de
I'UICN ne versent pas un pleur sur
la disparition des plésiosaures , des
mammouths. Leur souci est inspiré
uniquement par l'actualité et l'ave-
nir. Ils ont réussi à faire renouveler
l'accord international du B. I . T. qui
règle le massacre saisonnier des ba-
leines et empêche l'espèce de dispa-
raître. Encore les baleines ne sont-
elles pas leur protégé de prédilec-
tion, mais Vhomme. Car nous ris-
quons de nous condamner à une
existence purement utilitaire, à une
fonction en somme très primitive
dans une civilisation de consomma-
tion et de production , sans possibilité
de retraite pour retrouver notre
équilibre psychique .
Des résultats concrets

Un peu partout , des progrès sont
enregistrés depuis la dernière guerre ,
au milieu des saccages qui continuent
aveuglément. Un pays comme le
Népal a décidé d' espacer les shikars
qui permettaien t d'abattre en quel-
ques jours des centaines d'éléphants ,
des tigres , des léopards et quelques-
uns des derniers rhinocéros du pays.
Les vidanges de mazout en mer du
Nord sont désormais réglementées.
Des parcs nationaux ouverts au pu-
blic , pourvus de gîtes d'étape, de
postes d'observation, s'ouvrent un
peu partout. Un bureau africain
fonctionne à Morges . Une commis-
sion s'occupe de l'aménagement du
paysage. Une autre étudie les aspects
biologiques et chimiques des sols et
des eaux.

Le but est de transformer patiem-
ment l 'homme, constructeur inéga-
lable et prédateur invétéré , en un
allié de la nature qui pourrait alors
l' accueillir partout , le renseigner , le
réconforter , le payer largement de
s u tardives sollicitudes.

Jean BUHLER.



Chacun en p arle !
Les plus malins en profitent...

...DE NOS MER VEILLEUX AVANTAGES
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le plus grand choix de la région
A 73, avenue Léopold-Robert

AU BUCHER ON ^^££
Qualité d'abord, mais nous RABOTONS LES PRIX!

immm«ML— IUI— M iHlH I «Ill IHI Hlllil Hll I H II II I I Ml lll——'¦——'" "¦¦¦ —^

—--™ Cinémc2fet# ^̂ "̂ ,"̂",~
Tél. 2 21 40 MATINEES samedi,
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D'UN PREMIER COIFFEUR POUR DAMES
DE TURIN

1 I
;¦ ,-.J) i j o  ; . .Çaiffyres modernes. Ligne italienne. • .; - • :. t .

ôsm HS Km imBi mmwi ^s BEBM ¦¦n 
^
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U N I Q U E  EN S U I S S E !

j l'Hôtel - Restaurant - Bar - Carnotzet i
; de

Sornetan
vous souhaite la bienvenue i

j SA CARTE
SES MENUS
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Un grand merci d'avance pour votre agréable visite ;

Se recommande : J. FREY '
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Tous les soirs : FLOOR SHOW
6 tableaux

LUNIil 25 MARS dès 20 h. 30
SOIREE SURPRISE et ses jolis

PRIX gratuits

ATTENTION : La présentation de
cette annonce donne droit à une

\ place gratuite. (Samedis et diman-
ches exceptés).

? TSAMEDI 23 MARS en audition :
Le nouvel ensemble Twist
« Les RANGIERS » de Tramêlan.

• *
Magnifiques occasions
A vendre chambre à coucher com-
plète, un ht de milieu, avec literie,
ainsi qu'une cuisinière à gaz, table
de cuisine et tabourets. Le tout en
pariait état.
Ecrire sous chiffre HL 5469 au bu-
reau de L'Impartial.

WÊt Vacance*
! I V^T m OtaUe

SUSSES r̂ ^ccccccccccccccx
Rivabella di Rimini (Adriatique - Italie)

PENSION RENATA
; près de la mer - tout confort - eau cou-
i rante, chaude et froide - chambres avec
| balcon - Bonne cuisine - Gestion du

propriétaire - Renseignements : tél. (039)
9 02 13, E. Thiébaud , Sugits 9, Fleurier/NE.

: BELLARIA (Adriatique)
HOTEL SAN CARLO

au bord de la mer - toutes les chambres
avec eau courante - balcon - jardin -
parking - cuisine choisie - basse saison
Pr. 10. haute saison Pr. 13. réduc-
tion pour groupes - plage étendue - on
parle français.

RIVAZZURRA-RIMINI (Adriatique)
HOTEL MONTECARLO

1, Via Tarante - au bord de la mer - tout
' confort - autoparc - jardin - Pension '

complète - basse saison Lit. 1700 - haute
saison Lit. 2700 - tout compris - direction
suisse.

EXPOSITION

Aurèle B A R R A U D
P E I N T R E  - G R A V E U R

A U  M U S É E  D ES  B E A U X - A R T S
DE LA C H A U X - D E - F O N D S

DU
23 MARS AU 7 A V R I L  1963 ( I N C L U S )

O U V E R T  TOUS LES J O U R S
S A U F  L E  L U N D I
DE 10 A 12 H. ET DE 14 A 17 H.

V E R N I S S A G E  SAMED I  23 MARS , A 15 H.

Maison spécialisée dans la vente de produits pour
hôtels et restaurants cherche un

COLLABORATEUR
pour la région du Jura bernois - Neuchâtel.
Nous offrons :

clientèle existante, produits de marque,
fixe, frais, commission.

Nous exigeons :
personne de caractère jovial, travail-
leur, connaissance de la branche pas
nécessaire.

Ecrire sous chiffre P 4365 S, à Publicitas, Lausanne.

Association professionnelle offre à jeu-
ne

économiste
éventuellement juriste
POSTE DE SECRETAIRE.
Engagement Immédiat ou à convenir.
Les jeunes gens de langue française
ayant de bonnes connaissances en alle-
mand et que cela intéresse voudront-
bien faire parvenir leurs offres, accom-
pagnées d'un curriculum vitae et d'une
photographie, sous chiffre M 21 588 U,
à Publicitas S.A, Bienne.

Représentation régionale
pour nouveauté, article à succès, à remet-
tre. Excellente marge de gain. Petit capi-
tal nécessaire.
Offres sous chiffre SA 61295 Z, Annonces
Suisses S.A., Zurich 24. .

J'achèterais voiture

VW
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ou Kaxmann-Ghia
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du salon-lavoir tibre-service
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\B Z m̂ I *̂ i i "  V  ̂E ZimS
W vllwvwlvi
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RUE JARDINIÈRE 79 - TÉLÉPHONE (039) 201 59

Pour vous familiariser avec les multiples avantages d'un salon-lavoir
libre-service, nous avons fait appel à une démonstratrice de . la Sunlight

jj S. A. à Olten, qui vous expliquera le fonctionnement des machines et l'em-
ploi des réputés produits de lavage VIA et RADION.

Ces démonstrations auront lieu les jours suivants :

lundi et mardi 25 et 26 mars 1963
à 9 h., 14 h. 30 et 20 h.

Chaque ménagère participant à l'une ou l'autre de ces démonstrations
recevra un bon VIA/RADION ainsi qu'un bon-tambour gratuit à valoir
sur la prochaine lessive dans notre salon-lavoir, soit au total Fr. 3-



Trois surprises et un blessé !
Les trois championnats du monde de boxe

Trois championnats du monde, trois surprises, tel est le bilan de la réunion fleuve
qui s'est déroulée au Dodgers Stadium de Los Angeles, où Emile Griffith a perdu
sa couronne mondiale des poids welters, face au Cubain Luis Rodrigue/, . Davey
Moore celle des poids plume contre un autre Cubain, Sugar Ramos, et le Philippin
Roberto Cruz, triomphant du Mexicain Raimundo «Battling» Torres, prend le titre
mondial des welters-juniors laissé vacant par Duilio Loi.

LE PREMIER COMBAT.
Environ 2000 spectateurs avaient pris place autour du ring lorsque débuta le premier
combat entre Emile Griffith , tenant du titre mondial des welters (66 kg.) face à
son challenger, le Cubain Luis Rodrigue/. (66 kg. 200). Le Cubain l'emporta aux
points à l'issue des 15 reprises.

- Davey Moore battu
et hospitalisé

Le deuxième combat, titre mondial
en jeu , mettait aux prises le tenant
des poids plume, l'Américain Davey
Moore et le Cubain Sugar Ramos.

Ramos malmena Moore dès le début
du combat. A la fin du 9e round, le
champion du monde regagna son coin
très éprouvé , saignant de la bouche
et du nez. A la reprise suivante, Moo-
re tenta de passer à l'attaque , il ac-
cula son adversaire dans les cordes
mais le jeune Cubain renversa la si-
tuation très rapidement et fit reculer
Moore avec une série de gauches. La
foule comprit que Ramos voulait en
finir. Sous les cris des 20.000 spec-
tateurs , Ramos lança une gauche et
aussitôt Moore mit un genou à terre.
Il se releva vite, trop vite. Il t,ubit

à nouveau une rafale de coups des
deux mains et retourna au tapis. Il
se releva à cinq, mais il était groggy
et il s'affala entre les cordes. Le gong
retentit alors que Moore dut être
transporté dans son coin. Son mana-
ger, Willie Ketchum, demanda à l'ar-
bitre d'arrêter le combat entre le 10e
et le lie round. L'arbitre George Lat-
ka intervint pendant la minute de re-
pos et la victoire de Ramos sera con-
sidérée comme un k. o. au 10e round.

A l'issue du combat , Moore a été
conduit immédiatement à l'hôpital ,
car il avait perdu connaissance

Le bulletin de santé de l'hôpital où
est soigné Davey Moore , dans le co-
ma, indi que « qu 'il est encourageant
que Davey Moore ait pu passer la
soirée sans nouvelles défaillances. »

La troisième rencontre
Le match entre les welters-juniors

Roberto Cruz et Raimundo « Battling »
Torres devait désigner un successeur
à l'Italien Duilio Loi, qui a abandonné
la boxe.

Comme dans le match précédent, le
vainqueur, Roberto Cruz, n'était pas
favori. Personne ne s'attendait à une
fin aussi rapide. Le Philippin toucha
Torres d'un crochet du gauche à la
mâchoire. Le Mexicain s'effondra. II
essayait encore de se remettre debout
lorsque l'arbitre compta « out ». Le
combat avait duré 2'07".

Le championnat suisse de football en première ligue

Bien que manquant actuellement
de compétition , les Loclois , en dépla-
cement à Genève, devraient être à
même de battre Etoïle-Carouge. Ce
n'est qu'à ce prix que les Monta-
gnards garderont le contact avec les
leaders du groupe. Les Neuchâ telois
wC Xamax , mis en confiance par
leur toute récente victoire sur Le
Locle , bien que se déplaçant en Va-
lais , ne se laisseront pas surprendre
par le modeste Martigny.  Reste le
cas de Versoix ; l'équipe genevoise
jouant chez elle , la victoire sur Stade
Lausanne ne saurait lui échapper.
Comme on le voit , cette journée est
favorable aux clubs de tête . Par
contre , dans le bas du tableau , Sierre
dernier en liste , tentera de s'appro-
prier les deux points face  à Rarogne.
Une défai te  serait (presque ) une
condamnation des Sierrois.

Aile au devant
d' une nouvelle victoire ?

Vainqueur au dehors contre Lan-
genthal , l'équipe jurassienne de Aile
ne saurait être inquiétée par Woh-
len en Ajoie. Le leader du groupe

central , Soleure , recevra Langenthal
et là encore le visiteur s'inclinera,
car les Soleurois ont les dents lon-
gues cette saison. Gerlafingen dont
les ambitions ont été freinées diman-
che dernier (match nul contre Con-
cordia) auront une tâche di f f ic i le  à
Berthoud où un nouveau match nul
n'est pas impossible. Nordstern , qui
a réussi l'exploit de tenir en échec
Delémont en terre jurassienne , reçoit
Breite et s'imposera facilement.
Lutte de prestige entre les deux
équipes bâloises de Concordia (qua-
trième) et Old-Boys (cinquième) .
Une victoire de Concordia qui dispose
de la meilleure attaque du groupe
est attendue , mais n'oublions pas
que dans un derby tout est possible !

Rapid Lugano, leader
incontesté

Dans le troisième groupe , Rapid-
Lugano prend le large. Il compte
maintenant quatre points d'avance
sur Baden et cinq sur Locarno, ce
qui est appréciable. En queue , Bulach
et Solduno sont les plus mal en
point.

André WILLENER.

Vers une victoire des équipes
de tête en Romandie

Pas de Chaux-de-Fonnier

C FOOTBALL J
22 Suisses pour rencontrer

la Hollande

Des prescriptions analogues au cham-
pionnat du monde sont appliquées à la
Coupe d'Europe des Nations, pour la-
quelle la Suisse et la Hollande s'affron-
teront le 31 mars prochain. Dix jours
avant la rencontre les 22 j oueurs avec
lesquels l'équipe définitive sera formée
doivent être connus et de l'U.E F.A. et
de l'adversaire . Du côté suisse., les foot-
balleurs suivants ont été convoqués :

Alleman (Mantoue ) . Ansermet (Young
Boys) , Armbruster (Lausanne-Sports ) ,
Ara (Lucerne) , Brizzi (Zurich) , Brod-
mann (Zurich) , Durr (Lausanne-Sports ) ,
Elsener (Grasshoppers) , Frigerio (Lau-
sanne-Sports) , Grobéty (Lausanne-
Sports) , Hertig (Lausanne-Sports) , Heu-
rt (Servette) , Hosp (Lausanne-Sports) ,
Kuhn (Zurich ) . Leimgruber (Zurich) ,
Schley (Zurich ) , Schneiter (Lausanne-
Sports) , Tacchella (Lausanne-Sports ) ,
Weber (Bàle ) , Winterhofén (Grasshop-
pers) , Wuthrich (Grasshoppers) , von
Burg (Zurich ) .

Changements de dates
EN SUISSE

A la suite du renvoi du 19 mat au 5
juin de la rencontre internationale Suis-
se-Angleterre , les matches de champion-
nat prévus pour le 23 mai ont été annu-
lés. Le 23e tour du championnat de li-
gue nationale aura lieu le 19 mai. D'au-
tre part , la rencontre Granges-Bienne,
renvoyée le 10 mars dernier, a été fixée
au samedi 30 mars.

C s K I )
120 m. à Planika

A Planica, en Yougoslavie, a débuté,
par un temps maussade et peu propice,
la Semaine internationale de vol à ski
avec la participation de 42 sauteurs de
11 pays. Principaux résultats :

1. Torgeir Brandtzaeg (Nor) 229,5 p.
(120-116) ; 2. Veit Kuert (Al-E) 228,3 ;
3. Helmut Recknagel (Al-E) 222,3 ; 4.
Dleter Bokeloh (Al-E) 221,7 ; 5. Georg
Thoma (Al) 220,7.

B O X E  j \

CE QU'IL FAUT SAVOIR...
Cassius Clay a déclaré qu 'il était

prêt à accepter la proposition qui
aurait été faite à Rome delui ga-
rantir 80,000 dollars pour rencontrer
Franco de Piccoli, le poids lourd ita-
lien champion olympique. Clay a
aussitôt prédit que « Piccoli tombe-
rait au premier round».

« Ce sera ma première prédiction
au premier round », a déclaré l'an-
cien champion olympique des mi-
Jourds. « Personne m'a confirmé en-
core la propositionf""inais si réelle-
ment ils m'offrent 80,000 dollars, je
serai à Rome et ce grand maladroit
tombera au round que j'ai indiqué.
La dernière fois que j'étais en Italie,
j' ai révolutionne ce pays par ma
boxe et je suis deux fois meilleur »,
a encore déclaré Clay.

i« * *
La Fédération espagnole a infligé

une amende de 20,000 pesetas (envi-
ron 1400 francs suisses ) au cham-
pion d'Espagne des poids moyens
Luis Folledo, « pour le lamentable
spectacle » qu'il a offert au public
madrilène au cours de son combat
contre le Péruvien Dante Pelaez. Le
président de la Fédération, M. Vin-
cente Gil Garcia , a déclaré que Fol-
ledo s'est présenté à ce combat en
très mauvaise condition physique, ce
qui constitue un manque de respect
envers le public. L'amende sera re-
retenue sur la bourse du boxeur qui
s'élevait à 150,000 pesetas.

Un championnat suisse digne de ce nom
Réjouissante activité du VoIley-ball-Club

de La Chaux-de-Fonds

La Fédération suisse de volley-ball,
à la demande de plusieurs clubs, dont
notre club local , a totalement revisé
la formule du championnat suisse.
L'ancienne formule , vu l'essor pris
par le volley-ball en Suisse, s'est ré-
vélée insuffisante et ne pouvait plus
faire figure de compétition valable.

L'ancienne formule
En vigueur jusqu 'à l'an passé, elle

consistait en un tournoi disputé au
cours d'un seul week-end, chaque
équipe ayant au moins quatre
matches à jouer.

On lui reprochera surtout une trop
grande concentration des rencontres,
demandant un effort exagéré de cha-
que joueur pendant deux jours , et ne
permettant pas de contacts réguliers
et périodiques entre les différentes
équipes.

Rappelons que le VBC La Chaux-
de-Fonds avait participé en 1961 et
1962 à ce championnat.

La nouvelle formule
Elle est entrée en vigueur au début

de ce mois de mars et se présente
en deux phases :

a) En automne et en hiver se
disputent des éliminatoires régio-
naux permettant aux huit meilleures
équipes du pays de se qualifier en

ligue nationale A. Les autres équipes
font partie de la ligue B, les équipes
féminines formant une ligue unique;

b) au printemps et en été se
déroule le championnat suisse pro-
prement dit , chaque équipe rencon-
trant une fois toutes les autres de
sa ligue.

Qu'en est-il du V. B. C.
La Chaux-de-Fonds ?

Notre club local a inscrit deux
équipes à ce championnat , l'une mas-
culine, l'autre féminine. Avant la fin
du mois, elles auront toutes deux
disputés leur premier match. Cette
année, les éliminatoires ont été sup-
primés, mais notre équipe fanion , vu
les brillants résultats obtenus der-
nièrement , a été promue en ligue
nationale A.

Formée il y a deux ans à peine ,
elle est la plus jeune de cette ligue.
Elle aura à jouer contre les meil-
leures équipes du pays , dont Ser-
vette et Star de Genève , EOS Lau-
sanne , Spada Zurich , Bâle , etc.

Notre club s'engage donc dans une
compétition suivie et attendue , qui
permettra à tous les amateurs de
volley-ball de suivre des rencontres
intéressantes, ou de faire plus ample
connaissance avec ce sport.

Pic.

AUTOMOBILISME
Les Douze heures de Sebring.

FOOTBALL
Coupe de Suisse, demi-finales :

Bàle - Lausanne ; Grasshoppers -
Servette.

Championnat suisse. Ligue natio-
nale A : Bienne - Lucerne ; Young-
Boys - Lia Chaux-de-Fonds. — Li-
gue nationale B : Aarau - Winter-
thour ; Fribourg - Thoune ; Bodio -
Berne ; Moutier - Schaffhouse ;
Bruhl - U.G.S. — Première ligue :
Red Star - Blue Stars ; Old Boys -
Concordia ; Nordstern - Breite ;
Martigny - Xamax.

HOCKEY SUR GLACE
Finale du tournoi du Salon , à

Genève : Canadiens d'Europe -
Tchécoslovaquie.

LUTTE
Finales du championnat suisse à

Zurich.
Les Meuqueux pour

Berne
«La nuit porte conseil» nous dit

Willy Kernen qui n 'a pas encore
pris de décision quant à la compo-
sition de son équipe. Celle-ci sera
prise dimanche matin tandis que
l'équipe et la réserve rouleront en
car en direction de la Ville fédéra-
le. Quatorze hommes sont suscep-
tibles de jouer contre Y.-B. Soit :
Eichmann, Ehrbar , Matter , Leuen-
berger, Jàger, Egli ; Mazouz, Bert-
schi, Antenen, Hotz, Vuilleumier,
Trivellin , Brossard et Deforel.

PROGRAMME DV
WEEK-END

Cette manifes ta t i on organisée à la Patinoire des Mélèzes a connu un grand
succès. Ci-dessous à gauche deux des choristes « les plus talentueux » du
Mannerchor  de Steff isburg et à droite un trio de concurrents. Ci-contre

des lauréats lors de la d is t r ibut ion  des prix. [Photos Frôhlich. )

DERNIER COUP D'OEIL SUR LE CARNAVAL

Ça y est:
j'ai la
grippe!

FEBRALGINE
(XiMî-atififL &M̂ I- dtuùur
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Trois remèdes en une seule médication !
L» comprimé de Febralgine à double noyau
stabilise * tout-en-un " : l'anal gésique (anti-
douleur»), l'antipyrétique (fébrifuge) et I*
vitamine C (anti-Infectieuse et agent da
résistance A la maladie). Dans toutes le*
pharmacies et drogueries : 25 comprimés m
TT. 3.75.

Tombe la fièvre • coupe la grippe • névral-

fUf • maux de t*t« - lumbagos • courbaturée

et tMk» ¦MoMatatfaM rhfntlesnnloe.

Les bonnes perf ormances
Des haltérophiles de 16 nations ont

participé au Grand Prix de Moscou où,
outre les cinq nouveaux records du
monde déjà, annoncés, dans chaque ca-
tégorie on a enregistré une meilleure
performance mondiale de l'année.

Voici les résultats obtenus dans les
trois mouvements olympiques :

Coq : 1. Victor Marzagulov (URSS) ,
347,5 kg. ; 2. Siro Ichinoski (Jap) , 332,5
kg. ; 3. Li Hun-Tschen (Corée du
Nord ) , 320 kg.. — Plume : 1. Evgeni
Kazura (URSS) , 357,2 kg. ; 2. Fitzi Ba-
las (Rou) , 355 kg. ; 3. Siao Min-Sian
(Chine) , 350 kg.. — Légers : 1. Serge
Lopatine (URSS) , 417,5 kg. (record du
monde) ; 2. Saleh Hussein (Egypte)
377,5 kg. ; 3. Zdenek Otahal (Tch) , 375
kg. — Moyens : 1. Vladimir Beljachev
(URSS) , 415 kg. ; 2. Hans Zdrazila
(Tch) , 412,5 kg. ; 3. Mihaly Huszka
(Hon), 410 kg. — Lourds-légers : 1.
Gyoergy Veres (Hon) , 462,5 kg. ; 2. An-
drei Chuturidine (URSS), 440 kg. ; 3.
Tom Kono (E.-U) , 435 kg. — Mi-
lourds : 1. Alexei Brovko (URSS) , 465
kg. ; 2. BillMarch (E.-U.) , 452.5 kg. ; 3.
Arpad Nemessanyi (Hongrie) , 425
kg. — Lourds : 7. Leonid Chabodins-
ki (URSS) , 520 kg. ; 2. Norbert Sche-
manski (E.-U.) , 500 kg. ; 3. Karol Ec-
ser (Hon) , 490 kg.

P O I D S  ET HALTÈRE S 
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Pour le bureau d'études de notre département

de fabrication de machines-outils h Marin,

près de Neuchâtel, nous cherchons

UN DES SINATEUR
\

ayant si possible quelques années d'expé-

rience.

Faire offres complètes avec prétentions de

salaire, photographie et certificats à

EDOUARD DUBIED & Cie S. A., Neuchâtel

i ^ 4
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PEINTRE SUR MACHINES 1

Nous cherchons pour tout de suite ou
date à convenir ouvrier suisse, ayant
plusieurs années d'expérience.
Demander questionnaire ou se pré-
senter avec certificats d'apprentissage

Fabrique de machines transfert
MIKRON HAESLER S.A.
Boudry/NE - Tél. (038) 6 46 52 ¦ ¦£)

BM ĤHB î̂ ^̂ ^H^̂ ^̂ n^̂ ^H Ĥ Ĥ ÎIBMSnn MBî

Quel pivoteur qualifié s'intéresse à
améliorer situation comme

CHEF PIVDTEUR
dans notre département pivotage ?
Nous cherchons personne sérieuse avec
initiative, connaissant toutes les par-
ties du pivotage.

Ecrire sous chiffre T 10 583, à Publi-
citas S.A., Grenchen.

às- _ 
^

Nous cherchons pour notre secrétariat

Employée de bureau
avec quelques années de pratique, de
langue maternelle française, bonne
sténodactylo au courant de tous les
travaux de bureau.
Entrée en fonction : ler juin ou date à
convenir.
Faire offres manuscrites, avec curri-
culum vitae et prétentions de salaire,
aux
Fabrique de Balanciers Réunies
30, rue du Viaduc, Bienne

V J
r \

Nous cherchons pour entrée immédiate ou date à
convenir

une secrétaire
de langue maternelle française, connaissances par-
faites de la langue anglaise et notions de la langue
allemande désirées.
Les offres avec photo, curriculum vitae, copies de certi-
ficats, ainsi que prétentions de salaire, sont à envoyer à

RODANIA S. A.
Fabrique d'horlogerie - Grenchen - Tél. (065) 8 61 45

V >
I " \

Retraités
qui cherchez à accroître votre
revenu par une activité princi-
pale ou accessoire dans le sec-
teur de la clientèle privée , nous
vous en offrons l'occasion. Notre
délégué vous exposera de vive
voix tous les détails pouvant
vous intéresser si vous voulez
bien nous adresser votre brève
offre sous chiffre SA 5785 LZ, à
Annonces Suisses S.A., « ASSA »,
Neuchâtel.

¦
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Nous cherchons pour entrée immédiate

monteurs- I
électriciens

pour installations intérieures, courant
fort et faible (téléphone A & B)

Ne seront prises en considération que
les offres des personnes en possession
du certificat de capacité

Prière d'adresser offres écrites ou se
présenter à :

FAVAG
SA

N E U CHAT EL
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F h i . *
\.-M Son état de santé oblige notre fidèle et

: ailli estimé collaborateur, M. Ami Amez-Droz, §|s|
à se démettre de ses fonctions d'agent de s , <J

| notre société pour la région de Saint-Imier. pa
;§aa|l Nous cherchons donc, pour lui succéder, un f • , ]

; j AGENT ; :
P R O F E S S I O N N E L  l .,

W- y

i

Nous offrons : situation indépendante, sta- ¦ ) •' -<à
ble et bien rémunérée, soutien continuel de i
la part de nos inspecteurs et services admi- j '"lj
nistratifs, climat de travail agréable, fonds #?¦

J de prévoyance ; le candidat ne connaissant \y
pas l'assurance recevra une formation tech- [

j - nique approfondie. 11111111
Nous désirons personne dans la force de j
l'âge, de toute moralité, bien introduite * j

! et dynamique. m

Offres manuscrites avec photo, curriculum
f«l vitae détaillé et copies de certificats à t. \

i | a 3
l'Agence générale de la

IH I iiBMmf TiT^Ŝ m\
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f I rue Saint-Honoré 2, Neuchâtel ]
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Nous cherchons pour notre départe-

I ment d'horlogerie

| Régleur-
retoucheur

ayant des connaissances approfondies
i du réglage ;

! Horloger-
rhabilleur

connaissant parfaitement les mouve-
ments d'horlogerie grandeur 24 lignes.•
Faire offres avec certificats de travail
et indications des prétentions de salaire
à

SAIA S.A.
Fabrique d'appareils électriques
MORAT/FR

IMPRIMERIE COURVOISIER
L'Impartial
offre une place stable à

LINOTYPISTE
actif et consciencieux, dans son
département journal.
Entrée à convenir.
Caisse de retraite et de prévoyance.

Ecrire ou se présenter à nos bu-
reaux
rue Neuve 14

Bmmmmn—»^——mwgre««——»m—iinsii ¦î p^̂ ggMaiwoB t »̂EEB

m̂ WT ASCENSEURS S. A.
? SCHAFFHOUSE

Nous cherchons pour entrée
immédiate ou à convenir

MONTEURS et RÉVISEURS qualifiés
pour la Suisse romande ; tra-
vaux de montage et de revision
intéressants, variés et indépen-
dants.

Prière de faire offres à
ASCENSEURS S. A.
SCHAFFHOUSE

1 1 1  ¦̂

Nous cherchons pour un café-gla-
cier chic et moderne

garçon ou fille d'office
qui voudrait éventuellement aussi
aider au buffet.
Bons gages, nourri(e) et logé(e) .

Tea-room LE RUBIS
Avenue Léopold-Robert 79
La Chaux-de-Fonds
Tél. (039) 3 30 30

Nous cherchons

une sommelière
qualifiée, et un Jeune

cuisinier
Prière de s'adresser au Restauran t des
Halles, Neuchâtel. Tél. (038) 5 20 13.

Ouvrier
Importante usine engagerait , dans
son département galvano, homme
intelligent et sérieux, discernant
bien les couleurs.
Le candidat, après période de for-
mation, occuperait un poste impor-
tant avec responsabilités.
Faire offre détaillée avec tous ren-
seignements sur formation et occu-
pations antérieures.

Ecrire sous chiffre NA 5622 au bu-
reau de L'Impartial.

HORLOGER ou HORLOGERE
(pas nécessaire d'avoir un diplôme
d'un technicum) est cherché(e) pour
le ler avril 1963 ou pour date à
convenir par fabrique du Valais
romand. Région magnifique et très
saine. Age indifférent, mais person-
ne sérieuse pour le décottage de
mouvements faciles au début.
Ecrire avec prétentions de salaire
sous chiffre P 2193 N, à Publicitas,
Neuchâtel , ou téléphoner n'importe
quel soir à partir de 19 h. 30 (same-
di tout le jour) au No (038) 5 05 39.
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UH u

i r .R nM  c-ll M Dlmanche d 11 II. OU , COULEURS GENEVIÈVE PAGE
Lt « DV/ IN ML MU Une extraordinaire réalisation mondialement connue UUULUUHU

f <\
10 superbes volumes avec les •5*̂ ^^̂ x̂ Les titres:
principales œuvres de ce presti- 

^j^î ^^^̂ ^ i 
Vingt Mi,le Lieues sous ies mers ;

gieux écrivain dont la plupart des l̂ '̂" Ŵ <i"\ avec biographie dans le premier
idées ont été ou sont en passe lÉIfe -'l̂ î^/lito tome 2 tomes
d'être réalisées. 

^̂ %'%?î ^ '̂sj Michel Strogoff 2 tomes
iir, .„. !..„ ,„ „,„ ~ • i r&Êm&'̂̂ / fWî&^w De 'a terre à la lune 1 tome iUn volume par mois , dans une _swr3__2_Jï _̂P!"_iÊH . -r ,
reliure riche et soignée. Couver- W^^^WW 

Le Tour du monde en80 J°urs ;
ture en toile , dos simili-cuir , huit 

mlù̂ §0W 
Les ™ ŝ du capitaine GranT'

dessins dans chaque volume a n i - Wj œSffîsW$' <WT 2 tomes
mant un texte intégral. Chaque aHK P̂ l L'lle mystérieuse 2 tomes
volume compor ter a par ailleurs WffiÊLWMÊ'Wm /̂ 1\\
une préface de l 'écrivain suisse '-̂ ^̂ S^̂ ffi î  ̂ f'\
Maurice Métrai , une biographie 

<̂ ^̂^̂^̂
Ŵ J$Mfe  ̂ Payable loti s les mois après récep-

inédite, complète et illustrée de ^Wië^mÉ  ̂/ fmWW 

t ion 

des 
vo iumes

- Fr - 8 - 80
Jules Verne , également  cie Mau- . ^A'̂^^m/^Ul^mh Les de ux 

premiers volumes 
seront

rice Métrai, sera incluse dans le {
^m\MÈ l̂^^' expédiés pour le 1"- avril 1963 .au

premier volume de la série. ^lî P̂ #* prix defr. 17.-ou deuxfoisfr.8.80.

Je soussigné commande RuIBstln M""
la série complète de Jules Verne (10 M"" Nom : 

volumes) à la Nouvelle Bibliothèque à Q6
Neuchâtel payable comme suit : rnmmanflo Prénom: 
les deux  premiers  vo lumes  fr. 17.— l#l#IIIIIlwIIVlt#

ensemble , après réception (ou deux fois Profession : 

fr. 8.80.) à découper et envoyer,
Les huit autres volumes , à raison de sous enveloppe ouverte , 
fr. 8.80 par mois , après réception de affranchie de 5 et., à Localité •

» chaque volume. l'adresse de

Nouvelle Bibliothèque, Société coopérative
d'édition 8, rue de Maujobia , Neuchâtel 2 signature :

NB 37
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V^^fSÎl ¦ et DIMANCHE 24 mars \VlIj I I M C lUf l iBT  A B 'ADETDA Groucho..., Harpo..., Chico...

^sRj ÊSmff à i 7 h .3o au \vy# wnc. nui l M LUrtnH vous donnent ren dez-vous
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Tous 
'es so 'rs ° 20 h. 30

Malinées
* samedi et dimanche à 14 h. 30 et mercredi à 15 h. ¦

¦ Un grand film hors-série ! Technicolor ¦

; T R A H I S O N  SUR C O M M A N D E  ;
_ avec William Holden et Lilli Palmer Parlé français _

B G i n s a a a a i TB S B O B a a a a aa
¦ _ ¦ , - .L. ¦

¦sKl^l*1Xm\t*iïBf *m\m 1rs VISION

Une super-production en cinémascope et couleurs; 10» :
m Matinées : samedi et dimanche à 15 h. _

3 H - ~ - -_ B - - - -B - _ _ „ _a a

Air trop sec
malsain pour hom-
mes, animaux do-
mestiques, plantes,
meubles, pianos.

Aide rapide (spé-
cialement en cas de
chauffage à pla-
fond) par l'humidi-
ficateur

ALOMAT

grandeur de l'espa-
ce jusqu 'à 100 m3.
Pulvérise 2,5 1. d'eau
en 10 heures. Con-
sommation de cou-
rant 2-4 et. seule-
ment par jour. Pas
de sédiment.

Démonstration
sans engagement.
Possibilité de le re-
tourner en 6 jours.
Modèle 25, Fr. 125.-.
Fabrication suisse,
avec garantie

Glauser's
Neuheitenvertrieb
Case postale 13

BERNE 22
Tél. (031) 42 1146

Manteaux de pluie
Pour hommes
Gabardine dès 48.-

Pour dames
Diverses teintes dès 38.-

Notre succès
Pantalons Tergal, idéals
par leur entretien facile

49.80 62.- 69-

Efucles classiques
scientifiques

et commerciales
Préparation aux examens officiels de:

Maturité fédérale
Baccalauréats français

\ Baccalauréat commercial
\ Diplôme fédéral de comptable

\ \ Préparation aux diplômes de :

\ \ \ I Etudes commerciales
W \ I l  Secrélalre "c0mPtable

. \ VL \ | /J Sténo-dactylographe-

\\Yv vl//\ \ \  Classes secondaires préparatoires
V \\\\\ Il VJ / dès l'âge de 12 ans

^§£'( llÉeole
^̂bémania

I &̂ / / /  / f  I \ \ \  Ch«mlndeMorne K ' (à 3 min. de lo Car.)

Y,//  Vf  11 1 \ 
s Lausanne

L _ ' I 'i TéL (021) 2J0512 ________

Taxis Métropole
voitures modernes et conforta-
bles, 6 places.

Tél. jour et nuit (039) 2 77 45

PROMENADE 7 Léon Droz

JEUNE
FILLE

cherche travail t
domicile. Déplace-
ment éventuel pouj
se mettre au cou-
rant. — S'adresseï
au bureau de L'Im-
partial. 580;

ISOLÉS
Avez-vous pensé que DROIT AU
FOYKK. 35 Rue Maunoir . Genève.
ptut vous présente! l'épouse ou
l' époux que vous suunaitez v lou-
lours t.res sérieux Tel 1082) iS iH 9ï

Abonnez-vous à < L'IMPARTIAL >

A VENDRE

VW
1500

modèle 1962, 28,000
km. Prix intéres-
sant. — Tél. (039)
2 15 74.

f Tables -̂
(salle à man-
ger, dessus
noyer, 2 rallon-
ges)

Fr. 170.—

Chaises
bois dur , teinté
noyer ou na-
turel,

Fr. 18.—

Secrétaire
4 tiroirs
Fr. 145.—

Buffet
de service

avec vitrine
Fr. 450.—

Bureau
bois dur , teinté
noyer ou natu-
rel,

Fr. 205.—

Entourage
bois dur, avec
coffre à literie,

Fr. 180.—

Table
de cuisine
60 x 90 cm.,

dessus rouge ou
jaune ,

Fr. 85.—

Tabourets
pieds métal ,

Fr. 9.—

Combiné
teinté noyer,

tiroir , penderie
et rayon ,

Fr. 430.—

Fauteuils
modernes, tou-
tes teintes,

Fr. 40.—

KURTH
Tél. 24 66 66

Av. de Morges !i
Pas de

succursales
V_ LAUSANNE «•

A VENDRE

2CV
modèle 59 (Belge
luxe). — Tél. (039)
4 91 01.

Je cherche à acheter

Outils
d'horloger
Téléphone (038)
5 93 40.

PLAZA
2 2123

Prolongation

I 

SAMEDI 1"7 U
DIMANCHE •¦ ' "¦

Le triomphe de
MICHEHANGELO

ANTONIONI

NE *¦•»,
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avec

ALAIN DELON
MONICA VITTI

Freddy Buache
a déclaré dans la « Tribune de Lausanne »

L'ECLIPSE
... mérite sans hésitation la qualification, hélas
si galvaudée, de grand chef-d'œuvre du 7e art.

ADMIS DES 18 ANS

r ¦iimiii nT-_-iBBTnriw iiw iiinwii IIB ii ni iii um
Baux à loyer - Imprimerie Courvoisier S. A.
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A la clôture du Salon de l'Automobile de Genève nous I
disposerons d'une magnifique gamme de voitures

d'occasions
Alfa Romeo Giulietta Spider 60 VW De Luxe 53 à 62 Opel Record 56 à 63 BMW 700 61
Alfa Romeo Giulietta Sprint 61 VW 1500 62 Opel Caravan 53 et 60 Maserati Injection 62
Alfa Romeo Giulietta Sprint 58 VW Fourgon 59 Opel Capitaine 60 Lancia Flavia 62
Alfa Romeo Giulietta TI 62 Peugeot 403 58 à 60 Ford Anglia 59 à 62 Lancia Flaminia GT 60
Alfa Romeo 2000 Spider 60 Peugeot 404 61 et 62 Ford Taunus 17 M 58 à 62 Lancia Flaminia Coupé 60
Fiat 1500 S Spider 61 Simca Coupé 60 Ford Consul 58 à 62 Volvo 59 à 62
Fiat 1200 Spider 61 Simca Elysée 57 à 61 Ford Zéphyr 56 à 61 Renault Dauphiné 58 à 61
Fiat 1500 62 Simca Etoile 61 Ford Taunus 12 M 55 à 62 Renault Floride 60 à 62
Fiat 1100 62 Simca Monthléry 61 et 62 Ford Fairlane 58 Mercedes 220 S 58 et 60
Fiat 600 59 Simca Ariane 62 Mercury Cornet 62 Jaguar 3,8 litres 62
Fiat 500 59 Simca 1000 62 Taunus Fourgon et Bus 59 et 60 Jaguar type «E» 62
Fiat 2100 60 Simca Chambord 59 DKW 1000 58 Citroën 2 CV 58 à 61
Fiat 1800 60 Simca Beaulieu 58 DKW Junior 62 Citroën ID 58 à 61

. . - . .
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Et en plus une dizaine de voitures toutes cylindrées de Fr. 500.- à 1500.-
Prix imbattables - conditions de paiement intéressantes - échanges - garantie

GARAG E DES TROIS ROIS
J.-P. & M. Nussbaumer

La Chaux-de-Fonds Le Locle Neuchâtel

r <

InstaurantJ^gt0^àeJAéroQâre
Madame Fernand Emery (J

Téléphone (039) 2 32 97

Dans un cadre agréable,
une cuisine bourgeoise

J

A REMETTRE
dans un bref délai, à Lausanne

magnifique
café -restaurant

très bien équipé, moderne, au
centre de la ville.
Affaire très avantageuse,
en plein essor,
d'importance moyenne.
Intermédiaires s'abstenir.
Faire offres sous chiffre
PB 34 045 L, à Publicitas, Lau-
sanne.

r 1

DIMANCHE 24 MARS, à 16 h. 30
EN LA COLLEGIALE DE SAINT-IMIER

Pnn PPrt donné par
UUlHlwl l l'Union chorale de St-Imler
. _ . direction : J.-P. Mœckli

HP R/U ï) avec *e Précleux concours du
UC UU1U Chœur d'hommes Union

de La Neuveville
Solistes : direction : J.-P. Luther
Pierrette Péquegnat et de
soprano l'Orchestre symphonique
Jean-Jacques Pfister de Saint-Imier
trompettiste direction : J.-P. Mœckli

Prix des places : centre Pr. 3.— et 4.—, côtés Pr. 2.50
Location dès mercredi 20 mars chez Mlle Corbat, librairie

1

A vendre à Bevaix, au bord du
lac

parcelles
de terrain

à bâtir, pour la construction de
villas de week-end.

I Eau, électricité et canal égoût
sur place. Accès par voiture jus-
qu'aux parcelles.

Case postale 29 640
Coi-taillod/NE

V >

Depuis des années,
nous accordons à
personnes solvables

PRÊTS
jusqu'à 5000 fr. pour
sortir d'une impas-
se momentanée ou
l'achat de mobilier.
Conditions avanta-
geuses. Renseigne-
ments gratuits et
discrets par
ZBINDEN & Co
Case 199, Berne 7.

Mobilier
complet

neuf de fabrique,
soit : 1 chambre à
coucher : 2 lits ju-
meaux, 2 tables de
nuit, 1 armoire trois
portes, 1 coiffeuse
avec glace, 2 som-
miers métalliques, 2
protège - matelas, 2
matelas à ressorts, 1
salle à manger : un
buffet , 1 table, 4
chaises, 1 salon : 1
canapé, 2 fauteuils,
1 guéridon. Le tout
soit 22 pièces à en-
lever pour 1980 fr.
Livraison franco.
Crédit . Garantie.
Meubles GRABER

Au Bûcheron
La Chaux-de-Fonds

A LOUER

aux
Ponts-de-Martel

LOGEMENT
de 3 chambres et
dépendances. S'a-
dresser à M. Michel
Benoit , Les Ponts-
de-Martel, tél. (039)
6 76 13.

A VENDRE 1 pous-
sette Helvétia dé-
montable, 1 pous-
sette de chambre
complète, 2 habits
homme taille
moyenne. — Tél.
(039) 2 80 77.
A VENDRE buffet
de service, table â
rallonges, bon état.
Prix avantageux. —
Tél. (039) 610 55.
BERCEAU à vendre
avec matelas, en
parfait état. — S'a-
dresser le soir, rue
du Nord 159, ler
étage gauche. 
OCCASION A ven-
dre TV en parfait
état . _ Téléphoner
aux heures des re-
pas au (039) 318 38.
A VENDRE une
poussette moderne
en parfait état ,
transformable en
pousse-pousse. Tél.
(039) 2 27 88.

CAUSE IMPREVUE
A louer joli sous-
sol deux cham-
bres, cuisine, chauf-
fage central, à cou-
ple certain âge ou
personne seule.
Maison d'ordre.
Centre ville. Ecrire
sous chiffre M Y
5980, au bureau de
L'Impartial.

ON CHERCHE
chambre meublée
pour jeune fille,
quartier des For-
ges. — TéL (039)
2 87 55.

ON CHERCHE deux
chambres meublées
contiguës. — Tél.
(039) 2 45 31.

A LOUER chambre,
au centre, à Mon-
sieur sérieux. Tél.
(039) 2 85 03, après
19 heures.

PENDULE neuchâ-
teloise ancienne,
grande sonnerie, â
vendre. — Tél. (039)
812 42, aux heures
des repas.
A VENDRE four-
neau à mazout
d'appartement,
fourneau à charbon ,
chaudière à lessive.
— S'adresser à Mme
L. Uhlmann, Tem-
ple - Allemand 71,

COUPLE solvable
cherche apparte-
ment 2 ou 3 pièces,
confort - mi-con-
fort . — Ecrire sous
chiffre L I 5526, au
bureau de L'Impar-
tial^ 
APPARTEMENT
Je cherche pour
tout de suite ou à
convenir, à La Sa-
gne, dans maison et
endroit tranquille,
au rez-de-chaussée
un appartement de
3 pièces, cuisine, si
possible aveo salle
de bains et chauf-
fage central, dépen-
dances et dégage-
ment. — Offres sous
chiffre M D 5537,
au bureau de L'Im-
partial; 
ON CHERCHE pe-
tit appartement 2
pièces meublées,
avec confort. — S'a-
dresser Mme
Schlàppi, chez Nuss-
lé S. A., tél. (039)
2 45 31.

LOGEMENT 1 à
2 pièces est à louer
au nord de la ville.
La préférence sera
donnée à une per-
sonne ou un couple
pouvant faire quel-
ques travaux de
ménage dans la
maison. — Faire of-
fres sous chiffre
M M 5455 au bu-
reau de L'Impartial.

LAMBRETTA
125 cm3, 36,000 km.,
est à vendre. — Tél.
(039) 2 44 89.

PRÊT
Qui prêterait 5000
francs à personne
solvable, rembourse-
ments : 200 fr. par
mois? Intérêts. Ecri-
re sous chiffre P H
5790, au bureau de
L'Impartial.

LEÇONS ..>
particulières. Jeune
homme donnerait
des leçons de ma-
thématiques, à rai-
son de 2 à 3 heures
par semaine. Ecrire
sous chiffre A B
5631, au bureau de
L'Impartial.

MONSIEUR seul
cherche employée de
maison. — Tél. (039)
5 30 43.

FEMME de ménage
I cherche place à la

journée. Ecrire sous
chiffre T F 5638, au
bureau de L'Impar-
tial.

1 Lisez L'Impartial



ÉTAT CIVIL
VENDREDI 22 MARS

LE LOCLE
Naissance

Giovenall Katia - Sonia, fille de Be-
nito, électricien , et de Anna - Maria
née Tissino, de nationalité italienne.

Promesses de mariage
Hirschy Freddy - Lucien, technicien

en chauffage central, Bernois, et Kei-
ser Anne - Marie, Lucernoise. — Hu-
guenin - Vuillemin René - Achille,
compositeur - typographe, Neuchâte-
lois, et Verdon Lise - Monique, Vau-
doise.
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P R O P O S  DU S A M E D I  |

Demain soir , au cours d'un
culte spécial au Temple de l'A-
beil le , l'Eglise Réformée de notre
ville prendra congé des diaco-
nesses de l 'hôpital qui quitteront
déf ini t ivement  cette maison à la
fin de mars. Ce départ a été
annoncé et prépar é depuis un
certain temps déjà , et il a sus-
cité diverses réactions dans le
public.

Certes , c'est une page impor-
tante  de l'histoire de notre hôpi-
tal  qui se tourn e avec le départ
des diaconesses de Saint-Loup,
une page que beaucoup regrette-
ront parce qu 'elle est remplie
d'une foule de témoignages de
service chrétien auprès de ceux
qui souffrent , de dévouement in-
conditionné, de présence sereine
dans l'angoisse, et d' espérance
al lant  au delà de toute science
et de toutes limites naturelles.

Mais ce départ n'est qu 'un des
chaînons de l'évolution qui s'est
accentuée depuis quelques décen-
nies dans les services hospita-
liers. La médecine a fait d'im-
menses progrès , les traitements
nouveaux nécessitent un person-
nel soignant de plus en plus
spécialisé et de plus en plus
nombreux. En ce qui concerne
La Chaux-de-Fonds, l'hôpital en
construction a posé le problème
avec des données nouvelles, et
ce qui paraissait établi par une
vieille tradition a dû être revu
en fonction des besoins de la
science hosp italière moderne.

Jusqu 'à il y a deux ans, l'Insti-
tution des diaconesses de Saint-
Loup avait pu assurer à l'hôpital
de La Chaux-de-Fonds la présen-
ce et les services de plusieurs
soeurs qui dirigeaient tous les
départements. Mais , comme tou-
tes les maisons du même genre,
Saint-Loup subit une évolution
due à la crise des vocations.
Chaque année les entrées s'y font
moins nombreuses et bien des
sœurs doivent se retirer pour
raison d'âge. Ainsi , Saint-Loup
ne peut plus matériellement occu-
per les postes importants et par-
ticulièrement les grands hôpi-
taux. C'est pourquoi , après l'Hô-
pital Cantonal de Lausanne et
celui des Cadolles à Neuchâtel ,
notre hôpital doit à son tour se

passer des services de cette ins-
titution.

Saint-Loup n'en continue pas
moins son travail de service
chrétien. Mais, pour l'avenir, la
diaconesse ne doit pas être
comprise uni quement comme in-
firmière et les responsables de
l'Institution cherchent à lui re-
donner sa vraie fonction évangé-
lique , son « ministère » particu-
lier.

Ainsi , le départ des diacones-
ses met une nouvelle fois notre
Eglise en face du problème des
vocations et des ministères ; pro-
blème qui est à l'ordre du jour
des préoccupations de tous ceux
qui ont les responsabilités dans
le gouvernement des églises. De-
puis un siècle le monde a évolué
avec une telle rap idité sur le
p lan scientifique et ' sur le plan
social que les institutions chré-
tiennes d'autrefois n 'arrivent plus
à assurer ime présence et un
rayonnement suffisants. Les va-
leurs du service chrétien ont été
dépassées par d'autres valeurs
plus rémunératrices et plus spec-
taculaires. Et pourtant , on sent
très bien que l'Eglise ne peut
pas lâcher impunément certaines
positions sans être amoindrie. II
faut qu 'elle se préoccupe de trou-
ver à la lumière de l'Evangile de
nouveaux moyens, de nouvelles
formes de ministères qui obéis-
sent au commandement chrétien
par excellence : « Aime ton pro-
chain comme toi-même 1 » et qui
répondent aux besoins de notre
société moderne.

Si le départ des diaconesses
de Saint-Loup est pour nous
l'occasion de leur exprimer la
reconnaissance de notre peuple
chaux-de-fonnier pour le travail
et le témoignage chrétien qu'elles
ont accomplis dans l'hôpital au-
près de tan t de générations . de
malades , de leur présenter aussi
des vœux sincères pour la suite
de leur ministère, il est surtout
l'occasion de rappeler au peuple
de l'Eglise qu 'il doit être ouvert
au problème des vocations et des
ministères, et que dans la prière
il doit être aux écoutes de son
Seigneur qui appelle toujours et
encore des hommes et des fem-
mes à son service.

Ag. L.

I Le service chrétien |
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RADIO ^RP RADIO J
SAMEDI 23 MARS

SOTTENS : 12.44 Signal horaire. In-
formations. 12.55 Le feuilleton : Le Com-
te de Monte-Cristo (68). 13.05 Demain
dimanche. 13.40 Romandie en musique.
14.10 L'anglais chez vous. 14.25 Trésors
de notre discothèque. 15.00 Documentai-
re. 15.30 Plaisirs de longue durée. 16.00
Moments musicaux. 16.15 Chasseurs de
sons. 16.40 Per i lavoratori italiani in
Svizzera. 17.10 Swing-Sérénade. 17.45
Bonjour les enfants. 18.15 Carte de vi-
site. 18.30 Le Micro dans la vie. 19.00
La Suisse au micro. 19.15 Informations.
19.25 Le Miroir du monde. 19.45 Villa
ça m'suffit. 20.05 Un souvenir... une
chanson... 20.30 L'auditeur jugera: L'Af-
faire Marchandon, reconstituée par An-
drée Béart-Arosa 21.20 Masques et musi-
ques. 21.50 Informations. 22.00 Grand
Prix Eurovision de la chanson européen-
ne 1963. 23.30 Entrez dans la danse.

Second programme : 19.00 Emission
d'ensemble. Tour de Suisse. 20.00*Vingt-
quatre heures de la vie du monde. 20.15
Le feuilleton : Le Comte de Monte-
Cristo (67 et 68). 20.35 Disques pour de-
main. 20.50 On connaît la musique. 21.20
Les jeux du jazz . 21.30 Les grands noms
de l'opéra. Mathis der Maler, opéra en
6 tableaux, Paul Hindemith. 22.10 Le
français universel. 22.30 Entretien avec
Cromelynck, par Jacques Philippet.

BEROMUNSTER : 12.20 Nos compli-
ments. 12.29 Signal horaire. Informa-
tions. 12.40 Joyeuse fin de semaine en
musique. 13.00 Spalebarg 77 a. 13.10 Fin
de semaine en musique (suite). 13.40
Magazine radiophonique du samedi.
14.00 Jazz d'aujourd'hui . 14.30 Disques.
15.30 Deux causeries. 15.45 Musique po-
pulaire. 16.20 Satire de S. von Radezki.
16.35 Disques nouveaux. 17.40 Emission
pour les travailleurs italiens en Suisse.
18.00 L'homme et le travail. 18.20 Con-
cert choral. 18.45 Piste et stade : radio-
magazine des sportifs. 19.00 Actualités.
19.15 Cloches. 19.20 Communiqués. 19.30
Informations, Echo du temps. 20.00 En-
sembles bavarois. 20.30 Emission récréa-
tive 21.45 Musique de danse.

TELEVISION ROMANDE
10.00 Planica : Courses internationa-

les de saut à ski. 12.20 Londres : Cour-
ses de bateaux. 13.00 Planica: Courses
internationales de saut à ski. 15.20 Pa-
ris : Match de rugby à XIII : France-
Pays de Galles. 17.00 Le Trésor des
Treize Maisons. 17.25 Au troisième rang.
17.50 Festival « Teenagers ». 19.45 Feuil-
leton : Mission spéciale (5e) . 20.00 Té-
léjournal. 20.15 Echec au Roy, film. 22.00
Finale européenne du Grand Prix Eu-
rovision 1963 de la chanson. 23.30 Der-
nières informations. 23.35 C'est demain
dimanche.

TELEVISION FRANÇAISE
10.00 Concert en stéréophonie. 12.30

Paris-Club. 13.30 Journal. 14.30 Télévi-
sion scolaire. 15.25 Rugby : France-
Pays de Galles. 17.00 Voyages sans pas-
seport. 17.15 Au coin du feu avec Jean
Wiener. 17.45 Orchestre. 18.00 Concert.
18.30 Informations. 18.35 Journal : Pa-
ge littéraire. 18.45 Bonnes nouvelles.
19.25 La Roue tourne. 20.00 Journal.
20.20 Le Chevalier de Maison-Rouge.
22.00 Grand Prix Eurovision de la chan-
son. 23.30 Journal.

DIMANCHE 24 MARS
SOTTENS : 7.10 Salut dominical. 7.15

Informations. 7.20 Sonnez les matines !
8.00 Concert dominical. 8.45 Grand-
Messe. 9.50 Intermède. 9.58 Sonnerie de
cloches. 10.00 Culte protestant. 11.15 Les
beaux enregistrements 12.15 Terre ro-

mande. 12.30 Musiques de chez nous.
12.44 Signal horaire. Informations. 12.55
Disques sous le bras. 1355 Panorama...
14.00 La pièce du dimanche. 14.30 Au-
diteurs à vos marques... 15.30 Reporta-
ges sportifs. 17.00 L'Heure musicale. En
intermède : A cadences rompues. 18.15
Vie et pensée chrétiennes. 18.25 Mélo-
dies de Gabriel Fauré. 18.30 L'actualité
catholique. 18.40 Concerto en fa mineur.
18.50 Le Salon de l'Automobile ferme
ses portes. 19.00 Les résultats sportifs.
19.13 L'horloge parlante. 19.15 Informa-
tions. 195, Le Miroir du monde. 19.35
Le tapis volant. 20.00 L'Alphabet oublié.
20.30 A l'opéra. 22.30 Informations. 22.35
Romance. 23.00 Musique d'orgue. 23.10
Chants spirituels de Bach.

Second programme : 14.00 Fauteuil
d'orchestre. 15.40 Folklore musical. 16.00
Il était une fois... 17.00 Disques sous le
bras.' 17.30 Musique aux Champs-Ely-
sées. 18.40 De New-York à San-Fran-
cisco... 19.00 Divertimento. 20.00 Pour
mieux vous connaître... 20.30 Berliner
Capriccio. 21.15 Provence en esp? drille.
21.25 Alternances. 22.10 «Poètes à l'é-
tranger. 22.30 Hymne national.

BEROMUNSTER : 7.45 Orgue. 7.50
Informations. 8.00 Musique symphoni-
que. 8.20 Cantate. 8.45 Prédication pro-
testante. 9.15 Disques. 9.45 Prédication
catholique-romaine. 10.15 Le Radio-Or-
chestre. 11.20 Evocation . 12.05 Piano.
12.20 Nos compliments. 12.30 Informa-
tions. 12.40 Concert récréatif. 13.30 Ca-
lendrier paysan. 14.15 L'Ensemble
champêtre. 14.50 Coutumes du baptême
à Stans. 15.00 Ah- d'opéras. 15.30 Sport
et musique. 17.30 Musique de chambre.
18.30 Actualités culturelles et scientifi-
ques. 19.00 Les sports du dimanche.
19.25 Communiqués. 19.30 Informations.
19.40 Qu'en pensez-vous professeur ?
20.30 Musique symphonique et de con -
cert. 22.00 Causerie. 22.15 Informations.

TELEVISION ROMANDE
10.00 Culte protestant. 11.00 Eurovi-

sion : Courses internationales de saut
à ski. 16.30 Images pour tous. 18.10 Dif-
féré du programme alémanique : Ren-
contres internationales de natation .
19.000 Programme de la soirée. 19.02
Sport-première. 19.20 Papa a raison.
19.45 Présence protestante. 20.00 Télé-
journal. 20.15 «La Parfaite Secrétaire»,
film. 20.40 Le cinéma et ses hommes.
21.30 L'art , les hommes, la vie. 22.00
Sport. 22.30 Informations. 22.35 Télé-
journal . 22.50 Méditation.

TELEVISION FRANÇAISE
10.00 Présence protestante. 10.30

Emission catholique. 12.00 La séquen-
ce du spectateur. 12.30 Discorama. 13.00
Journal télévisé. 13.30 Au delà de l'é-
cran. 14.00 Histoire sans paroles. 14.30
Télédimanche. 17.15 Informations 17.20
Cadet Rousselle, film. 19.10 Page spé-
ciale du journal télévisé : Le théâtre.
19.25 Feuilleton : «M. et Mme Détec-
tives», film. 19.55 Bonne nuit les pe-
tits. 20.00 Journal télévisé. 20.20 Sport-
Dimanche. 20.45 «Les Dents longues»,
film. 22.20 L'art de vivre. 22.50 Journal
télévisé.

LUNDI 25 MARS
SOTTENS : 7.00 Petite aubade. 7.15

Informations. 7.30 Ici Autoradio Sviz-
zera ! 8.30 La terre est ronde. 9.30 A
votre service ! 11.00 Emission d'ensem-
ble. 12.00 Au Carillon de midi.

BEROMUNSTER : 6.15 Informations.
6.20 Disques. 6.55 Pour un jour nouveau.
7.00 Informations. 7.05 Disques. 7.30 Ici
Autoradio Svizzera ! 11.00 Emission
d'ensemble. 12.00 Orchestre à cordes.

SAMEDI 23 MARS

LA CHAUX-DE-FONDS
ANCIEN _ STAND : 20.30, Concert par In

Société d'accordéonistes « Edelroeiss ».
CINE CORSO : 15.00 - 20.30, Petites Fem-

mes et Haute Finance. — 17.30, Ano-
nima Cocottes.

CINE EDEN : 15.00 - 20.30, Les Bricoleurs.
17.30, Giorn o per giorn o disperata-
mente.

CINE PALACE : 15.00 - 20.30, Le Meilleur
Ennemi. — 17.30, Le Bal des Adieux.

CINE PLAZA : 14.30 - 20.30, Trahison sur
commande. - 17.30, L'Eclipsé.

CINE REX : 14.30 - 17.00, La Grande
Corrida. - 20.30, La Mort aux
Trousses.

CINE RITZ : 15.00 - 20.30, Mondo cane.
17.30, Une Nuit à l'Opéra.

CINE SCALA : 15.00 - 20.30, Marco Polo.
17.30, Marco Polo (parlato italiano).

MUSEE BEAUX-ARTS : Aurèle Barraud.
PLACE NEUVE : 16.40, Départ du cortège

et
PLACE DE LA GARE : 17.00, Manifesta-

tion du Mouuement des jeunes contre
l'armement atomique.

SALLE DE MUSIQUE : 20.30, Concert par
la Musique Militaire « Les Armes-
Réunies.

PHARMACIE D'OFFICE : Jusqu 'à 22.00.
Wildhaber , Léopold-Robert 7.
Ensuite , cas urgents , tél. au No. 11.

PERMANENCE MEDICALE et DENTAIRE:
Tél. No. 2 10 17 renseignera.

MAIN TENDUE : Tél. f039) 3 11 44.
DIMANCHE 24 MARS

CINE CORSO : 15.00 - 20.30, Petites Fem-
mes et Haute Finance. — 17.30, Ano-
nima Cocottes.

CINE EDEN : 15.00 - 20.30, Les Bricoleurs .
17.30, Giorno per giorno disperata-
mente.

CINE PALACE : 15.00 - 20.30, Le Meilleur
Ennemi. — 17.30, Le Bal des Adieux.

CINE PLAZA : 14.30 - 20.30, Trahison sur
commande. - 17.30, L'Eclipsé.

CINE REX : 14.30 - 17.00, La Grande
Corrida. - 20.30, La Mort aux
Trousses.

CINE RITZ : 15.00 - 20.30, Mondo cane.
17.30, Une Nuit à l'Opéra.

CINE SCALA : 15.00 - 20.30, Marco Polo.
17.30, Marco Polo (parlato italiano).

MUSEE BEAUX-ARTS : Aurèle Barraud .
PHARMACIES D'OFFICE : Jusqu 'à 22.00,

Wildhaber , Léopold-Robert 7.
Ensuite , cas urgents , tél. au No. 11.
Coopératiue , Paix 72, de 9.00 à 12.00.

PERMANENCE MEDICALE et DENTAIRE:
Tél. No. 2 10 17 renseignera.

MAIN TENDUE : Tél. (039) 3 11 44.

LE LOCLE
SAMEDI 23 MARS

CINE CASINO : 20.30, Le Diable et les
Dix Commandements.

CINE LUNA : 20.30, La Vallée des
Passions.

CINE LUX : 20.30, L'Oiseau de Paradis.
AU TEMPLE : 20.30, Les Compagnons du

Jourdain.
PHARMACIE D'OFFICE : Béguin (jusqu 'à

21.00, ensuite le tél. No. 11 rensei-
gnera).

PERMANENCE MEDICALE et DENTAIRE:
Tél. No. 17 renseignera.

MAIN TENDUE : Tél. (0391 3 11 44.
DIMANCHE 24 MARS

CINE CASINO : 14.30 - 20.30, Le Diable et
les Dix Commandements.

CINE LUNA : 15.15 - 20.30, La Vallée des
Passions.

CINE LUX : 15.15 - 20.30, L'Oiseau de
Paradis.

PHARMACIE D'OFFICE : Béguin (de 10.00
à 12.00 et de 18.00 à 19.00. En dehors
de ces heures le tél . No. 11 rensei-
gnera).

PERMANENCE MEDICALE et DENTAIRE:
Tél No 17 renseignera.

MAIN TENDUE : Tél. (039) 3 11 44.

Les services religieux
Eglise réformée. — AU TEMPLE : 7 h.

45, culte matinal ; 9 h. 45, culte , M.
M. Pétremand ; 20 h., culte d'actions de
grâce.

CHAPELLE DES JEANNERETS : 9 h. 15,
culte ; 10 h. 15, école du dimanche .

SERVICE POUR LA JEUNESSE : 8 h.
30, culte de jeunesse (Temple) ; catéchis-
me (Maison de paroisse) ; école du diman-
che (cure) ; 11 h., écoles du dimanche
(Temple , Cure et Maison de paroisse).

MAISON DE PAROISSE : 20 h„ assem-
blée de paroisse ; adieux du pasteur Ro-
bert.

Paroisse catholique romaine. — e h .  30,
7 h. 30, 8 h. 30, 11 h. et 18 h. 30. messes
basses : 9 h. 45, grand-messe.

Eglise catholique chrétienne (« Full-
Communion » anglo-catholique) Cha-
pelle ST-JEAN (Impasse du Lion
d'Or 8). — 8 h. 30, messe solennelle pa-
roissiale du 4e dimanche de Carême dit
de Laetare , confession , absolution et com-
munion générales , bénédiction finale et
renvoi.

Les services religieux
SAMEDI et DIMANCHE

Eglise réformée évangélique. —
GRAND TEMPLE : 8 h. 45. culte de jeu-

nesse ; 9 h. 45, culte , M. Urech , Sainte-
Cône ; garderie d' enfants ; école du di-
manche au Temple et à la Cure.

ORATOIRE : 9 h. 45, culte. M.
Bovet ; 11 h. école du dimanche.

FAREL (Temp le Indépendant) : 9 h. 45,
culte , M. Luginbuhl ; garderie d'enfants ;
11 h., culte de jeunesse ; école du diman-
che au Presbytère , à la Croix-Bleue et à
Charrière 19.

HOPITAL : 9 h. 45, culte, M. Cochand.
ABEILLE : 8 h. 30, culte matinal et

culte de jeunesse | 9 h. 45, culte , M. Ber-
nard Montandon , pasteur à Dombresson
(texte : Luc 11, 5-8) ; 11 h., école du di-
manche ; 20 h., cérémonie d' adieu aux dia-
conesses de l'hôpital , M. Guinand.

LES FORGES : B h . 30 et 10 h. 45, culte ,
M. Schneider ; g h. 45, école du dimanche,

ST-JEAN (Salle de Beau-Site) : 8 h. 3C
et 9 h. 45, culte , M. Secretan ; 11 h., école
du dimanche.

LES EPLATURES : 9 h. 30, culte , M.
Maurice Perregaux ; 10 h. 45, culte des
jeunes.

LES PLANCHETTES : 9 h., culte de
jeunesse ; 9 h . 45, culte , M. Gschvvend.

LES BULLES : 11 h., culte et culte de
jeunesse , M. Gschwend.

LA SAGNE : 9 h. 45, culte , M. Hutten-
locher ; 8 h. 50, culte de jeunesse ; 9 h.
45, école du dimanche dans les quartiers .

LA CROIX-BLEUE : Samedi 23, 20 h„
petite salle , réunion présidée par le pas-
teur E. Triissel. - Vendredi 29 et samedi
30, grande salle , 20 h. 15, réunions d'appel
présidées par le pasteur Ami Bornand .

Deutsche Reformierte Kirche. —
9.45 Uhr , Gottesdienst ; 9.45 Uhr , Sonn-
tagsschule im Pfarrhaus ; 20.30 Uhr ,
Abendpredigt in der Kapelle des Forges.

Eglise catholique romaine. — SACRE-
COEUR : 7 h., messe lue, sermon fran-
çais ; 8 h., messe lue, sermon français ;
9 h., grand-messe , sermon français ; 10 h.
15, messe des Italiens ; 11 h. 15. messe
des enfants , sermon ; 12 h., baptêmes ;
20 h., compiles, prières du Carême et bé-
nédiction ; 20 h. 30, messe lue , sermon
français.

HOPITAL : messe à 8 h. 55.
STELLA MARIS (Combe Grieurln 411 :

7 h. 45, messe basse ; 11 h„ messe des
Espagnols ; 17 h. 30, salut et bénédiction.

LES PONTS-DE-MARTEL: messe à 10 h.

NOTRE-DAME DE LA PAIX : 7 h. 30,
messe, sermon ; 8 h. 30, messe des en-
fants , sermon ; 9 h. 45, grand-messe , ser-
mon ; 11 h., messe, sermon ; 17 h. 30,
compiles et bénédiction ; 18 h., dernière
messe, sermon.

Eglise catholique chrétienne («Full-
Communion » anglo-catholique) ST-
PIERRE (Chapelle 7). — 7 h. 30, messe
basse de communion ; 9 h. 45, messe so-
lennelle paroissiale du 4e dimanche de
Carême dit de Laetare , confession , ab-
solution et communion générales , chants
d' assemblée , bénédiction finale et renvoi ;
11 h., école du dimanche et répétition de
chant pour les futurs' ler communiants et
renouvelants ; 12 h., baptêmes .

Methodistenkirche. — 20.30 Uhr , Got-
tesdienst zusammen mit der Landeskirche
in der Kapelle des Forges. - Dienstag :
Werktags-Gottesdienst.

Evangel. Stadtmisslon. — Sonntag,
9.45 Uhr , Gottesdienst , 1. Mose 8, Sonn-
tagsschule ; 16.00 Uhr , wichtige Punkte
ùber Liebe , Freundschaft , Ehe.

Armée du Salut (102, Numa-Droz). —
9 h., réunion de prière ; 9 h. 30, culte ;
11 h., école du dimanche ; 20 h., réunion
d'évangélisation et réveil. Toutes ces ré-
unions seront présidées par le Lt.- Colo-
nel et Mme Gaillard , de Berne.

Action Biblique (90, rue Jardinière),
9 h. 30, culte , M. P. Chollet. Enfants
jusqu 'à 12 ans à la même heure. De 12 à
18 ans . le mercredi à 19 h. 45.

Première Eglise du Christ Scientiste
(9 bis, rue. du Parc). — g h. 45, culte et
école du dimanche ; mercredi, 20 h. 15,
réunion de témoignages.

Eglise Evangélique de Réveil (Pro-
grès 48). — Dimanche . 9 h. 30. culte et
école du dimanche ; 20 h., réunion.
Mercredi , 20 h., étude biblique. Vendredi,
20 h., prière.

Eglise Evangélique Libre (Parc 39). —
Dimanche , 10 h., culte ; Vendredi , 20 h.,
étude biblique.

Eglise Adventiste (10, rue Jacob-
Brandt) . — Samedi, 9 h. 15, classes bi-
bliques ; 10 h. 15, culte , Dr J, Nussbaum.
Mardi : 20 h., réunion de prière. <

Eglise Néo-Apostolique (Parc 83). —
Dimanche. 9 h., service divin ; 20 h., soi-
rée d'hôtes.

Communauté Israélite ( synagogue
Parc 63). — Culte et prédication : ven-
dredi, 18 h. 15, et samedi, 10 h.

Communiqués
(Cette rubrique n 'émane pas de notre rédaction i BII B n'engage pas le (ournaJ.)

Match au loto.
Dimanche 24 mars dès 14 heures,

chez Roger , La Jonchère, par la S.F.G.
Hommes, Les Geneveys-sur-Coffrane.
Le peintre français Carlo Sim, au

Locle.
Cet artiste connu, dont les oeuvres

sont appréciées — ses dernières expo-
tions à Paris, Vichy, le Mont Dore con-
nurent un immense shccès — présente
ses dernières toiles à «Centrexpo»,
Le Locle. Fervent ami de la nature, ce
peintre sait rendre toute la douceur re-
posante, tout l'éclat, toute la splen-
deur des paysages qu'il présente par
le choix harmonieux des couleurs.

Nul doute que le réel talent de Carlo
Sim enlève tous les suffrages et suscite
l'engouement de chacun par cette pein-
ture vivante, chaude, prenante.

Cette exposition, dont l'entrée est
gratuite, est ouverte du vendredi 22 au
dimanche 31 mars inclus.
Salle de Musique de La Chaux-de-

Fonds.
Samedi 23 mars 1963, à 20 h. 30 pré-

cises, concert public donné à l'occasion
du 135e anniversaire de sa fondation
par la Musique Militaire Les Armes -
Réunies ; direction : René de Ceuninck.
Entrée gratuite. Collecte à la sortie.
Vestiaire obligatoire.
Ancien Stand, petite salle.

Samedi 23 mars, dès 20 h. 30, la So-
ciété d'accordéonistes «Edelweiss» orga-
nise un grande concert , avec le concours
de «Ceux de la Tschaux» . Dès 23 heu-
res, danse.
Samedi et dimanche à 17 h. 30, au

cinéma Ritz...
...le triomphe de l'anticonformisme avec
le film de Marx Brothers : «Une Nuit
à l'Opéra.» Version originale. Séances
données par la Guilde du Film.
Vous verrez au cinéma Ritz...
...le sensationnel film de Jacopetti , dont
toute la ville parle : «Mondo Cane»...
C'est le tour du monde qu'aucune agen-
ce de voyages n 'avait osé envisager à
ce jour... car c'est le tour du monde
des lieux incroyables... et interdits ! Sa-

medi, dimanche et mercredi, matinées
à 15 heures.
Le «Bon Film», samedi et dimanche à

17 h. 30, met à son palmarès...
...pour vous, cher public... l'extraordi-
naire réalisation en Scope-Couleurs :
«Le Bal des Adieux» (la vie de Frantz
Liszt). Sommets de la musique, som-
mets de la splendeur. A ne pas man-
que (au Palace).
Exposition Aurèle Barraud au Musée

des Beaux-Arts, du 23 mars au 7
avril.
«Aurèle, lui, tout en observant la mi-

nutie fraternelle, se rapproche de l'ob-
jet et du personnage, les pétrit, les re-
crée sans cesse. Il veut avec acharne-
ment saisir la couleur, cette aile de
papillon, jusque dans son vol. Sa pa-
lette, c'est le tabeau lui-même comme
le burin et la taille sont devenus la
gravure. Au fur et à mesure surgissent
avec la couleur, le poids, le volume, en-
fin la matière même faite chaudron
ou filette non pas en trompe l'oeil,
mais dans le relief qui fait se vert-de-
griser le vieux cuivre et briller le re-
gard de l'enfant...» (Maurice Abra.)
Concert vocal et instrumental à la

Collégiale de St-Imier.
L'Union chorale de St-Imier, dirigée

par J.-P. Moeckli, donnera dimanche
à la Collégiale un grand concert pour
lequel elle s'est assurée la collaboration
du choeur d'hommes Union, de La Neu-
veville, que dirige J.-P. Luther, bary-
ton et soliste. La partie musicale sera
l'oeuvre de l'Orchestre symphonique
placé sous la baguette de J.-P. Moeck-
li, les solistes seront Pierrette Peque-
gnat , soprano, et J.-J. Pflster , trompet-
tiste de l'Orchestre du Théâtre de
Bienne.
Au programme de ce concert : des oeu-

vres de Rameau, Beethoven , Cornélius,
Gounod. L'Union chorale interprétera
encore, avec l'orchestre, une cantate de
Mozart «Hymne au Soleil», soliste Pier-
rette Pequegnat. Quant au choeur l'U-
nion, il chantera des oeuvres de com-
positeurs anciens. Enfin ces deux cho-
rales réunies interpréteront «Hymne»,
de Schubert.

Renseignements Services religieux Divers



Petite salle de I' é?"̂  J _É_ Dès ^3 heures

ANCIEN STAND {jl VSLt\Q COIlCert DANSE
Portes 19 h. 30 ORGANISÉ PAR LA SOCIÉTÉ D'ACCORDÉONISTES «EDELWEISS» conduite par
Rideau 20 h. 30 Direction M. Willy Bourquin l'orchestre

Entrée libre avec le concours de «CEUX DE LA TSCHAUX> GEORGIANS

WfflBmWmWnÊ m WÊÊÊ r*T%1lHgTfrTOimi™ IMPORTANTE FABRIQUE DE MONTRES

WJÊ x̂vSB Charges : j
— service de la clientèle actuelle et

as&K contacts directs avec les acheteurs important? Monsieur ayant grande expérience d" la
¦y-y — ouverture de nouveaux marchés

Kaa'W — coordination du personnel commercial \/ F M T P" i
V — budget, planification de la vente i ~ ™" Â
H à long terme I m

ï? Exigences : . £ KS
W - attestations de succès dans activité analogue I Raplde Prom°*ion ou Pos,e da M

;>jy — connaissance de la branche horlogère Çy!
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f Avantages offerts : «K
— compétence et autonomie étendues en cas de convenance pgf j
— large soutien flBtjSffl
— situation à vie assurée
— bonne organisation sociale . Mfi

(caisse de retraite, etc.) JH
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MENUISERIE cherche :

1 menuisier-
machiniste

1 menuisier
pour l'établi

Entrée tout de suite ou à conve-
nir. Places stables et bien rétri-
buées pour ouvriers qualifiés. -

Faire offres sous chiffre
N. O. 5807, au bureau de
L'Impartial.

Fabrique TANA, Pontenet , cherche

1 décolleteur
qualifié

pour entrée immédiate ou à con-
venir. Semaine de 6 jours. Loge-
ment moderne à disposition.

Fabri que de cadrans soignés de
la place engagerait pour entrée
immédiate :

décaïqueuse
qualifiée

Nous envisageons une activité
variée pour personne disposée à
exécuter également d'autres tra-
vaux intéressants. — Faire offres
sous chiffre W. B. 5801, au bu-
reau de L'Impartial.

Nous cherchons

cuisinier ou cuisinière
éventuellement stagiaire ou com-
mis de cuisine pour tea-room gla-
cier chic et moderne. Place intéres-
sante avec possibilité de gérance ou
de surveillance. Bons gains, belle
chambre.

Tea-room LE RUBIS
Avenue Léopold-Robert 79
La Chaux-de-Fonds
Tél. (039) 3 30 30

On cherche

FEMME DE
MÉNAGE
pour 2 matins par se-
maine.
S'dresser à Mme André
Banni, avenue Léopold-
Robert 84, tél. (039) 2 23 61 "

Chef de fabrication
cherche changement de situation
dans la branche horlogère, capable
de diriger personnel, connaissant
boîtes, cadrans et aiguilles, habitu é
à traiter avec les clients et les four-
nisseurs.
Entrée date à convenir.
Ecrire sous chiffre HN 5629 au bu-
reau de L'Impartial.

' \

Pour notre département de fabrication de

machines-outils à Marin, près de Neuchâtel,

nous cherchons
¦ y. . . . . ' . y - . -y . .

¦': - ¦ ,. ,..: . ' y -

DES CONTROLEURS DE
FABRI CATION

ou

DES OUVRIERS POUVANT ÊTRE
FORMÉS COMME TELS

Faire offres manuscrites comp lètes avec pré-

tentions de salaire et certificats à

EDOUARD DUBIED S Cie S.A.. NeuchâtelI _ I

( 
 ̂

^

Nous cherchons

+ *±m*U v % l s± l é * V *LCtriiniuicri"¦

¦

constructeur
'. diplômé, ayant quelques années d'expérience,

pour notre bureau d'étude de machines de

précision.

Nous offrons place stable, semaine de 5 jours.

Faire offres avec curriculum vitae sous chiffre

HN 5672 au bureau de L'Impartial.

V ¦ >

1 rectifieur
2 gratteurs qualifiés

2 mécaniciens
2 contrôleurs

1 affûteur
1 perceur

trouveraient emploi chez

PERRIN FRÈRES S.A - FABRIQUE DE MACHINES - MOUTIER
Téléphone (032) 6 41 39

Fabrique de boîtes de montres métal et acier
du Jura cherche tout de suite

jeune employé (e)
de bureau

sérieux(se), actif(ve), au courant de tous les
travaux de bureaux, pouvant prendre respon-
sabilités. Connaissant si possible la langue
allemande et ayant déjà travaillé dans l'indus-
trie horlogère ou branches annexes.
Travail très varié.
Date d'entrée et salaire à convenir.

Faire offres avec certificats , curriculum vitae
et photo, sous chiffre LG 5673 au bureau de
L'Impartial.



W Nice - Côte-d'Azur 198.-
P Paris-Versailles 210.-
^ ĵ Arrangement forfaitaire comprenant le
*«Q voyage, les repas, le logement et visites

Programme, ^Wf^JÊŜ l
Renseignements If W | f ™ 

v^P îlSËSSSl
Inscriptions ™ BBaB^sSBaP

St-Honoré 2 Neuchâtel Tél. (038) 5 83 82
Inscriptions chez

Goth & Cie S.A., Serre 65, La Chaux-de-Fonds
i

Samedi et dlmanche 30-31 mars 1963 —«@
Verbier f^ é̂â*de La Chaux-de-Fonds - Le Locle Mn"~'"~ 3&$^^

Fr. 53.- ^ÊÊms^Jungfraujoch- A>i*̂ -lb
Lotschenlucke ^^èmfLde La Chaux-de-Fonds - Le Locle ĵ ^^ JÊÊsH ™'

Du vendredi 12 au lundi 15 avril (Pâques)

LA PETITE SCHEIDEGG
de La Chaux-de-Fonds - Le Locle Fr. 90.—

Samedi et dimanche 20-21 avril 1963

CHAMONIX-la vallée blanche
de La Chaux-de-Fonds - Le Locle Fr. 68.—

RENSEIGNEMENTS ET INSCRIPTIONS :

WITTWER ,£££. Tél. (D38) 582 82
Inscriptions chez

Goth & Cie S.A., Serre 65, La Chaux-de-Fonda

LES PIGEONS
D'OR

FEUILLETON DE « L'IMPARTIAL » 2

LÉONCE PEILLARD

CopsTight by Presse Avenir et Cosmopress, Genève.

CHAPITRE PREMIER

« Oh ! regarde... Churchill !
— Cet homme qui peint , Churchill, allons

donc ! Le Premier Britannique est actuellement
à Londres — Downing Street — et non sur la
côte dalmate.

— Enfin , regarde , mon grand , ce chapeau de
paille, style couvre-chef de shérif , ce parasol
de traviole , et ce cigare qui pointe... Il peint
par petites touches, comme un homme sûr de
lui — et pas pressé. Je te dis que c'est Winston
Churchill !

— Tu es folle , ma petite Mado. D'abord cet
homme est maigre.

— Mais je te dis que j' en suis certaine.
— Soit, approchons. Tu t'apercevras de ta

méprise. »

A travers les rochers de l'îl e de Lokrum, en
face Dubrovnik, l'ancienne république de Ra-
guse, Jean et Madeleine Dubosc s'approchèrent
du peintre. Vêtu d'un costume en lin blanc
dont l'ampleur avait pu faire croire à Made-
leine Dubosc à une certaine obésité churchi-
lienne, assis sur un pliant , longuement le
peintre observait le paysage maritime avant
d'apporter sur la toile une touche de couleur.

« Si ce n'est pas Churchill, c'est tout de même
un Anglais, dit Mado qui voulait avoir raison.

— Pour être un Anglais, c'est un Anglais. »
Si Jean Dubosc mesurait près de deux mètres.

sa femme Madeleine était minuscule. Bien en-
tendu , c'était elle qui portait la culotte.

Ils étaient arrivés derrière le peintre. Tous
deux , l'œil critique , observaient le tableau , puis
levaient les yeux pour voir si « c'était ressem-
blant ». Mado étouffa un rire. Jean lui donna
un coup de coude complice et sourit.

« Si cela ressemble à un phi je veux bien me
faire pendre à une de ses branches », ne put
s'empêcher de dire Mado.

Le peintre ne broncha pas. C'était un Anglais
et il ne comprenait pas un traître mot de
français. A quoi bon se gêner !

« C'est plutôt un baobab , continua Mado. Et
cette mer un champ de melons blancs... Tu te
souviens... les environs de Cavaillon...

— Tais-toi », souffla Jean.
Il connaissait sa femme et il savait que

quand elle était partie pour une « mise en

boîte » rien ne pouvait l'arrêter. Il jugeait aussi
que c'était un peu lâche d'attaquer un homme
qui ne pouvait se défendre.

«Et ce ciel , non, mais vise-moi ce ciel. Un
drap trempé dans du bleu de lessive. Pas la
peine de venir de si loin pour faire ça... Ah !
j'ai trouvé ! L'arbre n'est ni un pin ni un
baobab, c'est...

— C'est un cocotier, Mado !
L'Anglais s'était retourné, avait levé la tête

et, sans sourciller , sans le moindre sourire,
avec une froideur toute britannique, faisait face
au couple de Français.

Stupéfiée, Mado avait porté la main gauche
à sa bouche entrouverte. En vagues, le rouge
était monté aux joues et aux oreilles de Jean.

« Oh ! pardon », fit Mado qui la première
avait retrouvé son sang-froid.

L'Anglais s'était levé.
« Permettez-moi de me présenter, dit-il en

français, mais avec un accent très prononcé.
Je suis le captaln John Clifford Watkinson...
et vous, Mado, j'ai entendu votre prénom —
charmant ; j ' ai connu une girl à Montmartre...

— Jean et Madeleine Dubosc, dit le jeune
Français. Nous sommes ici en voyage de noces...
Excusez-nous, monsieur, si... »

Clifford sourit.
« J'adore les Français — surtout les jeunes —

et mon femme Marcelle est Française. Alors
soyons bons amis — voulez-vous ? »

Us échangèrent des shake-hand.

«Je peins... vous voyez mon chef-d'œuvre, dit-
il. Churchill peint un peu mieux que moi. n a
ses méthodes... moi j'ai les miennes. La res-
semblance, Mado, importe peu. Voyez le grand
et célèbre Picasso... alors !

— Mais vous pourriez aussi bien peindre cela
à Londres.

Clifford sourit. Cette j eune Française disait
une vérité. Mais s'il partageait son opinion , il
ne pouvait l'avouer.

« J'ai un ami qui a décrit une bataille navale
en écoutant Le Vaisseau fantôme... je puis bien
peindre un cocotier en ayant devant moi un
pin. Mais, dites-moi... dans l'île de Lokrum il
n'y a pas d'hôtel. Je loge à Raguse, au Majes-
tic, et je ne vous ai jamais vus.

— Pour la bonne raison que nous habitons
ici, dit Jean Dubosc... oui , ici , derrière cette
pointe de rocher... la maison blanche. Nous
l'avons louée pour trois mois.

— Les lunes de miel sont plus longues que
les Honey Moons !

— C'est merveilleux... vous verrez... nous vous
invitons, n'est-ce pas, Jean. C'est moi qui fais
la cuisine... du poisson, surtout , acheté aux
pêcheurs — une jeune fille nous sert, fait le
ménage.

Clifford était heureux. Il était toujours heu-
reux de rencontrer des jeunes qui s'aimaient.

« Je ne veux pas qu'un vieux singe comme
moi... »

(A suivre)

R8
8 fois supérieure!

Il n'existe guère de voiture — exception faite des
pures voitures de sport —qui offre plus de sécurité
dans les virages! La R8 tient dans les courbes
comme si elle avait jeté une ancre en leur centre. Nouveau moteur «Sierra » de 48 CV — vilebrequin
Ses roues "collent- au sol en toutes circonstances : à 5 paliers — 4 vitesses — 125 km/h !
sur l'asphalte mouillé comme sur la boue ou Des accélérations qui dénotent sa race! Excellente
la neige. Comme si elles étaient douées de la pensée, grimpeuse ! Freins à disque sur les 4 roues !
elles effacent littéralement les inégalités Une exclusivité mondiale pour des voitures de cette
de la chaussée, et suppriment la fatigue pour classe! Sécurité parfaite dans les virages!
le conducteur et ses passagers. Refroidissement à circuit scellé: Pas d'eau!
La conception originale de la suspension des roues pas d'antigel! Sièges enveloppants: confort «club»!
de la R8 n'est pas seulement séduisante par Climatisation de grande classe! 4 portes avec
sa technique remarquable et révolutionnaire ; elle verrouillage de sécurité pour les enfants à l'arrière!
est en outre une garantie de sécurité pour vous Cockpit rembourré ! Pas de poignées de portes !
et votre famille! Coffres à bagages d'une contenance de 240+60litres!
Qui n'a pas essayé la R8 ne peut valablement
parler voitures! Fr.7550.-

rpaa 

¦ ¦ / • - : .- . ¦ ¦ :. ' - . - . . - .
.

-
'

' '
¦ • ¦  

¦ ' ¦ : : ¦ : : >

ttf—Vte &y'y^ <t {HÉP*" ire il
mmWÊiËr̂Èmmlï ¦ W?3k *- V BBHBHKHK '

JL 8lWfflrWh *i MtttWSMJtL^ iki '̂j wÈ f fyy

.. '¦ ' - '-' ¦ ¦ ¦ ¦ ¦ . ' [ . •¦ '' - .¦ '.. -y " ' ' . : y. ' : a,' y-yyyyy ' ; ' ¦ . ' ' -yy ": ¦ y. ¦ '. .¦ .. . ' . . ,  ¦ ¦ 

-;Ç::yy.yy .i •';"'' V'̂ ; ' y - yyy y yy-y .- ' 
r 

" . . 7 A

. . ' ! • ¦ ' ' ¦ ''¦'¦ '. '. y '. y -j .f: " iffifl f

j

ËSaïSlMM - EoflilSPEH¦ IkV^VV) t ¦ /<B>—M/jBfc.~-rï^°!̂ lllWl r̂;a>?V.T* mmWB̂ Wmmm9**'^ïœŒ ĴLLA-Jks\VB WWW
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de l'industrie suisse de précision rationalisant le
montage auprès de ses maisons affiliées en vue
de réduire les frais de production recherche

Un expert de la rationalisation
INGENIEUR DIPLOME
de préférence électricien ou mécanicien

EN QUALITE DE CHEF DU NOUVEAU GROUPE

«MÉCANISATION DU MONTAGE»
La solution de ce problème exige une personnalité d'esprit Inventif, aux /idées larges et non préconçues, ayant le sens des réalisations pratiques, f
et des aptitudes marquées pour animer et diriger une équipe de techni- !
ciens. Ce chef doit être dynamique et doué de suffisamment d'imagination
pour .engager dans la bonne direction les études destinées à résoudre
les problèmes posés par les méthodes de travail et de fabrication, l'amélio-
ration ou la création d'outils, l'automatisation des chaînes, etc.
Il doit être en mesure de dominer tous les problèmes particuliers de
montage dans les maisons les plus diversement structurées et déterminer
par la suite l'étude qui convient , puis d'en assumer l'application avec ses
collaborateurs.
Age idéal : entre 30 et 45 ans.
Langue maternelle française ; la connaissance de l'allemand et de l'anglais
constitue un atout supplémentaire.
Ce poste est de nature à satisfaire de hautes exigences professionnelles ;
il favorise de multiples contacts et implique une activité dirigeante et
indépendante, consacrée par Une rémunération calquée sur les capacités
du candidat.
Prière d'adresser les offres manuscrites, accompagnées d'un curriculum
vitae et d'une photo à

L' INSTITUT DE P S Y C H O L O G I E  A P P L I Q U É E  BERNE
LAUPENSTRASSE 5 T É L É P H O N E  (031 )  2 09 59

R. WILDBOLZ, ing. dipl. et E. FRDHLICH, Dr. jur.

Notre institut traitera votre cas et toute communication de votre part avec la
plus entière discrétion. Nous n'entrerons en pourparlers avec nos commettants

ou avec des tiers qu'avec votre assentiment formel.

fc| B1MIKR0H HAESLER f f

MÉCANICIENS 1

Ouvriers qualifiés, suisses, ayant fait
un apprentissage de mécanicien, sont
priés de faire des offres comme tour-
neurs, fraiseurs, rectifieurs, aléseurs,

Fabrique de machines transfert
MIKRON HAESLER S. A.
Boudry/NE
Téléphone (038) 6 46 52

Fabrique d'horlogerie offre place
intéressante à

horloger complet
décotteur
Offres sous chiffre GL 6000 au
bureau de L'Impartial.

_._...J
engagerait pour entrée immédiate ou à convenir un

chef galvanoplaste-doreur
ou éventuellement

galvanoplaste-doreur
susceptible d'assumer la place de chef , parfaitement
au courant des bains et apte à travailler de façon
ordrée et méthodique.
Des candidats sérieux et désireux de collaborer acti-
vement ont de réelles possibilités d'améliorer ou de se
créer une situation.
Faire offres manuscrites, avec curriculum vitae, copies
de certificats, sous chiffre P 3062 L, à Publicitas, Saint-
Imier.

Toute discrétion est assurée.

Nous cherchons au plus vite ou époque à convenir,
pour travail en fabrique :

maîtresse régleuse
horlogers complets
emballeurs, poseurs de cadrans

(nous pouvons nous occuper de la formation) !

viroleuses centreuses
metteuses en marche
Faire offres à la Fabrique des Montres

OLMA
Numa JEANNIN S. A., Fleurier.

.
Importante entreprise industrielle
à Bienne

cherche pour entrée immédiate ou
époque à convenir :
une

employée de bureau
- ¦ ' 

¦ pour son bureau de paies. Connaissan- . .
.., i , i  vc£s des langues allemande et française,

ainsi , que de la dactylographie sont
indispensables ;

une

employée de fabrication
de toute confiance, connaissant si pos-
sible les fournitures d'horlogerie, ainsi

, que la dactylographie.

Prière de faire offres manuscrites avec
curriculum vitae, copies de certificats
et une photo , sous chiffre AS 3309 J,
aux Annonces Suisses S.A., « ASSA »,
Bienne, rue de Morat.

, )

MANUFACTURE D'HORLOGERIE A BIENNE

cherche pour son département PIVOTAGES

pivoteur
ou mécanicien

pour être formé comme sous-chef ou chef de ce
département. Connaissances des machines
« STRAUSAK ». Le candidat doit être capable
de prendre des responsabilités et de diriger le
personnel.
Prière de faire offres manuscrites avec currtcu-

- lum vitae, copies de certificats et une photo
sous chiffre AS 3309 J, aux Annonces Suisses
S. A., ASSA, Bienne.

Soudeur
ou

bijoutier
serait engagé tout
de suite par fabri-
que de boites mé-
tal et acier. — Of-
fres sous chiffre
B P 5915, au bureau
de L'Impartial.

On cherche

chauffeur de taxi
et

aide-chauffeur
sur la place, gare de Bienne. Très
bons gains.

S'adresser chez Arnold Buhler,
taxis, Bienne, rue Aebi 62. Tél. (032)
2 46 33.

Pour restaurant à Neuchâtel , on demande
une (un)

sommelière (ier)
connaissant bien la restauration.

Téléphone (038) 5 14 10.
C ^>

Jeune mécanicien
actif et débrouillard , ayant de l'ini-
tiative et capable de travailler seul ,
trouverait place stable dans fabri-
que des branches annexes.

Paire offres sous chiffre BA 5907
au bureau de L'Impartial.

Boucherie-
Charcuterie
Gges OBERLI
Paix 84
cherche pour tout
de suite ou date â
convenir

JEUNE
HOMME
pour faire les com-
missions et aider au
laboratoire. — Tél.
(039) 2 22 28 ou
2 22 31.

_ /

B
i Représentation générale

I à remettre bonne représentation
! « pour canton ou rayon

T 
Droit de vente unique. Branche élec-
trique. Appareils indispensables pour
commerce et particulier.

R

Gain mensuel environ Pr . 4000.—.
Capital nécessaire Pr. 5000.— à Fr.
30000.— suivant grandeur de la repré-
sentation.

O 

Toute propagande et subvention de
vente est assurée.

Faire offres à Case postale 134, Aarau 1

Nous engageons :

1 DESSINATEUR CONSTRUCTEUR
expérimenté, connaissant si possible la construction
d'étampes progressives ;

1 DESSINATEUR CORRECTEUR
chargé de la correction des dessins en cours de fabri-
cation ; ce poste conviendrait à personne d'un certain
âge.
Places stables ; semaine de 5 jours.

Faire offres ou se présenter à la
Fabrique John-A. Chappuis S.A.
Chansons 31, Peseux/NE
Tél. (038) 8 27 66

Pour notre département de fabrication de

machines-outils à Marin, près de Neuchâtel,

nous cherchons

UN MONTEUR-DÉMONSTRATEUR
¦

sur tours à reproduire, capable, après forma-

tion, de mettre en train nos machines et d'en

assurer.I}é;r\trs!tien auprès ;de nos clients de

Suisse et de l'étranger. La connaissance d'une

deuxième langue est souhaitable.

Les mécaniciens de 25 à 30 ans, que cette

activité intéresse , sont priés de faire des offres

manuscrites complètes avec prétentions de

salaire, photographie et certificats à

EDOUARD DUBIED & Cie S. A., Neuchâtel
t

t_ /

( ^
Fabrique d'horlogerie de la place cherche
pour entrée tout de suite ou à convenir

EMPLOYÉE DE BUREAU
pour travaux divers, facturation, documents
d'exportation, correspondance, etc.

Enploi stable et bien rétribué.

Faire offres à Case postale No 41 498, La
Chaux-de-Fonds I.

Discrétion absolue assurée.

i A
Chauffeur-

livreur
robuste, sobre et consciencieux
serait engagé tout de suite ou à
convenir.
Chambre ou logement à dispo-
sition.
Faire offres à
PICARD S. A. - Vins
Le Col-des-Roches (Le Locle)

Fabrique d'horlogerie
à Tramêlan
cherche pour tout de suite

un
retoucheur !

Faire offres sous chiffre
KS 5873 au bureau de
L'Impartial.

Le centre d'étude d'une importante association î ™™""^^^^^^"^™^"^^^^^^^^^""^^^^^^™"^^^™ 
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Monsieur et Madame Marc Bloch-Brunschvi g

ainsi que Corinne
ont la joie de vous annoncer

la naissance de

SYLVIE Janique
21 mars 1963

La Chaux-de-Fonds
Clinique Montbrillant *Doubs 89

Profondément émus par les marques d'affection et
de sympathie qui nous ont été témoignées pendant
ces jours douloureux, nous exprimons à toutes les
personnes qui nous ont entourés notre reconnais-
sance et nos sincères remerciements.

Madame et Monsieur Walter WERDER

Monsieur et Madame
Jean-Pierre WERDER-LAURENT

et leur fils Laurent

WmmÊÊÊmmWm*m*mmmmmm Wm+m*mmmWÊÊÊm +mmmmmB Sk

Monsieur et Madame

Pierre-Eugène BOURQUIN

et leurs enfants

très touchés des témoignages de sympathie
reçus et de l'hommage rendu à leur chère
défunte, présentent leurs sentiments de recon-
naissance.

Les Frètes, le 22 mars 1963.
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Demeure tranquille
te confiant en l'Eternel
et attends-foi à Lui.

Psaume 37, v. 7

Madame Edmond Marchand-Guyot :
Monsieur et Madame Willy Marchand,
Monsieur et Madame Claude Marchand-Bour-

quln et leurs enfants ;
Madame Vve Lydla Rougemont- Marchand, ses

enfants et petits-enfants ;
Madame Vve Edith Dlvernois-Marchand, ses en-

fants et petits-enfants ;
Madame et Monsieur Pierre Girardier-Marchand ;
Monsieur et Madame Georges Marchand, leurs en-

fants et petit-enfant ;
Madame et Monsieur Auguste Steffen- Guyot, leurs

enfants et petit-enfant ;
Madame et Monsieur Frédéric Breit-Guyot ;
ainsi que les familles parentes et alliées, ont le
grand chagrin de faire part à leurs amis et connais-
sances du décès de

Monsieur

Edmond MARCHA ND»
leur cher époux, père, beau-père, grand-père, frère,
beau-frère, oncle, cousin, parent et ami, que Dieu
a repris à Lui, jeudi, dans sa 67e année, après une
longue maladie vaillamment supportée.

La Chaux-de-Fonds, le 21 mars 1963.
L'inhumation aura Heu lundi 25 mars à 10 h. 30.
Culte au domicile pour la famille à 10 heures.
Une urne funéraire sera déposée devant le

domicile mortuaire : i
RUE DU NORD 206.

Le présent avis tient lieu de lettre de faire-part.

Sois fidèle iusqu'à la mort
et |e te donnerai la couronne de vie.

Apoc. 2, v. 10

Mademoiselle Jeanne Guilloud ;
Mademoiselle Marthe Guilloud ;
Madame Jeanne Guilloud-Struchen, à Neuchâtel ;
Monsieur et Madame Eugène Stebler-Guilloud et

leurs enfants, à Genève ;
Monsieur et Madame Pierre Mlcol-Guilloud et leurs

enfants, à Neuchâtel ;
Mesdemoiselles Julie et Jeanne Graf ;
ainsi que les familles parentes et alliées, ont la
profonde douleur de faire part du décès de leur
chère sœur, belle-soeur, tante, grand-tante et amie

Mademoiselle

Henriette GUILLOUD
enlevée à leur tendre affection vendredi , dans sa
78e année, après quelques jours de maladie.

La Chaux-de-Fonds, le 22 mars 1963.
L'incinération aura lieu lundi 25 mars.
Culte au crématoire à 14 heures.
Le corps repose au Pavillon du cimetière.
Une urne funéraire sera déposée devant le

domicile mortuaire :
RUE CERNIL-ANTOINE 8.

Le présent avis tient lieu de lettre de faire-part.

i-oWES FUNEBRES GÉNÉRALES ROGER PELLEÎ
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LIVRES
d occasion tous gen-
res, anciens moder-
nes. Achat, vente c>
échange — Librairie
Place do Marche
Téléphone < 039)
2 33 73

OCCASION A ven-
dre TV en parfait
état. Téléphoner
aux heures des re-
pas au (039) 3 18 38.

Employé
connaissant la comptabilité, disposant de
ses soirées, cherche travaux de bureau
pour particuliers ou petites entreprises.
Conditions selon entente. Disponible de-
puis le ler avril.
Ecrire sous chiffre LH 5993 au bureau de
L'Impartial.

J'ai cherché l'Eternel et II m'a répondu
et II m'a délivré de toutes mes souffrances.
Repose en paix.

Monsieur Louis Maurer, à Genève, ses enfants et
petit-enfant à La Chaux-de-Fonds ;

Monsieur et Madame Charles Maurer, au Congo,
et leur fille ;
Mademoiselle Claudine Maurer et son fiancé,

à Londres ;
Madame et Monsieur Rémy Pellaton-Maurer ;
Madame et Monsieur Jean-Louis Stoudmann-

Maurer et leur petite fille,
ainsi que les familles parentes et alliées, ont la
profonde douleur de faire part à leurs aims et con-
naissances du décès de

Monsieur

Henri MAURER
leur cher et regretté père, grand-père, arrière-
grand-père, frère, beau-frère , oncle, cousin, parent
et ami , que Dieu a repris à Lui , vendredi , dans sa
75ème année, après une courte maladie.

La Chaux-de-Fonds, le 22 mars 1963.
L'incinération aura lieu lundi 25 courant.
Culte au crématoire à 15 heures.
Le corps repose au Pavillon du cimetière.
Une urne funéraire sera déposée devant le

domicile mortuaire :
RUE DE LA SERRE 6

Le présent avis tient lieu de lettre de faire-
part.

-

Restaurant
végétarien, à
l'étage, situé au
centre de Lau-
sanne, à remet-
tre ; convien-
drait à cuisi-
nier. Important
chiffre d'affai-
res. — Ecrire
sous chiffre
P G 80522 L, à
Publicitas,
LAUSANNE.

Inertie balan -
ciers à vis
Fait travail soigné à
domicile. — A.
CLERC, rue Lom-
bard 6, Genève.

Belle maculature
à vendre

au bureau de 1 Impartial

JE CHERCHE

pour 3 ou 4 mois,
petit

WEEK-END
au bord du lac de
Neuchâtel, rive
nord. — Faire of-
fres sous chiffre
L C 5436, an bureau
de L'Impartial.

Lisez L'Impartial

A
VENDRE
1 potager bois et
gaz, en très bon
état , ainsi qu 'un vé-
lo-moteur Condor -
Puch , en parfait
état de marche. —
S'adresser au bu-
reau de L'Impartial.

5916

R E M E R C I E M E N T S

Touchées par les chaleureux témoignages de sympathie
reçus lors du décès de

Monsieur Léopold BESSIRE

nous exprimons nos sentiments de reconnaissance
à toutes les personnes qui ont pris part à notre deuil.

Les familles affli gées

A VENDRE

50
portes

de communication
Isofib , planes, mo-
dernes, prêtes à po-
ser, avec cadre â
battue, fermente,
serrures entaillées.
Grandeur vide cadre
75x200, 80x200, 85x
200 à 75 fr. pièces
départ. 50 portes
idem , couverture
limbor , à 85 fr. piè-
ce. — S'adresser à
Maurice Donzé, me-
nuisier, Les Bois, té-
léphone (039) 812 55
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Repose en paix chère et bonne maman.
Tes souffrances sont passées.

Mademoiselle Henriette Hoeffel ;
Monsieur et Madame Jean Hoeffel-Aubert ;
Madame Veuve Fritz Rabus-Méroz ;
Madame Veuve Désiré Dulière-Méroz, à Courcel-

les (Belgique) ;
Madame et Monsieur Raoul Henry-Méroz et leurs

enfants, à Lausanne ;
Madame et Monsieur Charles Perregaur-Muller ;
Mademoiselle Marie-Louise Muller ,
ainsi que les familles Méroz , parentes et alliées,
ont la profonde douleur de faire part à leurs amis
et connaissances du décès de

Madame veuve

Georges HOEFFEL
née Juliette Méroz

leur chère et regrettée maman, belle-maman,
sœur, belle-sœur, tante, cousine, parente et amie,
que Dieu a reprise à Lui vendredi, dans sa 85ème
année, après une courte maladie.

La Chaux-de-Fonds, le 22 mars 1963.
L'incinération aura lieu lundi 25 mars à 10 h.
Culte au domicile à 9 h. 20.
Domicile mortuaire : ï

RUE DU CRET 18. g
Le présent avis tient lieu de lettre de faire-

part.
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PIANOS
ACCORDAGES
REPARATIONS

VENTES

Roman Felber
Rouges-Terres S3 B

HAUTERIVE
Tél. (038) 7 50 80

(Membre de l'Asso-
ciation suisse des
accordeurs et répa-
rateurs de pianos im

A VENDRE

Maison
au Val-de-Ruz, trois
pièces et cuisine,
confort, dégage-
ment. — Ecrire sous
chiffre R P 5992, au
bureau de L'Impar-
tial.

I I I  

est bon d'attendre en silence le secours
de l'Eternel. Lamentations 3, v. 16

Repose en paix cher époux.

Madame Lina Sigrist-Graber ;
Les enfants, petits-enfants, et arrière-petits-en-

fants de feu Fritz Sigrist ;
Les enfants, petits-enfants de feu Ernest Graber ;
ainsi que les familles parentes et alliées, ont la
profonde douleur de faire part du décès de

Monsieur

Frédéric SIGRIST
leur cher et regretté époux , frère, beau-frère, oncle,
cousin, parent et ami, que Dieu a repris à Lui,
vendredi, dans sa 66ème année, après une longue
maladie supportée avec courage.

La Chaux-de-Fonds, le 22 mars 1963.
L'incinération aura lieu lundi 25 courant.
Culte au crématoire à 16 heures.
Le corps repose au Pavillon du cimetière.
Une urne funéraire sera déposée devant le

domicile mortuaire :
RUE FRITZ - COURVOISIER 38a.

II ne sera pas envoyé de lettre de faire-part, le
présent avis en tenant lieu.
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Je cherche une bonne

sommelière
ainsi qu'une

fille de comptoir
S'adresser au Restaurant Bowling de la
Crolsette, Le Locle. Tél. (039) 5 35 30.

Faire-part deuil - Imp. Courvoisier S. A.

Madame
Edmée THOMEN-JODRY

dans le désarroi où elle se trou-
ve, ne pouvant atteindre chacun,
remercie tous ceux et celles qui
lui ont témoigné tant de sympa-
.thie pendant son épreuve.
Un merci tout spécial pour les
envois de fleurs.

Madame
Edmée Thomen-Jodry
Les familles parentes
et alliées

La Direction et le Personnel de la BRASSERIE
DE LA COMETE S. A., ont le regret de faire
part du décès de

Monsieur

Henri MAURER
RETRAITE

leur fidèle employé pendant 46 ans.
Pour le service funèbre, prière de se référer à
l'avis de la famille.

A VENDRE
pour cause de dé-
part , à- Yvonand (2
minutes du lao) ,.
joli chalet de week-
end, neuf , 1 cham-
bre de séjour, deux
chambres, 1 cuisi-
ne, WC, douche. Li-
bre tout de suite. —
Pour visiter, s'a-
dresser à R. Marti-
net , Corcelles-le-
Jorat (Vaud) , tél .
(021) 9 33 50.

I a: '
a/ piRTOUR SUISSE

M'4, Programme détaillé gratuit

75, Avenue Léopold-Robert La Chaux-de-Fonds
3e étage (lift) Tél. (039) 2 92 02
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4 Au cours de sa dernière confé- ^4 rence de presse, le président Ken- ^
^ 

nedy a été interrogé sur le sens 
^y/ qu 'il donnait à l'audience accordée 
^

^ 
par le pape à M. Adjoubei, gendre 4

^ 
de M. Krouchtchev. Pour le prcsi- 4

^ 
dent des Etats-Unis, cet événement ^4 s'il a incontestablement un intérêt ^4 «historique», ne dégage pas une si- '4

4 gnification spéciale , le pape con- J
| sidérant vraisemblablement cette 

^
^ audience «comme un moyen de 2
^ 

garder le contact».
4 Cette manière superficielle de ju- 4

^ 
ger un «événement historique» est 4

2 assez déprimante. L'Eglise ne cher- 2
v che pas a llatter plutôt tel chef J:
4 d'Etat que tel autre en lui attri- 

^£ buant le monopole de ses faveurs ; 4
^ 

elle est là pour défendre le monde ^
^ 

chrétien contre l'athéisme procla- ^
^ 

mé et contre le 
matérialisme, cette ^4 autre forme d'athéisme.

4 Nous ignorons évidemment le 
^

^ 
fond de la pensée de M. Adjoubei 

^
^ lorsqu 'il a rendu visite à Jean 4
^ 

XXHI et le mobile qui a guidé M. 4

^ 
Krouchtchev lorsqu 'il a conseillé 4

^ 
cette visite à son gendre. Si ce mo- 

^4 bile n'a pas seulement un carac- 
^4 tère de spectacle politique, alors 
^

^ 
tous les espoirs sont permis. Car, 4

4 comme l'écrit François Mauriac 4
^ 

dans le «Figaro littéraire»: «En cet 4

^ 
an de grâce 1963, année du Concile ^

^ 
œcuménique, le maître du Krem- 

^
^ 

lin a beau faire profession d'athé- 
^4 isme, qui sait s'il ne se souvient 
^

^ 
pas d'avoir été un enfant baptisé 

^
^ 

et qui a eu sa part au corps du 4
<¦, Christ ?» 4

Si c'est le cas — et nous en au-
rions la preuve avec la libération
des chrétiens de toutes les confes-
sions encore emprisonnés dans les
pays communistes — le monde se
prépare évidemment une de ses
plus grandes espérances.

Pierre CHAMPION.

Grands feux de joie
Au Carnaval de Valence

Le Carnaval de Valence, en Espa-
gne, appelé «Las Fallas» , s'est termi-
na, comme chaque année, sur la pla-
ce du «Caiidillo» , par de grands f e u x
alimentés par les chars monumen-
taux et les f igures  allégoriques en
carton que les habitants de la ville
ont pu admirer au dé f i l é .  Voici un
char allégorique, qui a demandé des

mois de préparation , en train de
brûler. (ASL )

EN AFRIQUE DU SUD

Condamnés à mort pour... sabotage
Reuter. — Accusés de sabotage , deux

Africains ont été condamnés à mort ,
un à 25 ans de prison et dix-sept à
20 ans de prison, vendredi, par la
Cour suprême sud-africaine. Il s'agis-
sait de membres de la secte indigène
Poqo , qui voulaient assassiner I'« em-
pereur » noir Matanzima. Celui-ci doit
être appelé prochainement au poste
de premier ministre du nouveau terri-
toire autonome Bantou du Transkei.

Le juge Justice Munnik a déclaré
qu 'en chemin la bande Poqo (voir en
1ère page) s'était heurtée à des poli-
ciers à Queenstown. Un policier blanc
fut tué et d'autres blessés. Deux hom-
mes de la bande perdirent aussi la
vie.

Matanzima était à la tribune du pu-
blic lorsque le jugement a été pro-
noncé. Tous les spectateurs noirs
avaient été fouillés par la police. En
vertu d'une loi prise l'an passé, le
sabotage peut être puni de la peine
capitale en Afrique du Sud. C'est le
deuxième cas où cette peine est ap-
pliquée.

La typhoïde s étend jusqu a New-York
AFP. — Un cas de fièvre typhoïde

contracté à Zermatt , a été signalé à
New-York. U s'agit d'une j eune fem-
me de 24 ans, qui faisait partie d'un
groupe de 130 Américains membres
du Chamois Ski Club venus cet hi-
ver faire du ski à Zermatt.

Sur ces 130 personnes, 100 d'en-
tre-elles habitent New-York.

Des médecins et des fonctionnaires
du département de la santé essaient
de contacter chacune de ces person-
nes pour savoir si aucune d'entre

elles ne présente des symptômes de
fièvre typhoïde.

En France
Plusieurs cas de typhoïde se sont

déclarés en France, chez des person-
nes ayant séjourné à Zermatt.

Cependant les spécialistes sont
formels, ces cas ne donneront lieu à
aucune contamination secondaire. Ils
sont contagieux certes, comme tous
les typhoïdiques, mais le milieu hosr
pitalier permet un isolement suffi-
sant. Il n'est donc pas question d'épi-
démie.

D'autre part , le ministre de la san-
té publique fait état de dix-sept cas
de typhoïde pour la totalité de la
France, lors de la dernière semaine
de février. Ces cas, d'origine fran-
çaise , constituent, pour 47 millions
d'habitants un chiffre habituel et
normal .

Une fameuse partie de pétanque !

Helas, les amateurs seront déçus : il ne s'agit pas la de boules pour la
pétanque, ni de boulets de canons , d' ailleurs. Ces boules-ci, en f e r , sont
utilisées pour broyer les g?~os morceaux de charbon a f in  de les brûler dans
le four  de l'usine thermoélectrique de Catle Denington (Grande-Bretagne) .
Comme elles s'usent assez rapidement, on vérif ie de temps à autre leur
diamètre. C'est ce que l'ouvrier de la photographie e f f e c t u e . (Photopress)

Contre la hausse

Le 6 mars dernier , le Conseil des
ministres décidait la suppression d' une
série de droits de douane sur plu-
sieurs denrées alimentaires , telles que
l'huile , les légumes, les fruits et une
vingtaine de produits manufacturés en
provenance des pays europ éens. Dix
jours plus tard , le gouvernement Fan-
fani se prononçait pour l'importation
massive de beurre et de viande en
provenance du Danemark , de la Nor-
vè ge et de la Hollande, dans l' espoir ,
sinon de faire diminuer , du moins de
stopper la hausse des prix. Le 9 mars
déjà , à l' occasion d'un grand meeting
électoral , le ministre du budget M.
Hugo La Malfa s'empressait de ras-
surer les consommateurs en affirmant
que 1ns prix s'étaient déjà stabilisés
et que dans deux ou trois semaines
ils allaient commencer à diminuer.

La réalité quotidienn e a démenti
assez brutalement l'optimisme des
cercles officiels. La hausse des prix
pour le moment du moins n 'a pas
encore été stopp ée. Les produits  lai-
tiers Scandinaves cl la viande hol-
landaise bien qu 'acquis à des prix
extrêmement avantageux et libérés de
tous droits de douane , sont vendus
au même prix que les produits ita-
liens , de sorte que jusqu 'à présent ,
les consommateurs n'ont bénéficié
d' aucune sorte de mesures gouverne-
mentales. En revanche, de puissants
groupes de revendeurs ont réalisé des
bénéfices substantiels. C'est ainsi
que le beurre danois qui devrait être
vendu grâce aux mesures gouverne-
mentales au prix de 810 lires le kilo
est livré aux consommateurs comme
le beurre italien au prix de 1400 lires
le kilo. Cela signifie que sur chaque
kilo de beurre danois , les sp écula-
teurs ont encaissé un bénéfice de
près de 600 lires environ. Des faits
à peu près similaires se produisent

pour la viande de bœuf en provenance
des Pays-Bas qui est vendue dans les
marchés généraux sous l'éti quette
« viande italienne ». Il y a là un
scandale que ia presse italienne una-
nime dénonce ces jours-ci avec la
plus grande énergie. Le gouvernement
serait donc bien inspiré de rendre
efficaces les mesures qu 'il a prises ces
jours passés afin d' atténuer la colère
légitime des ménagères , colère péril-
leuse aussi puisque l'on se trouve
désormais en pleine période électo-
rale.

Le scandale des importat ions ne
constitue pas toutefois le seul souci
du gouvernement. Les pays de la
communauté europ éenne viennent de
demander au gouvernement de Rome
que l'Italie réduise de 275 livres le
prix du quintal de ble afin de l ali-
gner sur les prix moyens en vigueur
au sein du Marché commun. Les pay-
sans avec à leur tête la puissante
confédération des cultivateurs ne veu-
lent pas entendre parler d'une réduc-
tion du prix du blé , aussi les auto-
rités se trouvent-elles placées devant
un choix diff ici le  : si elles accèdent
à la requête de la communauté,  elles
mécontenteront la confédération des
cultivateurs considérée à juste titre
comme une importante clientèle élec-
torale démocrate-chrétienne. En cas
de refus , la réponse italienne sera
fort  mal jugée dans les autres cap i-
tales europ éennese et notamment  à
Paris où l' on éprouve une certaine
méfiance pour la politi que de centre-
gauche. Il est possible que le gouver-
nement donne satisfaction à la com-
munauté europ éenne sans méconten-
ter les producteurs de blé en prenant
en charge la différence. Mais cela
si gnifie aussi de nouvelles dépenses
el de nouveaux imp ôts et un autre
coup de pouce à l 'inflation !

R. FILLIOL.

Catastrophe à Bali : 1100 morts
L'éruption du volcan Gunung a fait 300.000 sans-abris
AFP — 1100 morts, 5000 blessés, 300 000 sans-abris, sont déjà dénombrés à
la suite de l'éruption du volcan Gunung Agung dans l'île de Bali, qui continue,
du haut de ses 2700 mètres, de cracher de la lave et des cendres.

Le commissaire de police de Den-
pasar (cap itale de l'île), après avoir
survolé le volcan, a pu se rendre
compte de l'étendue du désastre. Les
6000 habitants de trois villages situés
sur les pentes orientales de la mon-
tagne sont actuellement entourés par
la lave en ébullition. Le village de
Bangalusan , situé à 5 km. en-dessous
du cratère, est dangereusement me-
nacé.

Une pluie de cendres s'est abattue
toute la journée sur l'aéroport de
Lombock Island , situé à l'est de Bali ,
rendant tout atterrissage dangereux.
Des cendres poussées par le vent sont
parvenues jusqu 'à Bandoung et Dja-
karta , distantes d'environ 900 km.

Puis le volcan a rejeté des pierres,
certaines grosses comme des ballons
de football qui ont causé des dégâts

énormes. Tout le ciel était recouvert
d'une épaisse fumée acre prenant à la
gorge.

Si toute la parti e occidentale de
Bali est protégée par les montagnes
contre les flots de lave, en revanche
des centaines d'hectares de rizières
et de terres arables ont été détruits
dans la partie orientale.

Les autorités indonésiennes ont or-
ganisé un pont aérien pour amener
à l'île sinistrée vêtements, médica-
ments, tentes pour abriter les sinis-
trés. Des équipes de médecins ont été
envoyées de toute urgence sur les
lieux à bord d'hélicoptères.

Des vedettes de la police vont ten-
ter d'évacuer par mer les villageois
bloqués sur la côte orientale de l'île.
Leur évacuation par voie de terre est

en effet impossible, car les côtes est ,
sud et nord de la montagne sont re-
couvertes de lave bouillante et inon-
dées de boue.

Contre la superstition
300.000 personnes ont déjà été éva-

cuées des pentes du volcan. Mais il
est difficile d'évaluer le nombre exact
des réfu giés, car quel ques centaines
d'entre eux sont retournés dans leurs
villages pour prier.

« Ces gens sont très superstitieux,
a déclaré le commissaire, ils pensent
que leur place est dans leurs villa-
ges d'où ils doivent prier pour implo-
rer la grâce des dieux du volcan. »

Ces villageois craignent en effet que
les dieux deviennent encore plus fu-
rieux et qu 'il s'ensuive de plus dan-
gereuses éruptions s'ils s'enfuyaient
de chez eux.

Malgré cette catastrophe, la vie ap-
paraît normale à Denpasar.

• NUREMBERG. - L'avalanche de
pierres qui s'est produite jeudi dans
une carrière , en Haute-Bavière, a fait
neuf morts , selon les déclarations de
la police. L'on a déjà exhumé deux
ouvriers de la carrière, mais il n'y a
pas de chance que l'on puisse retrou-
ver les cadavres des sept autres.

* * *
6 ROME. — Une violente bagarre a

éclaté dans un camp international de
réfug iés politiques , à Latina , à une
centaine de kilomètres au sud de
Rome , faisant un mort et 15 blessés.

# * *
• NEW-YORK. - M. Robert Wag-

ner , maire de New-York , a déclaré
hier soir qu 'il espérait que la grève
des journaux new-yorkais tirait à sa
fin {107 jours aujourd'hui) .

Vn poussin à quatre pattes
UPI. — A Morsbach (Mosel le) , une

sélectionneuse a trouvé un poussin
doté de quatre pattes. Malgré cette
anomalie de la nature, le bébé-pou-
let se porte à merveille et fa i t  l'objet
de la curiosité générale.

Nouvelles brèves

PARIS. - AFP - Au moment où le
rapport du « comité des sages » va
être remis au Cabinet du premier mi-
nistre et qu 'une détente est en vue,
l'ampleur et le durcissement des con-
flits sociaux ont marqué la journée
de vendredi. Tandis que la grève des
mineurs est entrée dans sa quatrième
semaine , les ouvriers de Lacq ont
rejeté les propositions gouvernemen-
tales et les employés du gaz et de
l'électricité ainsi que les agents des
li gnes des postes et télécommunica-
tions ont débrayé.

A 48 heures d ' intervalle , la France
a connu- une nouvelle fois les incon-
vénients du manque de gaz et d'élec-
tricité.

Les « sages » ont remis
leur rapport

^ 
AFP. - Charles Wood , 55 ans, £

^ 
a été exécuté jeudi sur la chaise 

^
^ électrique de la prison de Sing- 4
4 Sing, après qu 'un dernier appel 

^
^ 

en sa faveur - appel auquel le 
^

^ 
condamné s'était d' ailleurs opposé ^

^ 
- eut été rejeté par la Cour su- 4

'/. prême des Etats-Unis. ^y y
fy Ayant  toujours affirm é son in- 4

^ 
différence devant la mort, qu 'il 

^4 s'agisse de lui-même ou de ses 2
y. . . y
', victimes — il avait assassiné cinq 4
4 personnes— Wood n'a pu s'emp ê- 4
4 cher , avant qu 'on l'attache pour 

^
^ 

son exécution , de faire une plai- 
^

^ 
santerie : « J' ai un discours à fai- 4

^ 
re au sujet d'un projet éducatif. 

^4 Vous allez pouvoir constater les 
^

^ 
effets  de 

l'électricité sur Wood 
^

^ 
(qui veut dire « bois » en anglais). ^

^ Amusez-vous bien. » 4
fy Quatre minutes plus tard il 4
fy était mort. 4

¦
y. , , ',

\ Incroyable cynisme t.

• LONDRES. - Un chalutier bri-
tannique de Grimsby (port de pêche
situé sur la mer du Nord, près de
Hull), le « Carlisle », a été arraisonné
vendredi au large de la côte occiden-
tale d'Islande , par une canonnière
islandaise.

Impar-Dernière

A Zermatt

(De notre correspondant)

A Zermatt, deux skieurs, dont un
médecin , ont été emportés par une
avalanche, alors qu 'ils étaient sortis
d'une piste ordinaire. Une équipe de
sauveteurs se porta à leur secours.
Un seul cependant put être sauvé, à
savoir le médecin , un citoyen anglais,
M. John Forster.

L'identité de skieur qui a péri n'est
pas encore connue avec exactitude. Il
s'agirai t d'un jeune Allemand, Hans
Kleine, célibataire, âgé de 25 ans.

Deux skieurs emportés
par une avalanche

de sauver le boxeur Moore
LOS ANGELES. - UPI - Le White

Mémorial Hospital a publié ce ma-
tin à 1 heure (heure française), un
bulletin de santé très pessimiste pour
Davey Moore.

Selon les médecins, l'état du boxeur
s'est encore aggravé, il ne répond
plus au « stimuli » et les chances de
le sauver sont « minces ».
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Aujourd'hui... \

Ciel généralement couvert. Encore
quelques chutes de neige isolées. Dans
le courant de la journé e éclaircies lo-
cales dans l'ouest de la Suisse et en
Valais. En plaine temp érature voisine
de zéro degré. Bise modérée ou assez
forte dans l'ouest de la Suisse, faible
ailleurs.

Prévisions météorologiques


